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HKSHIE TELEÜKAi’ili^l t:

T>a popular^ a hué l<*n min^fro* Habits 
à leur «oi üede la chambre ü«;>i «i« puicü hier 
*.oir.

Uu «feanor e^t échoué :ï Monmouth. On 
n'a i a* envoyé a «ou ancour%. On ijfnore Je 
nom «lu Hteamer.

On refus** (i”ac«*ordcr M. John Dilion. îe 
clroi. de fttibir sou procès «levant lu cour du
Banc de U lieine.

Troia homniea ont été tué» hier matin, 
par un train, uur la voie du chemin ae 1er 
près de Hydepart, Mans.

Deux politiciens de Ralefch C. X., le Dr 
TN'il ox et John Haker ne sont battus lundi 
et Dater a été blesse a la tête.

Dan» la cause de Tex-echevin O'Vêil, de 
New York, le jury a tendu hier uu verdict 
de culpabiiiLt* contre J’accuse.

Le Metzrr Z*Hunn de Berlin dit que la 
ganiiaon de Metz doit erre renforce»* de 
quatre regiments d’iulanterie.

Oit dit que M. Scxton va proposer « la 
Chambre des Communes des resoluti"iis 
condamnant le tri «ue du jury en Irlande.

Sept boni mes masques ont essayé, dans 
la nuit d'hier mais sans »ucc«-k. de lorcer le 
CofTre-fort du bureau de poste de Jersey 
City.

On dit quo M. Parue!! »ouffre de ln mala­
die de Bti-rhi. Cela l'enqiecheia pr '*a 
blement de prendre paît aux travaux de 
la s«-s.sion.

Une dépêche de Bruxelles dit que la 
reine a pu entendre hier l'interprt-ration 
del'auslà l'opéra de J'aris au moyeu du 
telephone.

On annonce que les socialistes' doGand, 
d'Anvers et «le Bruxelles ont ouver*. une 
aou.scription pour aider l«*s roinii-s «-iecto- 
raux socialistes de Leipsick et de l'ranc-
fort.

La législature du Texas vient de voter, 
en troisième lecture, une résolution ten­
dant à amender la constitution «le I Kiat i 
dans le but de prohiber la vente des beis 
sons fermentees.

Dans l’élection de Donegal Sud. pour 
remplir la vacam’e rau»ee par la mort de 
M. Kelly. M. McNeil, le candidat nationa- 
liste, a dtîfait s«m adversaire, un hbeial 
unioniste, par 4,60-1 contre Uîtl.

La nouvelle revue à Londres, de Win­
nipeg que la compagnie du chemin de 1er 
de la baie d'Hudson aurait réussi .•« trou­
ver des fonds en Angleterre, est considérée 
comme dt-mme. de fondement,

La legislature de l'Etat «lu Texas v'• nt 
de voter, en troisième lecture, une re­
solution tendant à amender la consii- 
tution de i'Ltat dans le but de prohiber 
la vente des boissons fermentées.

A la reunion annuelle des actionnaires 
de la compagnie du chemin à lisses de 
Quebec : MM. C. Saint Micdie*. »*. B. Ren­
frew, J. C. Thomson, W. Hossack, H. 
O'Connor, G. Le Moine et F. Tessier, ont 
été «dus directeurs.

Il y a eu, hier, à Chicago, une assemblée 
générale de la (entrai T rallie Association. 
On y a décide de continuer l'association et 
«es obligations jusqu'à qu'elle soit réguliè­
rement dissoute par la mise en vigueur du 
bid rétgleineutant le commerce entre i 
Etais.

M. Patrick Burns, marchand «1*» char­
bon de Toronto, a fait cession <!• -.. <■» b.ens.
Le passif est de $î H ,'H j « ont < 1 t
dus aux compag i •’h m i«*r!eaines.
Arthur Lepper et H. Trotter ^«>nt respon­
sables pour la balance, $>i5Ô,000, a la ban­
que Dominion.

Monsieur John Henrv Wonzile a ét«i 
nomme surintendei’t de la division du 
chemin de fer de Médecine Hat en rempla­
cement de M. Shields, démissionnaire. M. 
Wanzile était naguère surintendant ù.i 
chemin de colonisation de Manitoba et 
South Western.

Le bur«»au de poste de Gainesville 
<Texasi a été dévalisé pendant la nuit par 
des voleurs qui ont forcé le coffre-fort et se 
•out emparés d'une somme de &2,000 en 
billets de banque. Deux des malfaiteurs 
ont été arrêtés et l'on a retrouve sur eux 
$400 de l'argent volé.

Igi Compagnie «le navigation “ White 
Star” a obtenu une subvention du gou­
vernement anglais à condition de cons­
truire deux a«ities navires rapid«*s sur les 
plans de l'amirauté qui serviraient de 
tiansports militaires en cas «le guerre. Ces 
d»»ux navires auront 505 pieds de long, 
soit 110 i ds de plus que le “ Germany.”

Ixï steamer Arizona, de la ligne Guion, 
dont nous avons annoncé hier T-arrivée -i 
New-York, a essuyé de violentes tempêtes 
deouis le 2-> janvier jusqu’à sou arrivée au 
port. Deux matelots, William Uazen et 
\\ illiam JlolH'.rts, ont ete tués par des 
coups de mer et cinq autres ont été griève­
ment blcss«*s. Uazen et Roberts ont revu 
lu sepulture maritime.

Thomas Moolick et Edward Zeph, deux 
anciens soldats demeurant à Schenect.uly 
(New-York), ayant justement touche leur 
pension, se sont indignement gris«*s dans 
la maison de ce dernier. Moolick a été 
trouvé étendu sur le parquet, la tête fi a 
Cassée à coups «le hache et Zeph, tout cou­
vert de san^, gnait ivre-mort a coté de sa 
victime. Le meurtrier a ©té arrêté.

En Bavière, on inaugure, au dire do la 
Gfi ette dr Francfort, un regime très se­
vere, particulièrement pour la pr«'ssc. Ces 
jours derniers, la police a confisque une 
feuille politique, le Nürnbrrgcr A )iz>i<jrr, 
organe démocratique, pour avoir publia un 
article tiré de l’antiquité et traitant d’une 
tyrannie grecque : le gouvernement a cru 
y voir uuo offense envers l'empereur.

Terrible accident à Hyde Park (Massa­
chusetts). Trois liomiiies, Peter Mack, 
Hugh Trainer et James Smith, qui sui­
vaient a pied In ligne du chemin de fer 
pour se rendre à leur ouvrage à Boston, 
ont **te surpris par deux trains arrivant a 
toute vapeur en son-* inverse sur les deux 
voies parallèles, et ont été écrasés et t in s 
Fur le coup par l’un en voulant éviter l’au­
tre.

D*ux ngents de la police du cordé de j 
Grant (Arkansas) étant all< s arn ter un 
malfaiteur du nom de Pet«*r Sn«*e«l, ont 
été attaqués à Timproviste et tués u coups 
de fusils par le prisonnier et un de ses 
frères. Les meurtriers, oui sont tous «leux 
de redoutables malfaiteurs, ont pris la 
fuite, mais le shérif du comté est actuelle­
ment a leur poursuite avec do nombreux 
agents.

La Lombardia de Milan commente en 
Ces termes la politique de M. de Bismark :
“ La premiere guerre «ju'.i faite «e chance­
lier pour l’unité de l'empire ne fut pas up-

fiuyée par l’opinion publique allemande; 
a seconde fut, au cou traire, acceptée avec 

enthousiasme : mais la tmisicme. à la­
quelle M. de Bismark veut se préparer, 
pourrait bien lui prouver qu'on ne lance 
pan impunément «‘t sans luccssité un 
peuple dans un jeu de hasard."’

Au cours d'un violent ouragan, pendant 
la nuit de mardi à iuercre«li, a Louisville 
<Kc\tueky), les tils »ie ia Brush Lieetrie 
Light Gompany, s’étant embrouillas avec 
ceux du service des pompes a ineendhq 
presque toutes hrs b«)ites d'alarme «h- Main 
«tre«M ont pris feu, n.'-itant ainsi en dan­
ger tout le quartier i,omm«»rc;ant delà ville. 
Le« dégilta inat« rieN. qui s«»nt évalués à 
$7.06(1, auraient et«* liesucoup plus etmsi- 
démbles sans ia pr«*s. nee d’esprit d un 
employé qui a immédiatement coupe le 
courant.

Les obsèques do M. Ramsay Crooks ont 
eu lieu, comme nous l avons annon«-é, à 
l’église franyaisa de Saint-Vincent del*aul. 
Ouest 2Je rue. près de la iV avenue.^ Les 
enfj nts de Torphclinaf franrais de Saint- 
Vinrent «h* Paul, fondé jadis avec !«• «‘«m- 
cours dévoué de la mère <i«* M. R imsav 
flrtwks, assistaient au service fum hre. «mi 
ini.me temps que des membres emmeni s 
du clergé de New-York et de nombreus» s 
personnes qui avaient tenu arendn- un 
dernier hommage a cet homme de bi«*u. 
f’onfonnement au dt-sir exprime par 1«* dé­
funt, de son vivant, la cérémonie a été 
fiussî simple que possible. La nn*sse a «Me 
«lit»* p ir ie révérend pere Septiej, assist**

TBI-ECKAflK HKSEUUt
'Température

Totv.vto, 4,1 h. u. m. — Le froid intense 
et la h.mttt pression cotit.nueuLa tiavt rs 
le NordOueitt avec un teinj ■« clair et un« 
temperature variant «le o«» s -ri au «les*«jiis 
de /i-ro. Une pression plus «-l»-ve«* s,-tci4«l 
sur la it giiiii des lac» avec un* t»*tnp«Ta 
tu:e plus basse. H est tou he un pie«i «ie 
neige le long de Saint-Laurent cl dans les 
provinces inuriliiu*», ou la temperature 
tivt plus el ever.
Probabilités pour les prochat nés vtnfft-

guatre heures.
Haut du Saint Laurent-—Vents de l’ouest 

et du nord • ouest ; temps beau et puis 
froid.

Les Italieufc i.u Sondan
Parts, 3—La Rcpubliqnr 7->o?u o>e pu­

blie une «i» j «-elle de ' J«• /.. qui d;i «.ne «taus 
les balHilies qui ont eu lieu piv* «U* Mas. 
s«»uah entre* les .Abyssimi «-t les Italiens, les 
Abyssins ont < aptme presque t«>ua les 
nous que posst daient K-b 11 «liens. De I h 
Italie ns * i« :;«g« s dans ces butaillew, se) sen 
leiut-nt ont réussi a s>ntuir.

l^es liaiipiisont ev.tcm* tons les restes 
avoiic«*s et les Atnssins ont d*'.ia atisqué 
et eniporié tout** la premiere ligne de re- 
traiu’h«.t..ttUla des italiens autour de Mas-

i On dit que les Abyssins ont remporte co 
dernier sucres le Si janvier, api< s avoir dé­
fait les Italiens en bataille rangée et les 
d«*rmeres nouvelles indif^uiuent qu ii était 
douteux «.me les Italiens pussent tenir a 
Massouah jusqu’à l arrivee derentorts.

l e Pari£qa* Cauadiea
Les revenu* «lu tratie sur le chemin de 

fer cansdien du l’acif* uedu-Msu .'U j.t i 
v i«*r < ci i. i« r, sc s.>ut «-.e ves a $ ! - l u
r.mt !.. prr, de corrcupondaute d«-1n*î.
« taicut «te t* 17>J' '. %agmnitatHui. 1 lutt.

DU. J. 14. A. liKXDIti: U\
« iruti k«.i» \ n» \ fiai *

m ’

SUflSWiCK'
f&i;<

Theatre Ro/al
A rinfj of Iron at'lro t«»us les j«»nra un 

nor tttreux auditoire au lh-» re Loyal. 
L«** acteur* jouent aver Tent rai a «le-, i-rr 
m.crs j*>ur**. Dernière* reprvaeniattons 
aujourd'hui et üeumiii. Qu on prouta de 

aaloB. _________

Le Grand-Trône
Les revenus du trafic sur le chemin «D1 

fer du Grand-Tronc tour la sema me tern.i- 
n**e le ’JO) jautier dernier, ont ét« couiiao 
suit :

1P87
Passager*........................$ c-,-77 $ s~.rsj7
l'rut................................... Ü7.1IJ

Total................

Augmentation. Is'-'

i,üdl

i rai l .on «lettcnt- 
«t apr- s les J'.«h i 

tou ta

CON*ri.TATiON 
lit dec. l^kt.

on enrs.
■

COYLE
I iubi'rt

i < FRANÇAIS.

(Jik tqiie* 
glu* j’»»«nt« e 

i . «i« .MoitU'

dente la tabrique lyonnaise n’ava 
aux Kiats-l ms que pour unes

Les soieries (le Lyon
Paris, 3—Un écrit «le Lyon «, te les ex­

portations de soieru-s pour ’ s Liats-L'iiis 
se sont élev* < s, en (l«*ci*mbrt* 1 *m'*, a 4,Kftt,- 

fr a iii*s. Ln d« «i i libre «h* l'anTu'e pré«*é- 
avait exporté 

Homme de
4,453,rt)I francs. L augmentatiiui porte 
sur les rubans de noie et de velours, les 
autres branches eianl restées atutionnni- 
res.

LN'xportation toiah^ pour Tantu o 
a atteint 4d,x;2,iiu<) Iran»*», au lu*u de 
42.771,RvS francs, montant des exjvnta- 
tiotiH «le r.iimn* préc«*m ut e. U '» (loin* une 
anguu'ntution totuic de pins «le u ir.illiona 
et fiiMin.

A Saint-Efienne, les exportât ions «1<* 
•oh rit i, ; m udanl 1«* doruier i" . > do d« 
ccnibre se sont élev« ev .« Ij*è7.b'l francs, } 
« n Augineiitation considérable sur le mois j 
corrmpondiuit de Tannée précédente* 

l.e total des exportations pemlHiit l’en- j 
néelsd ), a atteint la v leur «h* |
francs, alors quit no fi«*Liit «*l«v«- «m'a j 
t*,2tih.H(l2 francs Cil 1885, et a 5,631,205 francs 
en l^RT.

Non seulement le développement d *s 
exportations continue, mais encore i! a 
lieu dans une proportion «1«î plus en plus 
active, la fin de. l'aiin<*e JsS6 ayant « té en­
core hi’aucoup plus favorisée que ses trois 
pr« tmers triiucstrcs.

La question dos pêcheries
Chahi.kstov 3—M. Hugols, uu»mbre «h; 

la Cbambi•• «b--* «««-oiito «•» M«:vaut ‘ ; «•<•••- 
ii ■ d *r7Rr 1.’ r«;-oln» i sn suivatili*:

‘ Que ;h •*juditton «ie^ a*ia«re.s e*tti. .’«s 
Liai.'.-Uni* «^t !«• goaveriicinc.il d* .v nu 

[hv1- :i « * . . liant la question dos 
Ti-fherie*-1* afr^inl nno phase, «vu sans ie 

. ' .i (.i’1. ‘iiw s iiii i rupture
suivie de f;ueno dowu amver entre les 
deux pays;

“Que dans les négociations dip!«»mati- 
ques le. gouveriufiiieiii des i!tats-Unis ne 
saurait pour aucune consideiation fa ro 
dès concesMons de nature a bl«:sser en «moi 
«iue ce soit Thonneur national eu à nuire a 
un citoyen américain «iiieiconque.

“ Que ce?te Chambre approuve le projet 
de loi dépose au congres connu sous le ii> m 
«ie “ bill de représailles ” et désire donner 
ou dit congres assurance nue ln v irginie 
Occidentale s«* f«*ra le champion des droits 
américains jusqu’au bout :

“ Qu’en prévision «T * conséquences gra 
ves «jui pourraient résulier d« 
ti«»ns pr«*-tentes ci de la prumpti. ude qu’ap­
porterait 1 gouvernement anglais à agir, 
il «‘St. désirable que les auiontt s « Wasii- 
ington, ne perdent pas de temps use pré- 
j)ar«»r a toute éventualit»- :

“ Que le gouverneur de TEtat transmet 
te les présentes résolutions aux s« naleurs 
du dit that pour par eux être déposées au 
congrès des Etats-Unis.

Les bruits de guerre
Pari?5. 3—Les rentes sont tomb«'*s à 7” fis 

05 c. il y a une suspension presque abso­
lue des a/fi in s h la Botiras.

Saint Pj:rKi:suoUR*i, 3 -- Le gouverne­
ment a prohilà*. Toxpor talion des chevaux 
de Russie.

Saint-Pîtersbourci, 3— Le gouverne­
ment franvais a lait de grands achats d'a- 
voine en Russie pour 1 usage de la cava­
lerie franvaise et a frété un certain nombre 
de steamers pour le transport de cette 
avoine des ports de la mer Baltique en 
France.

Ni:w-York, 3—Une dép«*c*he de Londres, 
au Times dit «me IVnioi cr«-«* mardi n **st 
rien «*onipar«* a celui que va eré«*r la mohi- 
Ü.-ilation des 72,003 hommo» de réserve en 
Allemagne. Malgré* toutes les assuran­
ces paeifiqnesde grandes quantités d'armes 
«M .7e immitionss .nt envoy«*«*s vers l'est.Ce 
]a donne du fondement à ia rumeur «pie le 
g« n«*ral Boulanger se prépare à Sun coup
ti'*''lat* - ... .

Bkhmw 3— Il était rumeur aujonrd hui 
à in Bourse que le gonvernmnent allemand 
« tait sur le point de faire un emprunt de 
*75.0.10.000 devant être empl )y«*es pour d. s 
fins militaires. Getto rumeur provient «te 
ce qu’une conference a eu lieu «Mitre le se- 
c rétaire, «le la Trésorerie et le prince de 
Bismark.

On sait maintenant que le gouvernement 
peut di*|>o«er d«* j.rts do JtMt.Oihi.tHM de 
marcs, qui ont été •ccurdcs iiour le service 
dn département «h- l’Intérieur, mais qui 
seroni probablement consacrés à des lins 
niiiiiaires.

Br*( Hai:t:st, 3—La chambre a vot«* nn-
jourcl hui un cr«*dit «le > l.OWJ'OO pour p«w- 
nuMtro au gmivernemcut do comploter ses 
piaparatifs militaires.

Nos fîaanco* municipales
î.es revenus de ht corporation, pont 

Taniti e «iernu ie, ont depa-sc de 
ceux de Tanin «• procèdent « .

Une augmentation uluson moins « umi- 
deiatde s est op«M«*«* (tans tout «s les i ai. 
ches du revenu, excepte lu t:»\c de la ci 
v«v • t Je h .arrerag* s.

L«-s cotisations de la proprb t» foncièra 
se sont t-ievi-eb tic 870» l1-'1 :« «*•> 1,.,,7.-1.

total :u*s i'i*v.>nub pour 1680 a atteint 
presque deux miilimis.

Union Cntiio>iqno
Nous snprenons que M. le vicomte «le 

Buui hiliier < ou wiit ?« donner ut.< « «into- 
rci e < TUu Catl olique I# - i févi 
Il parait \ ouh.ir n us « xpi imer la syni|fa- 
thie qu'il «‘prouve pour les ('auadiens tran- 
<;nè.

L’histoire du pays l'a ueammup in*ércs*-«*. 
et ^ou s«*jo»ir parmi nous lui :» vermis de 

j nous voir «ie pre-. ( eux qui «»nt causé 
* I avec le jeune gentillmmme trat*«;ftis «av« nt 

«lu’il se tirera d’affaires «ni homritc d esprit 
et eu causeur agréable.

lucsndies
Le feu s’est d«*clMv hi<*r soir a 7.30 au No. 

10î0 rue Ontari»;. L’exijhnnon d'um- lampe 
avait eaus<* cet incendie. i>«*s dt»nnmt^es 
homt d«* Slutt « nviron.

Vois minuit les pompier» ont ét«'* appela s 
]ir»ur «M«*ixidrc un autre «•«Munu-r.emnenl 
û’incfMidie datis le magasin «1«* M. Josepi. 
Giroux et oie. No. 2220 rue Notre Dam *. l e 
feu avait pris dans uu peu. «'e vaille n a 
cave. Apres beaucoup de difficult--s pom 
atteindre l»?s tianttri'-s, l inceudii* fn con­
trôle. Les«iommages s'élèvent à 8200, cou­
verts par les assurances.

j n papulation do Montréal
Les officiers chargés par les autorités 

municipales de Montreal de faire 1*. rer> u- 
senient d«* c«*tte ville viennent <tc terminer 
leurs travaux.

Ut» r*«>*>*iIj»t«op servie de n^tre ' of- 
tei .t ;e chif"”«* «1 - y *••. I «* *i b' •; m
. aivant nicvrr«‘ !n po;»*ôi«* i«*i* «•«* «’ Mi,-«•.•vis 
« u irtiers o’snres ie recensement fa.r. )mr t** 
g«« iven.i in«-!«t eu IbM vi, cciuiqae \ieut 
de lait e faire la torpoiaiiùu

Quart :«vs 1^1

KAISOM D£ SAti fi
Pour les AL J LS F>, /«*v 1 ;n1rtt *1c. 

—Foti* Iti ùi:*< ou «le*—
FRTClt 1S l t Churù(*

jois plus loin «iurf regli*c«lo h* l/»n- 
«tu metiie Cvie «te i«t dite t. .i ■»o. 

g. 7*i bui

L’EPILEPSIE
Ç'iaii.l..« i .* gn« ii . .,«• ne pa «! r«*

«U.o ;«■ gué» » .'.‘Ui ut..I «5.o sk).«i ..u Umip- *'

ri ou ri.«iieaie. .1 .«i «-;v.<1m' tin.le luu c la 
«pi‘•»l.«,ii «h • ««'tu - • juleTiti'im '*. <3 Tij*.:«»|
-.■ <n /«>//* • *• «'K. in* que t m
leiUiV.o * * •«••• • b !•! » • i»< • ».
‘ j ;ve,;«t« <1 autre- ont t.iÜh. « »''» •' ■ •:?»••
irtUoii jK>ur que* l«* n«l ne puin-e «M.c ututri. 
lK-«u.iiiiie<< «L su.;o uu tr.t:'t* « ’vmc t»*,"*-.! • 
af-f /«., «i mon ivuie<V iitfuii.'ibU. huiu.iu 
; y-.- C lluicutlilo Poet. L Cr >Jlt I < « ou'e
ri* n et vou- {fuérira.

A»lre.» • - Hu. H. (î ROOT. Succur« Me : T 
' . - S3 Ov t. - la c 4

LE BON.SENS!
i ill*‘s .« I fluilu «’e (’ 11. 
;,li i»i« Ak» vi«5M; d.»
■« fuirai; «lopui-< ii<n^- 
.«•i |•lli>l!«- un produit 

iiu'invtuiuue» uni': • •»u' !e nom «b* l’\s- 
i’iLLESA l.fit II.K l»i. » A.- TuR . «.-es p.«-. 
ii‘!t » «,10 M>ni jiiejMr *c pu m du nuate d e\- 
..«•ru iu e mill upçi'i .«u - .«u ,;'On , « iitlim'i ii|ii«) «n

.•r.tiivt. t.’i «: hot-f • O . » > t d ti jm> illf .* 
1. . •«* p’IP Ih p«’- r- i, ,■ I rtlior. «t; « C111 *.

N..!.. L'i l'tON AI'.I» ' AI. '.nui «'«**-«),ii
pore .«* IM.t -IM RS ti I :: ldi IN.S. «lumuii.i 
■ •rotui<r.’u ut 'l*.-* « oiitml'ui ion- '•ur i«MHe- uts 
.ije.lrr.u*-nerve;.-• «. • «1..- organes «iijfe«lif *
• s /• .il «.n i r,.e1 i.»**',! imiiu .Lai A.h • c* 
une r~!>imuill(i de 3 cctitb pour une réponse. 

Adressez:
Tin; i XS'l’OK OIL TABliDT CO.

Uio me .Mo. Catherine. .Montre*!!.
j I avril ’i B

LA POUSSE tî(CI5AISSIVE ET 
MOURKISSASITE

I^ouf les Chevaux:

riJIü. unditoviiur

Hi* ..f L >'

" * a . r

- • •' . ; '

riU.LiiiX UK fi P K K SS F.

l’El Ml .MK l
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Les chi iVr'-s «lu reeens

La grèvn de New-York
Nkw-York, 3—Il n'y a eu que très

de fn*t r**' u sur les quais ce mutin.
Nmv-Yohk, 3—L«:m gr««ves à New-York 

et aux environs n’ont doitm* lieu hict à 
aticuu incident notable, et la tonne des 
grévistes a «*t«*, en g«*uéral, aussi vacitlque 
qu’on pouvait h* d«*sirer. D'ailleurs des 
efforts ont « ;«■ faits pour arri\« i a une s«» 
lution amiable «lu ditf« r«*mt ctitre l«s gr«*- 
vivre» et les coninngni«s. M. Augustin 
( urbin. président ne la Hhüinlelnbia an«l 
Beading Railway Company, «*••• arriva* hier 
a N«*\v Y’ork dai s le T.ut «h* fa. d«* t. con­
ciliation. sans toutefois sc fuir» iliusi«nisur 
les diflicult« s «le la tai’ho qu'il « nt!«Tr«*- 
nait. Il parait avoir «*i«* ehpendant plus 
heureux qu'il n’osftit l’esper» r. car on afllt- 
quo I s Ch« v iliers «lu l’ravail I’ *it prieeux- 
inetncs de faire tisaue de toute son inf’neii- 
c • pour mettre lin a la grève a «l«*s < audi­
tions «qui»abl«*s et acceptahles pour t. u-.

--Le port «;Kt viruiellement « ii «*t:«t .(o 
siège. I n millier de constabks y font la 
pal n.uiüc.

> t v-Y«'RK.-°. — Plusieurs des cnrrtna 
gué s de >«*i«‘s ferr« .m < *i! .u,t.oi;« «* qu * l!(-s 
ohiient prî tes a re«-ir I;* fr«.-i. ayant en­
gagé un nombre siifli •ant <1 i'ouimes pour 
rei■ icei f «tes. I j .» « >. pou 
d'affaires «•«•jioiidant. Sur les «jimis «i« s va­
peurs oc«*ani«iues il y a «*u lieancoup «l a- 
tn«*lio»at ion. Le fret a ét«* manie par de»
hommes nouv« ilenu*t»t fengag s. I,<*s ap-
pllcil -mis p|« •;. ."i itix h m un n • u»r-
lnt«*ndants de» divers*-* compajn.es. Le 
mallieur, c'«*st que a plupart «L- «a s hom 
mes notit sans aui-une expericticc «lan » le 
m»nlcmcitt «lu fret.

Plus «h* mille constable» font la garde a 
divers points sur les «plais. Il* «Mit a l«*ur* 
disposition* «le» voitur*** et dos cbcva«t.\. 
«le sorte qu’au premier signal il* pour 
raient se e*m«rrntr«jr s»ir un seul point et 
«*vit<*r toute possihiliU* d’une «ei utr.

t lo v ............... ................. Ont re cela. 100 directive», en habit* «le ci
des *>èr«*s Humbert et Weicher. L ebsoute | vilion* surveilh nt sans <*.*sse les gr.*vi*‘es
a ét«* donnée par Mgr Corrigan, archcvdoue e: font rapport de temps eu temps au sur-
do Lew-York. i iutendant do la police.

S!.'» 42,01 * 
14.31.S lti.4 J7 

5,;<74 h.'»J
4,111 0.331

t rte 1881 «Ion
naient à Montréal une popu'ation «t«*
732. v..,rr.e population s . si donc a**« i u«*,«*n 

comphca- »‘X ans, de près de 35JifK) âmes.

Lr. tragédie «I© St«- Wonfqne
Nouveaux détails sur cet horrible ncci 

d* .it. Les «iiiatre entant* qui ont été nw 
veils sous les ri Mies se nom liaient l.)«*linia, 
agee «ie 12 an*, Delohinc, ;:g« «‘ de 10ans, « i 
Av telle, âgée de 7 ans, trois des Hiles de .M. 
Ambroise Gravel, et Héhidie. âg«*e «le 11 
an», enfant de M. Joseph Forge t. tousdeu 
cultivateur* et respectables citoyens d« 
cette paroisse.

V,. Ambroise G ravel, se trouvant «doigm 
de r«-«*nle «h* son arrondis^cmenl. avait mis 
s«;s enfants «»u pension à cette «*< ole. L’in* 
tkutrice, D«lle 1^. Lallier, pensionnaitchev 
un voisin, M. J. Lamourcux. et y couchait 
g« néralemeut. laissant ces enfant* sen’s . 
l’ecole, pcuduit lu nuit. Or. il arri n «ju*-. 
«•cite nuit la, l'enfant de M. Forgvt était 
ali* e passer la nuit alYeoie avec 1* * enfant* 
«1«^ M. Gravel. Dan.» la nuit. «!«•* voisins 
s’etanf. éveillé*, aperçurent les 11.mimes, 
malheureusement «1 était tr«*p tard j . u 
porter secours à ccs pauvre* enfant*, car 
<l«‘.ià le toit s’effond ''it. On suppose que 
iel**uadû prendre naissance par du bois 
que les enfant» avaient riiabifcmle «le met 
tr«* sur le poêle, qui se trouvait dans une 
cloison en planches, afin (U* le faire s«*cher.

BCRVr No. If DS OBO. TUCKER
Est un Onguent pour le Rifle, Dartres 

Flaks, etc.

—Le club de raquettes le “Trappeur' 
est revenu hier malin, de son vova^ de 
Boston.

L'EAU MONTE
Hier après-midi, la nouvelle que l'eau 

montait rapidement a « i«’* répandm* «la * 
la ville et « n moins de «leux heures la gare 
du l’aritique et la rue Notre Dame étaient 
rc ivpli. * de p« i sonnes anxi«*ti.'Ç* «le voi*- 
arriver notr«* cii.ir d’Eau Siiiu Lé«-*n. I 
meilh'iire pour la dyspepsie, constipation, 
etc., «te.

K. M \«*=iroTTT & Fnf.-RF.
217 rue Sainte Elizabeth. 

60-jno Téléphoné »10 A.

—Mme Mc\‘llnn. accusée d’avoir lai1!-** 
sa maison sur i. rue ('adieux dans un «*fa 
malsain, a « t«* c«. idumuee par le Record - 
a blô et le» frai*.

SECRET No. 17 DE G KO. TUCKER 
Guérit 1» Paralysie, EpilepsL*, ]»« pre* 

sion Ncrveu*»*, Dans.* d«* Si Vit a*. Battr 
ment «le ('-«’ur, liy*t«*r e. Un AnLi*pa»:ni' 
diqiu* puissant.

GAZ” L’ECLAIRA G-J
H.ydrnuliqne n BON MARCHE.

Le nu J'.eur cr -n* «t«*vr (î’or'.rtif. «lotïAZ»! 
iiioiuie < .e > v. Ail**/ ex .ir.ii'T • i voir ton. 

!ienur*r la .Maeliinc chc,:
FINAYICK cY SC LA T EK,

.31, UUK DES COMM IMS AIKK*4. ?,!m t . .
H EN. TR U P

^VENTE SPECIALE
roiiuUTîKs rt «iMixirrni .s 

• n rocitucuiî»
A «les prix 1rè« ha* pour quatre jours

»• ileinout an

Peyser's American For Store
Et povr votr* convaincre de noire sinrerjie 

v«*i< i qiie<<! i«' * pr«x :
C.’asquo . m >c;»! «lu Sud «le î1» en mentant. 
(LruiS mua en fournir.» depuis tOe la vcr»(C 

eu mon'ant.
Msiuûi.'rs '!<* toute» sorte® pour Te nouveau 

carni\ a!. Pii v o:.v« *. r. .« !«* ,t le i iou!*- 
Mant«**«en fourrure (’ir* ulair *• g Arnica eu 

foumirets, etc., eu*., au

Peyser's American Fur Store
2;-----GRANDE K UK ST. LAURENT----- .7

2c mujjaèin de Fourrures en mouUut
de la rue Craig.

peu

••( irol" .-•«•ih. K en *
•es pu «ta ne «•«*•!.on.
a l*e*»re* a I '» eî •! )« (».

RAMEZAY

vend si 
qui k est

(h *n«l Ça |«* 
«in.iud il n v 
ut uni'

Iv

Le pbr « ie! •i'i i n#» .N* Mont 
« ->* g mver-

T ïÙ'

iieur* i ra « i 1,. .

RESTAURANT FASHIONABT U
C'-i’i de la rtn*‘s Jarom-H-Carticr «*r de l i • •.;e

Not'e -D* ci r Men v- •
Suions n rnsi-‘.«* «l«*s i nv-iits.

5’ir.sdcs meilleur* «•••n*. 
de choix. Service pArfa:l.

Liqueurs «t eiifarai

G. J. NKYîLdK, 
i’ropruuuM.

- I / — -2 r - vv^----- ——ù - * •.«-.■ \
- ..jji i ^* **

(Ma: E EV [STREE)

»i.''hiqite. Dupuratlve 
nou' fijf r.M hic. )• • 
;:vcur. - • <m i' ) • VA S- 

(. «/NS'j’iPAl K»’, h*
. «’te.
. ; 11 * « ' iiîs ot le* profes- 

d«;i hôpitaux \a-tfri- 
,.i que ou ! ■ uoil'i;■«; 

inilispCn-'itblc* eam le* «'h«*' anx, le* V)i«‘h«*H. 
lemoutons • !••<’•. l.iÜU's. K onomi<«*z 21 j:

p«>r « e’it de iTon-ne* or «le n >urni j «i perdue 
«*u (ionn:;nt a m ■ ininird t d*‘ « ette p«.-,M*-e. 

(>.»!/ poudre est enregistrée, ^lefuvo»»s «le--.
onirefneoii* et < xtge;'. one la n. i’-me «J«* « om

relie Poudre es!
«*t iiourris»:«iiic. «1 .tenu, ni *• .>•'<1 ■ «H 
DI E D'AITM 'MT. 1. 
Ml '- K. la fiOUl! «i E i-i 

i.c-' vi-ioi iaaire* «l-- 
-ei;rs ]<•* pl':s tin i non 

ilf ;\h>n ré

Un ein;val tenu «:i» lai; soit surnr.crce * 
chaque

licinanüe/.-Dà vot e fournisseur et i] vous rtn 
j»r«u- n'-ra.

S ül» atf'ci.iS pour la vente en gros: (.AU- 
cl . K y i r-.l-LEMos^’ . Epi ie*.*» ^ios. 
No .14 rue ài ihuil, Jl.ait r«-*l.

U i.an jno

Uît ] >is?-( *l*So IBbiaii’io !
linicad renient !

r e soussigné fait lui-meine tons ses travnnx 
(V«*ncaflre!it«ai ■. I^os prix cl lo bon gout detient 
'ouïe «v.tmpétilioii !

(.. and .«^s''i tmien de Tapi, lorie devant é*re 
veni’ i u p.*':rcent «1« raUiib. A CiiOisir (1<>u 
«.«•o paircnb «iiftèreuts!

Restanrant Ecreka
ït29--JT2£ K0T3S-DAG2S

(En fu« o «le 1 « no • .'c.it« .'.«pu. c.»
M''* t:*!:«\.

ïïwuï çmrLZT - - njvrs.
Rcpa1'ft 1» «artoa tonte heure.

(JlbicTH, pr5mcur“, etc. s «Ion ;wic i« uli* r.-
Ltiiiec |»riv«*e pour lesdnme*.

Service Soigné. Vin*. Liq.i* » , . c .et 
JOHN W. IKM.M

2' r.:n l’rCipri; mire.

V 1 .^•.T'1 I" n c"* 4

- !’mi.! ■-«'h»'! ! t Doiib!e-SiK dim air 
«*: peu «atik.iit, j «Ma lu«ile. J ai (U

« hoiiiu •• et jo «ai ce «-u d e^t. niait tauJia 
•jMc «a tcaj.co s en néi* jK»ur qui* je puuae 
1 M’'-:«vhcr et lui «.«ua i « a «1«cur, dan»
I icille, eu «(u’oii vent qu il h;i«!.**. U’#*‘t 
u:i «nivi a^r «|Ui n entre clu * h* niarcluiul 
«!«• vin «mi«* les jours «!o t »«• c:;ililonnee, 
«iiiand il lui remonte des RnitLcH «1* ii"ir 
«h.Il* le cerv. «u. lî |«.irait qu avant de 
preinl e «*h« / eux c» tte |h i .te qui 
iu«*m la d« i telle, il avait une fille 
«•ti»«*il-e pour n*»c«i*. et il lui est r«st«> de 
< « i a< cillent mie •iiaigm*» datia sa t««upte.

Ça h* prend, ii se poivre, mais 
; «.';ih«* |ms, il m- lâche pn* ». u 

l .ii la diance «le le n-nc'-ntrer, 
t « ln z. h* itqiioiiKf« a l’entrée «lu fau- 

m / il no va «jue lu, «juuiul il v.» <pie!«|ue 
juirt,

- Auj«»ur«î !mi, dimanche, il sortira 
peut-» îrc uucUe-le.

!1 est h'-tti «i*-s ce matin, je l’ai en- 
t» :ulu qui «i lit .« un ouvrier ntenuinerde 
la rre d«* chaieiitoti, «pi il ne revii-ndrait 
nu taubnuig «pi«* v«-*-» !«*.* «uiatre heures.
II allait toucher une f.'ctiiii* d'i coté *1«-.* 
gruiuU «prirticrs. I c l'ohmais, qui «le 
in«*U.,e ;«v«-«- sa im napeiie au f« ! «I <l«t 
'.:«>Ki^e dont s-i maison fait la porto r«» 
cheie et «pii le comi.iit. un pou, in’aid va

h«»*e de rattiter «pn !<]UO part.
— AttemU-lo, guette-le r«*p« ‘ « la (orale 
n y a p**» h «iii a, mon homme, faut, que 
' «MiitmsMon »v; fasse.

• aimeiais tcut «!«• nn'mo mieux lui 
*i*r le* reins «pie lui «lire ça, grogna 

Nix <1 un Gui hoiin it,
S;» «ligne épouse, «]U« so t habillait «le 

-«ui cestmnr habituel, s’arr. *; cntr«* «leux 
«‘P’Rph's pftur le regarder nvoo un nin«.»u- 
n ux »»rten«l] i .«cnicnt.

lu les Itr casbern» après si «*a fa­
nion chéri, lui

• hoiK la

I !*. ni-

dit elle «n lui 
ne» ti ois dents jaunes «lans un 

2a« ?itt, mais, auparavant faut 
•nmt,emeiit n<-a honora ir*-*». Ku

muse, 
moRtn 
sourire 
gagner 1
u '.-ant «l«;hincr jmvh «h-.* Beinicr « «Mt*- fille 
'pi ih. ont reccuillie, la bollo «laine a son 
uh'e, ciunptes-y. C’e»t uno rude pratique 
pu* cette petite dame «pii von» aide a 
««•nlcver une dentelle do mille francs et 
qui v« iispr.ye encore pni -d« 'Mis U? nmr lié, 
une pr.‘upie ii n«*u.* jii' ;ur«*r de* rentes 
!•' u n..» vi«*ux jour», mon vmux. Faut la 
.ujoter et la «vnitenrer avant, tout. F.muite 
e « a, c’est Maranjmuin «pii non» la pr*» 
m », i' j ; .'.«tioiie, « t M.ir. .igoum « . .1

»:i» vieux, sttentten î dât •!!«♦ joy«n- 
seuient en m* >isr.>urnan« a demi ««r* 

qui n avait pas quitté sa place, 
•»t qui profitait us )ab««4ic« d« s» char-
• «..«•ire moitié pour avaler son verre d ah* 
K.utlie e«ncurrsi«ni»eiit avec le s.en : fi 
v.«* vou «* uirnc je -ai» fai-f rn«.mer le«

• n» i 1 echelle. er quel dr«Me de pal •U-t
• le saison nous slloi a routectionner à la 
petite aiu«»iirsuse du faux r«pin. Apprêta 
te» côte.*, chéri, tu vas rire.

Ur gracieuse ( omme une araignée <|iif9 
du fond «lésa ta'ilr, le ccd tcuùu. le» pattes 
ramassées, légat de v*»ur k elle une proies 
«•■ iir..,t**, ciir reprit «a place a U p<>rt« de
I» i u«. I » tète i dctiii cachée derrière la 
bai l e rouge du i'olonai».

Bvriit* t U était plu» alors qu i quelque# 
pa» du débit do loueurs.

(A continuer)

HORACE PEPIN, L0.8
CK1RIIRCIEN-DERTISTE,

61 RUE ST. GABRIEL-61
Kntre les rues Notre Dame «t Si Jacqoe».
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orio avec uno mauvaise hum*

‘Iite ou qvnr .nte pas do H !«!»« o, 5 
»i* tv<-m * nt un p»*;it tu bit d«- 

•, un c«»mj*Uiir en éU’in, «imi on 
aux do (livers;»» •.r'"’.nd..’irs ï»«-i«.f‘;

«*t i •» sur f.»nd, en

toiu prnrcc. -cr Vroiil»,

i'.iBLIOTUEvU K

loliinie» iv louer —
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1 MA»

TA N K I T KS
;.s ln roi s
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5 cl» lo xrotmnn

CHROATOS
GtiNRLS

K. M.TÏ7MT’Tjju
CIS—Rue SD* ( *i{’p rî/ie—C t S

IDiiire»-servir» en 
r«C'.»).j anx Hultvei-. . ■> .

l’iu-, i.i«, ;eurs. C'.zar *. Me. Une mag'iill- 
quo -.-iMp 'irée a Ih i iniii ic elccli iquc oM a 
!.. (lif,)H.*'«uion «i«? :' -.

Tjii*X>l lMK liANCTOT.
!.. ; .

rrT'.T nr. cner

i!!*-, tic» ensiera rcnipliR «le bouttilh
•n«l«-s IhimpiéH» de 

;er.t tout le

8C

k ^ b n r fl
é . dLilL» ;iLt,

T î?

menu «-Mror«* pl> ^ varie»- ei le- 
«pu* .i.tinüi. . R 'ii «I.* i-a > ii

26 mai
MONTREAL.

c-la

lîen«l Ih « ur'c 
«i;n»-«> metlle 
•! . . i . iu «-.) approci-o pour I ar4«:nt «loiinc
V JX.,.'! -CINQ « i.- HOUi<*li i ont.

UVITiœs !
Déjeuners et w«)'iper*» » lu r»rfe 

VMn la * • K- v 'I MURRAY. Prop

MOTEL EVIORISSEAl-
ilAUDY d: ViOLLETTI

t S u.
,v ->.v

Jôl—IlUF ST 
-ENTREE Pi J V KM. lit

Hoi:( n ai.

PAUL i.:t
K CLAUDE.-----

y <

en v'TppMsroNf u: iwr.Lîv5. tapi.m dm
PI: I Ml i- R OKI’M-. v« ! KM’; ÜKS 

K l ( il.ADK DM i II* *i X. SMR- 
Vie;. PS K MA IT. i»« .. ...n i 

la '«.ni "ni* «il ut n- >. .
C'aéî<*! 0*1 • -: •««• i «> 1 pi'.*' . - ;• t ■ e !»?t *1e 1»
i.- «!u ifi.-heli i. t'i'i'-éiî .i (-.-retlu ]’.« .1»

ami la K D M ( ) N D Ml » UIS S E A U.
Vr/.

—-Mfircltan**» ot Ti’iîOAX'nlo*!»*'» «le—

HüSIQyE ET n’ïNSTRUMfc^TS
FM I S AC.F ,T3 AP CAN AO V I.A 

ni:g mais» :>• •

MARIUOR, fl: Londre-
éovr/ii" »o s d

si Bnixeile;,
i il dei

rcatjire*

i l.i< atîov» !>Tr»î<- r, - pour Piano, o-- i.-* 
(ic«.« yiepiioiiic. HaMinriK-<*i M...«'.-.re. 

.\]fiho**a • Solos pour «li ■.♦-i-cu: ;r’:iii«* *. «•’ •.. «*'■
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MONTREAL
Mon . VloücMi .'(*«'l;,nvvra<io-« rcç-Vraiè» 

genres. C urai* a-e» a

Cl;I8S hil!«
—I-'f autre* Primeur» »'i—

GRAND CAFE PAîilSHP,
Coin 0- rnet; •**jte (.'idicrine o: S 1 o uiaique. 

Muni real.

Dr>: ' ^ et sorrr.p'-«« /«« car'-* a toute heure.
\ N< . «• me; .t i ••» « ris « . • i ■. : rnlior» Nervleo 
.'-•mi! Rc*-.. iir .i.’ ; 'l'*r«t*é i- "-i I on C - •.««? «

v. . ’ I I «: -....e t rji.' . so (1 ; . l.a USA!
.-«U Ür.tiul N •'.« 1 11'”

LuUlSGULT ICAU, Propr.é'»ir*.
• JC v ‘W i i mai i,‘

:! lUMil E a i’ElTI.i
1)1 Yïl)Ï.NOi; No 1D!.

•r.« .les renv.ir,

-.. liiiiiiL \ÏM\Ï

i •> an
r « a:>

Sl'A'i -LS il 
l.«î livr«* le 
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. or«*t» N miner. Mnotvlnr .*» rompri . er 
l ait*. \•*« eii*eitr** nui* par ta Vtipeitr, 

!.«»«: ill<*ir«*s el :• ««. rr-» maellioi;» 
n l*t»»i»se Un mim*.«i*

■ s .t:, r/ar.:. '- s cl,
Il lluc l aiiudilutf, Moud-eal

G

iu:.t *-«•» étroites tubh*- i 
'* ii««'» (i«* fi! «le lairoii. c«>mp!

•uatér’i.*! c!«* 1 étnb!i»s»-incîit.
< ,»sf lii (jue Double-Six et l.a Girafe 

rend ii ont.
Un Immme louche, nyftnt mu* horrible 

ihevolure IiIiikfu ef une longue barbe 
-ouge, les v attendait en buvant de 1 ab-
aivitho.

C’était lo Polonais, le montreur 
■Vr-nhiRUv féroces.

Il y eut érlian^e touchant do j -ignées 
de mains, et fraternisation réciproque. La 
iimfe embi H<sa s;u- » fa^-on le Polonais.

As-tu pas «lit ii mon homme, «pic 
' individu « n ii'1 *sti<»n entre «l’habifutlo ici 
i"; nd il remonte clic:' lui l lui demauda- 

t-eîle.
(hiand il a, comme il le.» appelle, scs 

liumei’is noires, il i» y mainjue jamais, 
pondit le Polonais dans un affreux 

j.-* i : 'Min frailer , sein i-allemand, mais 
;k i.J il n’a pas sesbuiiieurs, il pasbc raide 
!c . ut 1 • pe rte.

- yvi’il ni* b s humeurs ou qu’il ne Us 
é.t. pas. r.ujour<rinii, ii ne faut, pas «pi il 
pa- a. Toi qui le connais, monte un lu in 
’ i partie à la port») et •Micttc-le. Pendant 
<•*! t. :nps-!à. in m» ali. «ns sécher notre 
ab-uitbo, noun «b*ux, mon homme.

Coinuunt résister aux ordres donné» 
j., r uti«* m belle b«uu;lie f i,o Polonais avala 
- «n veil*» «rubsintho d’un trait et 
sYmpresaa de M’appuyer l’épaule au 
moni .ml «lo l.i porte, ses yeux louche» 
os savant <’e te^ard-r droit «lans la 
direction de la T>a*tille.

Dans l’intérieur d:i débit de liqueur», à 
A «biiu*»* chaleur du p«»cle, l)«*uhl«*-S'x et 
î:« ( ! ira f«- sc mirent h, confectionner avec 
u t h* nu ian/«* «b» l’alco»)! ahsinthé avec 

I <jau, et sirotèrent délicieusement l’iioni- 
l»le breuvage.

Au liout «l’un quart d’heure ii j'(*ino, lo 
iVlonois r*:ntra pr«*cipit,aininent:

-X’oilàle particulier, «lit-il. Je croi», 
1«» «liable m enleve 1 que la cliance est de 
votre côté, ma«lame Oimfe. 11 me fait 

«•Met. «lo l« in, *1 « tro d«:ià légèrement 
<'-bri«»!é. H marche conum* un f«»u et d 
'.'esvicule. Si ce n’est pasqu il a déjà «ouf. 
ti<* fui* pas mal de p« fits verre», i! est bi»*n 
nr «l.in» une <b f«'s minutt s do colère. 

Dans l un ctrnnne «lans 1 «utre cas, il ne 
pas«ern ] a« la p*’i «c sans entrer.

pom* plu» de sûreté, attrapons-lo » la 
porte, dit la ( ürafe.

Eii<* '••* leva «*t mit le nez dans la rue. 
IDniicr, l’ouvrier inanpioteur, entrait 

••* « •* nvaiif iit *'nn« le !’ «bo’ir.j, marchant 
pi* '.'. jiit sur le trottoir «m i attendaient 

P.-!-.*::•.•« et \ Girafe.
(’ >mmo I av ‘ . «'•u.uap*' de «on ail l«»u- 

!i«* le nv'ntrour d’aniin.nx fér«)ccs, l’oii- 
. rier paralysai*, en proie ;* nro v i.1 < nte 
«n; .-xcitn ion. qui n • ii* (-vide .mi<*nt 
p is lo r ;«i;ltat (b* 1 ivre n*. La «léinan lie 

* Bernier était fenue c* droi'e, «es 
,..« u veulent» assurés, la contx.vtmn de 

- traits, leur expression farouche et ter 
ri’ «o s ni ! :;i«'’it d ailleurs jioiirf i ro «levi- 
nvr que la colère, une colère « *urde, cor- 

« mie » grande pf'inc, hoitillonnait ru 
foi «1 de son c««'ur. Maintenant «piello 
» : la eau»j de (•«•♦te colère ! Prenrit- 
« , • ra Soir • dans ie souvi'u r ravivé «.lu 

: - ur oi . t si l«>urder.i«nt t ur la
«, * .lu mw ;i .u eur, in chute d ci* le vice 
et Ir. «'isp»i:o " • *n «!e o« I ,!e.

! , •• in i...lia du ie«»« Î4 !a phileso* 
p' • Girafe. r«)uto exalt.**:- i, quelle 
.«u elle fut, conduisait Bemier du • te- 
m.vit au c» bar at, elle n en demandait pue

— La Biiu.ioti»! wi i a Cinq Cent» voit 
rha«|U<* jour mou mucces M'affermir. D’« *i lui 
\ ient (vite faveur particulière du publh-1 
li •Mifht «le parcourir au hasard un de» 
ui n . roa I - bd( madnirM d«- ««*tt« lutèf• 
s.-nu* pubITation et I on se rendra iirm«*- 
«iimem.-ni ompie du choix eclair»-, da 
l’attentini! - * rupulcu •«•■ qui president a sa 
« omposit ion.

i ,«-s s u , ; s l('s plu» varié» «lan» le Roman, 
la Lille ia rare, rifisKurc, l«*s Voyage». Ica 
S'vn«*s «lu I)es«-rt «mi «l«* la Vl«* Uidmnne, y 
ont t »ur .« tour dev.-loppèn avec l'attrait 

piu'-siiut «!«•' poifrnantrH éiuotiona que f«uiG 
r.!.i r«* les ^raona apt^rtack*» de la nature,
• t ! .malvse de» s«*iiti»neutH I«*k plus ten. 
«b . «*i i - plus «hdicaln du cœur humain.

\ » « * divers titres. La BlHLIOTIIKqiTK A 
C’iNq » i Ni a sa pln«'«* manquée d'avane«v ;i 
tous li s lovi-rs. ou ellf* fera le» «leliccH du 
viailiurd uuhhI bi«*u que ceii«*a de la j«iuna 
mie.

î’rix d’abormement. : un an $2.450, »ir 
moi» J*1 .‘.'5. * . «Ire-scr à PoJ*i«*r. Bessette et 

••*. «•diteuis propi n ii:ir«*s, 1540, rue Notre* 
Dame, —-jiio

..est un Kiiieudici type. Parlez devant 
lui «l« n’impor* - «pmi, il ne restera jamài» 
au d«*poi*rvu.

Il tnmvera à donnerdeuxou trois Indi­
cation» aommaireasur k* sujet» qu’il •’•> 
^i'v«* dhisioin*, de h-ttre», «le sciences, 
«i'arr. Jl.-tis, t.»» d«.ux ou trois iiidi(*uti«*iis 
d»*nii«*i «. rY't. fini. 11 sarn*tc net. Il a 
epuiRc ses provisions.

Gu parlait «le Y.... n Aufficnmi leconnait. 
Et l’mi «'«-lonimlt.

- Ln «*fi«*f. dit Auirier. Un type bizarre. 
Il me fait l'effet «l’niie table (l«i matieies 
qui aurait perdu son livr«.

SECRET No 15 DK GEO. TUCKER 
j Lotion pour Boutons, l'ustuleb cl Sait- 
• if b« moi.
| 1 .'auteur d’une brochure contre l’abus du

ti-îic ru(*onluit. raiitre jour,qu'un jenne 
■'ir.*u«* «b* s.i rouimisManec avait cessé do

* ........ ‘ <|M«*. cinq an» après, «a fortune «e
. 00( liv. • ten.

se no&l d éritsr de i bb oude,

- i* viu.t * annuelle à bon marché est 
mi,-c io >s f jorrurcK ie» plus ri.’hes 

•m ' ; «-e‘ hotti* s«*al est vendu a
. nos (Ttantcaux, capots, cas- 

inanihon» en mouton de IN-rso 
:•* vi-mlus ; i prix de la manufacture. 

N « tro vihou est vendu à un prix extra«»r- 
«j •»M*rem«*i«t lia», manteaux ?*t «*a»>otK <*u 
IxL.ra vendu» aux prix d«* l’acheteur 
Enfin bas prix sur toute la lime.

UüiirRT rr Comtois,
CT—jno C85 rue Sainte Catherino.

Dans un bureau «b* poste.
Monsieur. j«* «lesirernî» cxp«\lier c« 

poisson pur les soins de votre mimlni.Htra- 
lion.

—Mais, monsieur, eeht n’est pas notre 
affair*-.

—Comment! Et le» carpes postales^ 
alorbL...

• (leseflèls «b* mauvaises linbito.' *» de jeu. 
ih“-fc, l«* résultat de l'iKiioraiice ou «le la

L.iO
1 ,lé^la J davantage.

JEUNES GENS QUI SOUFFREZ
* j<

ultai de I ignorance ou de 
îoh<*. «pii vous trouvez taible.s, nerveux «r«
< ii' is« K ; aussi vous, liommea parvenu» «u 

j :.i li*-u «b In vie ou vieillards, qui. abattu*
pour avoir ahq»«* ou exc«-» d«- u avail et qui 
dans un («se avancé ressentez le» ron«e- 
qutnresde» exc«*H d«* la jeunesse,procurez- 
vc is ci iis«*z le tr de M. Lubon sur le» 
oialadu-s des hom m* h. I/e livre sera en- 
voy«* sous enveloppe cachetée à n’imporm 
quelle adresse,, hui* réception de deux e» 
tampilles de 3 cl s. Adrcssua M. V. Lobon, 
47 VVellinpton street, E. Toronto, üat.

10 août—0m

Entre chasseurs marnc-illai» :
Moi, mon ehei. je tue. ahsoîuement 

tout * ♦* qui »*:is*e a portée de mon fusil.
—Et moi doue ! Je tue tout ce qui n’y 

paose pas. ______

GARE AUX FILOUS
On mm» informe qu'il y a un certain 

nombre d'individus qui parcourent la ville 
et la campagne «t vont de porte en porto 
offrir, dans «intention «le tromper Je pu­
blic. uu mélange impossible, comme étant 
la veritable “ Poudre Engraissive Nour­
rissante ” pour le» chevaux et les bestiaux. 
Noire ioL lion est de prendre de» mesure» 
ritc«>ur©u»e» pour punir le» coupable». N’ou» 
in«*ttons le public eu garde contre ce-* im- 
po« Uf -.

La véritable Poudre EnfrraiR»ive porte 
imr*riiii*-e sur chaque sac lo marque enre 
^istr«-c “ Un chevHl tenu par un licou." 
Demander la à votre fournisseur et il voua 
la procurera. En vente chez tous les épi-* 
ciers et marchands. Le» «culs agent» do 
1. Puissance pour ln vente en grô» «ont* 
MM. («aiichcr et i’ellcmosse, épiciers. No 
244 rue .^ainl Paul, Montréal.

—28 jan. q h. jno.

— i r hnzsr en faveur de l'asilo Saint-Vin* 
cent «l«- Paul s est terminé hier soir. 11 • 
rapporte de bonne» recettes.

LISEZ CECI.
La toux et le Rhume sont freilementi 

gu«*ris, dit on. par l'ussge du Pin Rouge du 
Su l. nu Dr II wfy.

Prix, 25 cts ln bouteille 26 nov. Gra

— A une mirnbreusc assemblée de» «'*lee- 
h-'.-i M iminicipaux de la ville de Sainte- ’
( un< p»n«le. <411 pr«**-enté n M le muiro 
M «m ,i «-t a M. le eons^ilhïr Delisle de» r»1!- 
«pn-il nuis les priant d’accepter la eamlida* 
l ure «lan» les «jiiarticrs est et ouest pour le
< • .i-cil munii ip&l. MM. Morin et Dvltsle 
oui uccepU*.

AU PUBLIC VOYAGEUR.
7.'l;«5te! «iu (’anada. cet établissement si 

bien « onnu «lu public voyageur est muni 
d> foub-H l«**« améliorâtams modernes c* 
''eux *|iii h* frequent'-nt n'ont qu'à r.e louer 
«le l'installation et «lu service.

Chpiuhrcs confortables. Vins et Liqueur» 
d«- premier choix.

. '-«mink. pour 25 et».
( "•;*. «mr * «le huga'o .i la disposition dei 

r ci nines ne pasAent que ia journée aie 
vibe.

A. C. S.\norni\\
I I irar»—! ,aa Proprietaires

-'.‘inrrénieur »ui inîcn*lant du canal Le- 
j r'» r c r -cevra soumissions pour bol»
j pour «'t.k-nies j^qu'au 16 fwi ici- courant,
j au beu du 25 tei qu’annoncé.

T a R ET No 13 DB GEO. TUGKBR
Onguent de le Montague Ver’e peur fiw

I pUtrce.
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Qu écrit de Lyon que lo* exportations 
de eoieries pour les Etate l nie se «on- 
é levé et en déeombre IHSt», k 4,800,1130 
francs. En décembre do l’année précé­
dente le fabrique lyonnaise n avait expor­
té sus Etats-Unis que pour une somme 
de 4,403,891 francs. L’augmentation 
porte sur les rubaim de soie et de velours, 
le* autres branches étant restées station­
naires. _________

L» fièvre malariâtre et la rougeole font 
de sérieux ravages à certains endroits des 
Etats-Unis. A Pittsburg on constate 100 
cas graves do ces maladies et il y a eu 10 
décès depuis dimanche. L'épidémie est 
due à nu mauvais système d égoût, et à la 
mauvaise qualité de l'eau. A Spokane 
Falls W. T., c’est la petite vérole qui fait 
plus spécialement des ravages. A Now- 
Yotk la commission sanitaire a tenu une 
séance spéciale pour délibérer sur les dan­
gers d’une épidémie de la petite vérole. 11 
y a à l’heure qu'il est une douzaine de 
foyers d’infection dans la ville.

Noué no voyons pas de changement ap­
préciable dans la situation en Europe. De 
toutes les capitales, dit une dépêche de 
Londres, viennent des rumeurs de guerre 
fondées sur les préparatifs militaires do 
plus en plus actifs. 11 s’est produit cepen* 
dant une hausse hier h la clôture de la 
Bourse de Paris. Une opinion qui gagne 
du terrain, même eu Allemagne, c est que 
ni le peuple français ni lo peuple alle­
mand n’ont le moindre désir de faire la 
guerre, mais qu’on doit la considérer 
néanmoins comme très probable, sinon 
inévitable, en présence de l’influence crois­
sante du parti militaire prussien.

Le commerce d’importation de New- 
York a été mis en émoi par la communi­
cation d une circulaire adressée aux prin. 
cipaux exportateurs français par M. Wal­
ter, consul général des Etats-Unis û Paris, 
prescrivant la formule sous laquelle de­
vront être rédigées les factures accompa­
gnant les marchandises destinées a des 
ports américains, qui seront désormais 
présentées an consulat général pour être 
eertitiées. Ces documents, suivant la 
prescription de M. Waiter devront indi­
quer, outre le prix des marchandises sur 
les marchés de provenance, le prix de 
transport jusqu'au port d’embarquement ; 
le prix du fret ; les frais d'emballages ou 
d’empaquetage, le coût des caisses, car­
tons, etc ; les primes d'assurance,les com­
missions, escomptes, dépenses de toute 
nature pour la préparation dos marchan­
dise® pour les marchés des Etats-Unis, le 
tout spécifié en détail et sépaiémcnt.

Le président des Etats-Unis n adressé 
âu congrès un message relativement a la 
célébration du centenaire de l'adoption de 
la constitution des Etats-Unis qu'on ae 
propose de fêter le 17 septembre prochain 
À Philadelphie.

M. Cleveland rappelle dans son mes* 
•ageque l’anniversaire de l’adoption de la 
constitution est digne eu tous points d’être 
célébré par une fête commémorative. Mais 
Comme cette adoption n'a pas eu lieu a In 
même date pour les treize Etats qui com­
posaient alors l’Ünion, le président, tout 
en déclarant qu’il prend un vif interet A 
cette célébration qui doit avoir un carac­
tère national, dit qu il préféré ne pas lixer 
de date ou de lieu pour cette fête comme- 
morative, afin de ne pas éveiller de jalou- 
Mtei locales, et laisse au congrès le soin do 
prendre les mesures qui lui sembleront 
opportunes pour que la manifestation soit 
Animée du sentiment patriotique le plus 
pur et le plus sincère.

LÊS PEAGES SUR LES CANAUX,

Là chambre de commerce de Montréal 
A, comme nous l’avons déjà annonc'*, pé­
titionné le gouvernement fédéral pour (pie 
le péage sur les grains passant par les 
canaux soit, comme par lo pansé, réduit à 
2 cts la tonne.

On comprend toute l'impur! anco qn^ 
peut avoir pour le port do Moiitr -al, e* 
pour toute la partie de notre population 
onrfière qui travaille sur les quais, lu 
maintien d’une pareille mesure.

Mais ce n'est pas Seulement lo maintien 
de cette mesure qui nous importe, c est 

^encore l'annonce immediate de sa mise en 
'•force, en 1887.

Ln concession accordée par le gouverne­
ment, pendant ces deux dernières années» 
• été des plus profitables pour Montréal, 
mais les résultats auraient été encore plus 
satisfaisants si la decision des autorités 
avaient été connue avant l’ouverture de 
la navigation intérieure.

L’an dernier,on s’en rappelle, les expor­
tateurs demandèrent des le 1U février, le 
maintien de la réduction, et ne l’obtin* 
tent définitivement que le 21 avril.

Entre ces deux dates une grande por­
tion des quantités de grains, de l’Ouest, 
destinés aux ports de l’Atlantique, ont été 

par la route de 1 Ené, au detri­

ment du Saint Laurent, qui perdit ainsi 
le trafic do plusieurs IllilUoltS du UlllioU
de grains.

L* faveur dont notre mute fiuvide 
jouit, prés dos exportateurs américains a j 
toutefois été amplement démontrée, par ! 
h importance qu a prise immédiatement le j 
transit par lu Suint Laurent, aussitôt que , 
ce» exportateurs ont été avise» du main- j 
tient de ht réduction dus péages, ut les 
résultats des opération» ont été satisfai­
sants, ou dépit du retard causé aux ex­
portations au début de la saison.

Aucune raison ne peut oui pêcher le 
gouvernementt de prendre dès mainte­
nant une décision sur oette question ; et 
il e.;t aisé de decider des a présent, uuss* 
bien qu’à la veille «le la navigation, du 
maintien ou du rejet du taux de 2 c. 
par tonne adopté et appliqué depuis deux 
uns.

Tant, que lus exportateurs ne seront pas 
fixés sur ce point, aucun engagement pour 
le Saint-Laurent ne sera po»»ihlo, et plus 
tard viendra la décision du gouvernement, 
plus enmd» seront le» dommage* causé» a 
la navigation.

USE RUDE EXPEDITION.

1 ne nouvelle expédition Stanley se pré­
pare, qui ne ocra ni inoi ii difih'ile, ni 
moins ardue que les précéôv*-»>i. Sou­
haitons qu elle soit uu.s.d gloris'-.-o que les 
autre* et quelle réusaiase ^j.i.uio elles. 
Voici à quelle occasion elle esr entreprise. 
Un de* lieutenants de Gordon, Emin* 
Pacha, le dernier et ln seul qui lui survi­
ve, e»t bloqué, dans le Soudan oriental, 
par des débris de bandes qui jadia ont 
opéré sou» lo* ordres du Muhdi et qui, 
réunies, cernent cet homme énergique qui 
avec une garnison que les évaluations por­
tent à trois ou quatre mille hommes, tient, 
dans une petite ville du Haut-Nil, Vv’ade- 
luï, toute voisine de la région de» grands 
lacs, puiëqu elle eat située à vingt lieue* à 
peine de l’Albert Nyanza.

I n Europe ~ii bloqué dans une contrée 
si inconnue tout récemment encore, que 
Livingstone perdu y était retrouvé pur 
Stanley lui-iiiènie, cela ressemble quelque 
peu à La féerie. Car Eniyn-pacha est 
Européen, de nationalité autrichienne, 
et séduit, comme Gordon, par tout 
le bien que la civilisation pourrait faire 
dans ces contrée» sauvages, infestées 
pur les marchands d’esclaves, il se donna, 
comme lui, tout entier, à une mission 
d’humanité et de progrès. Résultat : 
ce sont aujourd'hui les marchands d es­
claves <pn l'assiègent et qui auront 
raison de son énergie, si Stanley n ar­
rive pas à temps. Les marchands 
d’esclaves n’ont jamais pardonné à 
Gordon ; ils ne pardonneront pus à son 
lieutenant.

Les dernières nouvelles ne sont pas 
rassurantes, et elles datent déjà de hix 
mois. Elle» ont été apportée», en Eu­
rope, par un explorateur, le docteur Jun­
ker, et elles étaient vieilles de trois ni»»i* 
déjà lorsqu’elles lui parvinrent. A cette 
époque, c est-à-dire en avril, les muni, 
tions, sans manquer encore, diminuaient, 
.si l’on veut bien penser qu'avec la plu» 

| grande diligence, Stanley ne compte i>;*3 
atteindre la région avant le mois do 
juillet prochain, il y mira donc quinze 
mois qu’Emin-pacha commençait à se 
trouver dans la position la plus critique, 
voyant s eu aller, chaque jour, ses moyeiio 
de défense et peut-être aussi la fidélité de 
se» hommes.

Stanley va donc se mettre en route, 
accompagné de huit Anglais seulement, 
homme» éprouvés comme lui, et déjà son 
plan est tracé. Il prendra à Zanzibar en­
viron mille hommes, se munira de tout le 
nécessaire pour pqyer, s.«r son passage, les 
tributs exigés par des populations d'une 
hisntiable avidité, afin d'échapper à une 
infinité de délais qui rendraient kh tenta­
tive trop longue et trop périlleuse, et se 
dirigera sur le Congo, où il compte trou­
ver des avantages exceptionnels. D’abord, 
c est lui-ménie qui le dit, il n'a pas à 
craindre pour les vivre», et il est assuré 
d’un concours efficace dans toute la con­
trée placée sous le protectorat du roi des 
Belges. Une fois la, «'est-à-dire le pre­
mier pas fait dans la voie périlleuse, 
{Stanley se croit plus sur de ses hommes 
qui, même pris de panique, n’oseront re­
tourner en arrière, a travers un pays in­
connu, ce qu’ils feraient nécessairement 
on AMiiumt Zanzibar derrière eux.

Reste, il est vrai, la difficulté de trans­
port de Zanzibar au Congo. Stanley es­
père trouver un steamer tout prêt, dès 
son arrivée, et se mettre immédiatement 
en route. C’est une expédition pleine 
d'audace et de générosité. D'abord, on 
ignore le nombre des bandes qui entou­
rent Emin-Pacha, et peut-être ne pourra- 
t-on lui faire savoir qu'oli marche à son 
secours, et que des hommes dirigés par 
Stanley, dont le nom africain. Boula* 
Matari, .a retenti dans toute l'Afrique 
inconnue, marche vers lui, rempli de con­
fiance et d'énergie. Cette réputation ter­
rible pourra servir beaucoup Stanley,dans 
la circonstance, car il ne faut pas oublier 
que les hordes soudanaises et autres sont 
superstitieuses, et qu'elle* ont gardé le 
souvenir de Stanley, comme celui d une 
personnalité étrange, invulnérable, qu'on 
a vu sortir, sans une bnilure, des plus 
terribles fournaises, et qui passa, d'un 
bout de l'Afrique à l’autre, comme un 
terrible météore.

L Europe a, dès maintenant, les yeux 
attachés sur l’explorateur dont îe passé 
est si rempli de choses extraordinaires et 
qui a visité le continent mystérieux plu­
tôt en conquérant qu’en voyageur. Mais 
il n’y a pas lieu ici de discuter à propos 
des moyens jadis employés. Ce q’u’il 
faut voir, c'est l'homme qui n hesito pas <i 

j tenter l'accomplissoment d une grande 
clio»e et qui va parcourir des millier* do 
lieues a travers dos contrées peu sûres, 
pour arracher à des sauvages fanatisés le 
dernier des lieutenants de Gordon, si le 
salut d’Emin-pacha est humainemout pos­
sible.

Ce n’est pas sari» impatience qu on at-
tcndia le moment prévu do la jonction de

ce* deux liemmes, dont l’iin ignore ce 
qui va »e t»*u't-r |H»ur *a délivrance.

L’entrevue aura néceasairemeiit un tout 
autre ouraciere que celle d autrefois, lors­
que 1*3 reporter américain explorant la 
region de» glands lut », rencontrait enfin 
l’illuhtre Living* nie, pâle, défait, pre»qu* 
mourant. LcbdifiiculL» M>nt nombreuse* 
et gr.4V.*s ; noos no pouvons que les devi­
ner ou K** pressentir ; Stanley seul peut 
le* voir, et il le* Voit. Son but est de 
marcher le plu* rapidement possible d'un 
point à un autre, dont L dmünico est 
comme, et de cniculer »a journée, u tant 
de lieues. Il est h< laine à ne pu* »e troin* 
j km- dune journée. Ce nest pus saiijj 
émotion que, pendant six mois, le monde 
entier pennera à là-xiieditinn perdus dan* 
h-s solitudes africaines, pour »e heurter 
enfin aux bande» sauva'/es des Soudanais, 
sous les ordre» d'un homme dont ou a pu 
discuter le» procédés d'exploration, mai» 
qui n'eu reste j a» moins une de» ligure» 
le» plu* extraordinaires do ce temps-ci.

AUX MARCHAriDS !
Le* soeesigué^ «ifin d'AVefr un !tx i.l x lus «.ouve 

n »bit; iM’ttr !.*ur

Si ARRIVE !
GENRE CE GOï/fMEîîCE

IA DT!

LEUR

'V MT

Fond de Marchandises
------- AU--------

Nu. mi K! E NOTKE-DAME,
ttîoi.5 la hUini-do !’V)te! pdn.orafioû 1**M mar 

< flulld 1 !(. v.ifSUU
ineut complet

K AKTKM.K^ DK i A \ TAIS! K.
AhilCU-^ DE PAfMS.

AJ K N U S OPJ Kl*.
NÜl'VKAUTKrt. ETC

LEGER & CIE.,
IMPORTATEURS.

SOaout-la MONTREAL

L.o Célè bre VIN do Chnmpaprne cio la maison de i 
KIYMOND HKHSKRAT. lo

—<=CLOS ST. URBAIX,=—
Pnoluit de l abbaye de Biusou, Extra Kc**. En vente chez les principaux Epiciers et 'r

Hôtelier»,

SEULE AGENCE

VSKTES PAR ENCArl
PAR IJ LX.XI SG il LA RàA Lui’.

FAILLITES
I)ANS L’A FF Al Ri: DE

CELA-S. ZOIErVIIsr,
714, RUE CRAIG, MONTREAL.

c D«<'. r.m

LA l’UOUUCTlON DES ŒUFS.

nviPLoi ni;** couvkusks.
Il est. nu préjugé généralement répandu 

qui semblera uhnordc «lau» qo« Iqr.e* an- 
i:«*es et fera sourire la prochaine geiu-ra- 
tion, c’est que la couveii*»> artificielle e*l 
uu objet de luxe, hou beulemcnt a confier 
à des mains savantes et delicate*, in»i* 
trop complique pour le commun des mor­
tels. En dépit de cetle tradition ridicule, 
dam l'origine remonte a quelque cinquante 
au», i’u*age des couveus.-* se vulgarise 
choque jour ; et il n’est plu» une terme, un 
peu bien agencée qui n'utilise le» incuba­
tion* hiveimilc* et u’en lire uu prulil in­
connu jusqu’à présent.

il nest plus un gardc-falft&ndier qui 
n'ait recours aux incubations pour s.-uiver 
d'une porte certaine, ces milliers d o utsde 
perdreaux récoltes chaque aiia«:e dau» les 
loin*.

N'ost-il pas beaucoup plu» simple, en 
efiet, de mettre quelque* litres d’eau 
chaude dan* une nuicliinf, le matin et le 
soir, que d’avoir a gouverner toute une 
bande de dindes ou do poules, au caractère 
et ii'.jx allures difièreiits, voulant couver 
quand on n'a plu* besoin de leur* service*, 
ou k y refusant absolument quand 1 occa­
sion est tavorabie.

L'e qui fait appn hender remploi des cou­
veuses an Jiineifis. c'e-t la crainte de ren­
contrer une grande difficulté a régler la 
température ; t:'e.«*t p lurtaut lu chose la 
plu* simple dn momie, l>ieu pins niinple 
rpie de net layer une douzaine de nids, dans 
lesquel» on trouve, chaque matin, des œufs 
ca-'sés. ou d; « poussins écrase*.

Four maintenir une chaleur absolument 
régulière, deux systèmes principaux -'"iii 
usités : le renouvellement d'eau, ou le ther­
mo siphon entretenu au moyeu d une 
lampe a pétrole.

Le renouvellement d’eau est à la fois le 
pltiv ancien et le plus simple, il est surtout 
le plus rationnel et io plus prati<{ue.

Le thermo siphon présente aussi dos 
avantages en <•« sens qu'il supprime le 
transport de l’eau et !e fourneau, mais il a 
l'inconvénient rl'oflVir un foyer constant 
qui peut, a un moment donne, développer 

i trop do calorique. C'est le mode de chauf- 
! fftge par excellence, pour un amateur qui 
} veut s’occuper d'incubation artificielle 
i dans une maison ou il n’existe ni buan- 
! derie, ni lessiveuses, ni fourneau bien 
i ngeneé, et. ou la mise en ébullition d une 
i dizaine de litres d'eau matin et soir est 

une grosse dilTieulto : aujourd'hui ces ditfi- 
culLes soin, rares, surtout dans les ferme», 
et partout ou le ehauiïage de ! eau u'est 

‘ pas une question, le thermo-siphon n’a 
I pas raison d'être.
1 II serait vraiment puéril, en effet, de 
J choreher de» innovations, quand nn poss».!- 
i fi.* un HyHteme parfait, aussi simple,
1 que L renouvellement d'eau, 
j t'omment, avec ce moyeu, ne pas arriver 
j à. une régulante parfaite de la lemper.i- 
i turc ! il y faudrait mettre de lu mauvais© 
j volonté, car il serait plus difticiie d’obte- 
, . i joui me variation de on I
I degrés que d* maintenir pendant 21 jour»,
! h thermomètre an même point.

L *. mode de regle.nientation s'indique de 
lul-nu me. î.e t!, *rmomètre evt i! uu mêi: © 
point que la veille, c’c:sl la même quautné 
d eau qui! i au t tirer et remplacer par au­
tant d eau fi oiillante.

i.e mercure indique t-U un degré r.up/•- 
rieur, ou tlonm- moins de chaleur eu eti-m 
gv.int un litre d'eau de moins ; scmule-t-il 
au contraire avoir tendance h baisser, en 
renouvelle on © iitr •» d'euu, si uix étaient 
la moyeuue htiV'ituelle. "t, au bout d'une 
heure a peine, le thermomètre a regagne 
son point normal.

En utitt-f avantage incontestable de l’eau 
cbaude, c’ent de garantir l.-i couvée d’une 
inauie;,i-absolu^* contre les excès de c!ia- 
leur. Chacun sait que î’exct ■> de chaleur 
t *t b* plus gr >v •eu* il, on pourrait dire le 
seul de rincuhat ion artificielle.

Or, une fois la couveuse réglée, l’eau 
chaude no peut produire uu excès de torn 
pi-rature imprévu. Elle ne saurait s'échauf­
fer davantage et ne peut avoir tendance à 
ho refroidir. Si la quantité renouvelée a 
eié trop grande, reflet produit sur le tfier- 
moinctre, p ut être fort, nia‘s il est iimiié- 
diat et per conséquent facile a constater. 
Lors de l’inspection du thermomètre, «me 
heure environ après ce renouvellement do 
l’eau, i;» tertipératura ast-alls trop élevée, 
les chassis ouverts pendant dix ou quinze 
minute*, laisseront p»-rdre cotte premi* re 
poussée d© c.’ultMir et I on lieut.aprcs.ah tn 
donner la couveuse «*n toute s^enrito, l’eati 
n-steraason degré, maisaueune eau -e n«- h 
ferachaoffi r davantage et le thermoinetr© 
qr* dejîassera pas le» 4ü qu’il a mission ûc 
couiroler.

Ün voit, par ces indication» sommaires, 
qu'il ne fane ni grande instruction, ni Ion- 
gu.' exjiérience pour condulr-' une cou­
veuse artincicllc. qu’elle soit d’un sysf •ni'1 
ou d’un autre, ponr- u qu’elle soit faln i- 
qué.e par des pratici»*n» qui se gardent, 
hé-n et garderont toujours d’app jrtrr 
tiens leurs appareils des complications inu 
tiles.

Il suffis d’avoir fait deux couvées dans 
nu im-ubateur pour nmoncar définitive- 
ment a remploi des poules couveuses et 
reconnaître l’inanité des préjugés repan- 
du» contre les inventions nouvelles. Ne 

• liouvc-t-ou pu* encore aujourd liui, dans 
les eampagne», des pen* pour nier les 

i avantages des machines a battre. La rou- 
I tihe aura toujours le» sot» et les entête» 
j pour partisans. Heureusement que cette 
] categorie, renforcée môme, de trous de 
j mauvaise foi, ne forme qu'une infime mi- 
! ilorito, que l’opinion publique sait recon- 
j naître et apprécier a sa juste valeur.

VoFTKî.MRn.

LA COURONNE DU VAINQUEUR
Devrait orner le front de l'inventeur du 

grand risnenr d *s cor*. i'Exlirpatcar 
sans douleur des cors de Putnam. D opéré 
titc. ne produit jamais de p'aie et c'est 

i .jusirment ce qu'il vous faut. Voyez a 
j avoir le vrai Exlirpatcur -ans douleur des 

«ors d© Puniam, le remede certain et sans 
j «iouiciir pour les cor». 18 janv. 73 *i f.

— P. (iroh au, accus** dp. vendre des li­
queurs enivrante» le dimanche, a été cou- 

; damné en cour du Recorder a $ti0 ou 0 mois 
I de prison.

SECRET No 12 DE GEO. TUCKER 
j Arrapaho ou Baume de la Montagne Vert»*, 

Roniede bien connu, interne et ♦•xterne. 
j Un Docteur dan» votre maisou.

M. Armstrong, de l'agence dn Paclfl- 
qu*-. s’otcupe aetivement de la disposition 
des vr.jtur* » * t clins allégoriques pour la 
procession du carnaval.

Paul T.agardc ouvrira de nouveau *on 
ancien inn^nsin. No ,T2d rue Notre-Dame, 
en face d** la rue Murray, au gros fanal 
roug»». jeudi, ;; ;évricr courant et vendra a 
gr*iud sacrifice tout le stock endommagé 
parle feu la vciilo <lu jour de l'An. 8<»-3f

L. C. DüTOXXANCOURT,
IH :i rt* lia n d «Tai I Dm i r.

No. H lîvie Si. Ij.-
{Ancienne buUttse de lu Banque Ville-Marie)

Venant d'etro rc^u : un a^boiLiment complet
de

Marchandises d’Antomue et d’Hiïer
El le* Messieurs qui voudioni bien donner 

leur < «'iiimaiide nininteiiNiit a moût des 
iiabii» ii.ui* !i:s dornier» g uis el do 

premiere cissse.
S onpc purlnile el garantie.

SI fév-ltt JlmarsSf

INDIENNES k
GaritiiHes dnrahh*^ et de conlcur* 

Indéléîiîles.
DE.'-^INS OP DINA IF dr fnnfair.ic cl NOP. 

VfiAl *K i" l'fiS pour (.'o.-'hunes
en nhc, filou pale et nuire*nuances varice».

HOIRS DTVOUtK l INI i • \ I.PACA. i A .
NOl - I v. - • ' VKttd «.iwi.-. I
NOIRS KT BLANCS. > “ 3
Tut TES LES NUANCES ica cou­

leurs ordinaire»,
INDIENNE A Cil K.MISE, nouveau demount et 

j de largeur v ariée.
iK. ll 4 §1 F.VIOT. de forto texture. 

( toise lUiprimé uour dcuolurude «;ha u-

CREVIER & MOLL
NP.SLAHTiESS ET PLOMBIERS

HUE ST LAURENT
Couvieurs en Kerblanc. Tôle Calvanisée. Ardoise et autres Mé­

taux. Tout ou \ i ago sa Tôle Galvanisés fait sur DESSIN,
Poseur» d'Appareil* «le ClmufUiKé * Kau Chaude.
Tout ouvrage exécuté promptement et a de* prix Modérés.

Cfdt vaut F. X. CRKVIER 

11 Sept-27û-la

HilftE ROMEltel Dame 1I.AV1ELAVI- 
u.w-, laaieh^ifrd* do àiouUtal.

F §

■ . /m- vciuh i p ir #'•*•(*« outt!: •. a*,
m igw-in d»-** su*-nommés No 2'3 rue St Laurent, 
eu la \ i.l* de Mtiiilical.

LUH31, LE 7 FEVRIER. 1387
A 11 HELEE ’ DE L AVANT-MIDI.

A tant dan» la poisfre nur lo utoutaut d* 1 in- 
\ cutané.

Un vitpcrbe fond* de commerce, consis­
tant en insrclisiuhsessèche* des plu*
varu-*--*. »e montant h.... .........  . SI04.14

Fourni'ur*ide mag tt-in»........................... ll'LT.S
Dette» de livres tpar lt»u»i...................... 152..0

3701 lu
1 condition» de paiement eeront donne* • 

le oui-de l.i tcnU’.l*- .n ig-odii sera tenu ouver* 
Mtiocdl te > Fc v inr pour 1 n-'io<t hm» du «-fo k* 

1. nr* entane i>« ui * i i • vue au bureau du cura* 
tour No là rue St Jacques.

F. X. BILODEAU.
Curateur.

DENNING & DAH8ALOL, 
b7*3f Kucanteurs.

CREVIER &. MOLL,

P DANSEREAU,
-----« AHROSSIKR XX)--------------

2!?—BUE CHAIG—221
rONTBEAI..

"f P

MAGOG TEXTILE & PRINT CO.
lü fov-l a

™ g,

j Avant d’achctcr nilleur.-. alloz visiter le grand 
établissement du

NI arc 11 and-Tai 1 lem\
DANS JL’HOTKL DALMOK VL#

M.V.GIROUARD,
! Tl a reçu ces jours derniers un assortiment

complet do

MARCHANDISES D’HIYER,
Importe-de» meilleures fahri<,uc . Fl! A NI Af- 

8» -. . ‘..LAl^i.% EtJOSSAJbiüdeL AMEl.i- 
CAINEfc.
Ouvrace snr com-ta au de. une spôiialité

Immc-ii-o stock de Merceries, tels qu c Corps 
C ilc.-'-n •. Ch*'tiii»es, Cravato*. etc. Ifiippeicz. 
vous r.idre«*e,

V . Cr I Tl O XT j\_ H D,
M AIICIIA ND-TAILLKUR,

HOTEL BALMORAL, IbOtJ rue Nolrc-Darae
1G(>. uo

CfiVItTN'_A V ^VL.
O» R’arfeml que to-:» le* citoyens feront un 

effort pour assurer le ucces «lu Carnaval, et
< OIIIIUO lr.ro ! I r I i *' ’ « ! i ; i- I.i * t IC porlé». it» •'UT,
1 du C ival, i**,u- ; n»
appel A tous i«.s <'iur»H tic Duquettes. pour<{U .le 
v*.'e«it c. r* quo ictnb fOMluuttv, blnncs ou de 
couic <i-« so:ont netitiycs coiiveni'.blcmont, la 

t î-uMace bien cardi o, lo» bijccl--ou i.ervu’-rs reu- 
I dus ci«iniiu'n«-ut'3 et ayant celte • pj-a: • in '-«le 

nouvorintf reni.ir«iM»c -(ans c- fiebifiententadus 
nouveaux Toboggans et autres Cluiv-.

Co l îku; '•(re lai' ;i,,r 1< »«iold Medalist Dye’** 
and ('loaner*. L'uu\rago est garanti, toi que 
iep;a seul**.

:o - • I ifi - «ie î^. 2‘t ou <0 hobill lacnt.s onvoyés 
«ie -ti"e. re: e\ rout i:n *t i ompto e 1". l . ou -■) 
par « '-ut sur ks prix rcgulien, pour luibiileiiient 
blmpic.

A -.ut nu Palais de flînco-Dans le butd’on- 
coarngor tous ceux q .. prendront part ft retto 
\ \’ .k filuriousc de notro-omuine du C-trnavul. 
nous accordeJ*ons un dis compte »péciul durant 
une sem-fino hjm-os le Cat n »* al. m» 2j pu cent 
a tous ceux qui auront -*;fii ou endommug** leur
< ostume par le .«-u d’aniliecou torene», etc., eu 
prenant part a l'attaque.

British A’liericaa Dyeing Co.,
nnreaux--2l37riie Noîre-Dome, 221 McGül et 

f* 3 nnM -.Cuthoriîte. .‘r>i le.pin. 1SS3

M. Dansercau a «-n main un stock de voiturco n -cvos de toute» »o?te^ qu'il tient a la di-po- 
t*ii i*»n du public, tel» que'.-—Coup'-• -Voitures de Coc'nen»—Voit m.' *ic Boni* .üio—l'haoioii — 
V;ctr»;ia*—Bug»^ios — Expies-. ;i piano—Lauduu*—VuiLures ùe Quebec—Omnibus—Cliarrettes— 
Voi or*** d’Hiver do toute» sort»*».

Al. Dansercau construit »ur * «)mmando toute» «orfe* de voiture» de fninlllc. et fnit une spo. 
cialiie <lo ’•* ne rat ions à bon marche. !i emploie l«‘s meilleurs **"vi ier* ci i* s moi! leurs ir.ateri*itix. 
M. Dnnscreau est inv.ntt-ur d'une nouvelle capote i*r,*\ou *• po:;r ,. ••. *oiiur*'» de l.ouille et les 
voiture- do pl.-oe. -ton invention a o e reconnue coinnu- ' > m* • Heure *1 il a obtenu les premiers 
prix et les diplômes pour chaque voiture aux expotdiiouo do ISsl et ls'2.

1». DA N S IE UK A U, ÎÜO «t 221 me Craisr, Montréal.
1». S.---- Leroues fabriquée» par M. Danscreau sont garantie* et reconnue*» Ici meilleures qui

soient f ibriqucos en » untdu.
Voitures d'hiver et d'été do seconde main vendue» \ moitié prix, 27 Dec—C:n

GOLDIE & MOQULLOOH
--------------- (XX MEDAILLE D’OR OBTENUE POUR XX)---------------

CCFFRES-rCRTS A L’EPREUVEBü PEU!
C0FFRES-F3RTU A L’EPREUVE DES VOLEURS

7£$3m ONT OLTKMS l-K» PUB HAUT» PRIX PAItTüUT OU ILS ONT ETE MONTRES*)^

Xoiis avons un lot ;i bon marché de Coffres-Forts de seconde main, 
ritisieurs avec des boîtes à Fiiitérienr à l'épreuve des voleurs.

ue @t.-Jacquss

PAR PARENT FRERES,

VENTE PAR ENCAN
-----LE —

MARDI, 8 FEV. COURANT,
-----DANS NOS SALLES------

No. 46 Rue St Jacques
Nos ui;j, 1115, 1117 Ot 11111 «tio 

Notre-Dame.
Coin Nord-Est de la Hue Notre-Dame de Sala- 

berry.

BAtfspccn brique solide, fondation» en pierre, 
2 étage». eoiibaMPinent et toit anglais, couvert 
en t nie. 18 x :<<•. formant 2 luagasiubct 2 logo- 
ineniH. r»-i rain 18 x 1K).

Loyers actuel»

No 7 Hue de Salaberry.
Maison douMe. on pierre do taille. 2 étntre» et 

toit frjun.*Mi>. ojuverture en tôle galvanisée, 30 
x .iu cuisine en allonge. 12 x H». Remise» etc.

Aimdiornt ions iiiodcrncs. Tn ram 30 x 120 ds 
profondeur ft une nu-de do 20 pieds.

Vente ail heure».
PARENT & FUKRF8.

R.’-Cf KncaAteurs

TAU JAMES STEWART A Co.

VENTE TUES IMPORTANTE

PROPRIETES

îlvïPErtîAL=^
J,e Moilieur et le plus l^oouomique

rer/ - ■ \ * *>■.* x *

r, {*- '■. *y • ^aferipe

/K^T'ICxtflrer la tôte de Cheval sur chaque morceau,

J. BARSALOU &CIE, Montréal.

PLACEZ VO

Nousnvon* reçu instruction de Jok. Baiisa- 
I,ou, eci.. d'offrir en vente publique,

ittanli malin. 8 Février
cette belle propriété «te valeur. No. 694 rue I*a 
K 'Uchcticr.. i.a dim«*n>ion du lut c-t de 38 X 
10O. sur lequel est érigée une «les maison* en 
pierre de latlln le» plu* solide» et confortable» 
datin eoite punie de la cité. L » maison c*»t <ia 
38 x 42 <m « 'i construite eu hîjIo exct-piionuelle- 
menf elegant. Au premier ctage se trouvent 
le Hnlon ci la salle ft diner, cluimbrc de récei»- 
tion et bibliothèque. Au second otage »e trou­
vent cinq gr Hides chambre* a coucher aveo 
born* et prive». A l'étage d>n fiiiu’ ne trou­
vent six belles chambres ft coucher, avec ar­
moire* cmmuraillt-es valant le» meiil ur» 
garde-robes. LeSotiliftsscment est de* mieux 
liniH—ciiambre» pour e -> hours, enmiagasinugo 
oi une cui-'ln*» bien . - lairéc.

La pmprieié est convenable ft la ville et pent 
j être utilisée de bien de» manières. Le lo: a 

une étendus en front de 10 piods. sur laquelle 
deux ou un plus grand nombre de buiist>e» 
peuvent être érigées.

La vente aura lieu ft nos salles, 183 rue SL 
Jacques, ft II heure* a.m.

On pmrru visiter & partir do 2 à 5 h», p.m 
ohaque jour.

JAMES 8TEWART fc CO..
83-8f__________________________Encan t « u rn.

331CAXr SITE
ôT» pied», sur la rue Pnlnte-Catherine. an côté 
nor<l-e»t. par 77 pieds t> p«c « e*. sur la rue Saint- 
C(»n.-tant, avec deux petite» propriété* en iiri- 
que*. Co lot qui est un d*-» meilleur*, d m* cetie 
part ie «l(i 11 « ile qui augmente rapidement et 
ou ion peut pincer avantageusement de» < api. 
taux, sera o/icrt a nos salies. No. üJ rue teu 
Jacques,

Hardi malin, 8 Février, a il lienre.r

Mapii'iiiues l’roïraHütcs Gratis
Les soussignés on* fait imnrtmer nn imgni- 

fiquo î’ro armoc du Carnaval comme souve- 
ni«- : au- i «te / nnce du .lutdlé de la Reine.

I.<‘ p ogvamme e-t trè» uni et -a dim: urion 
p‘ :ae! it • le p : ,r dans -a poche. Il vu .i lu 
pafiie «i « tro o:«*«T\é et les portrait» de la 
t: ne et de Lo.xl I.un:,don-no sont très rcs.»«,in- 
•i! u - M contieni une Ii*:e dos amusements 
de « ii 'que jour du Cavnnval.

( ■ » programme ■ eront donné» gratis u tonte 
personne ic» deman a nos entrer»)?», ou 
nou* les ' r in*me; ' ivns par la nm'lc. si I on 
paye le» frai» d** poste, n aucune adresse, en 
Csnado.

L principaux journanx de Montn al nous 
adie*'<mt do* felicü if ion» sur le mérite unis-
ti'-ue « c no’re onvr.ig»*..

t;. * program?:*'** peuvent aussi être obtenus 
gmt .* aux nrin -.paux hôtel» et chez le» umr- 
chauds de livres.

WILLIS & CIL
IS21 rue l\otre-!)am(s Homr^al

SEULS AGENTS

“Iincoinparables” Pianos Bans
I >o N K\V-YORK 

Ortriw s véril.ihîcs «Ip Dell ot Uxbrifir^c 
ft nmcliiiiè» \Vi;ii7,.*r ayant obteuti 

la taéùaillc il*or

EN GROS El’ EN DETAIL

_
j M. A. T **7er. autrefois de. la compagnie 

N o 7 dn •'..■•«me hatatllon. vient d'ohtctiir la 
)> • de **rc: tif qtiartier-niaitre de Fécole
ti uifantcris de Saint Jean.

SECRET No 14 DK GEO. TUCKER
Pouorod© Tucker pour toutes sortei de 
Vsrs.

F. Attraction «'téri.ilo pour la semaine duramaj,'._________________________ s.;.r

La (otjpniriHo ù Xaviffatiou «lu
HUheHeu vi Ouiario.

--------- A L’AGENCE DE---------

M.M. PARENT FRERES,
48 RUE ST. JACQUES : 4G

VENTE A^CATST
OU DE GRÉ A GRÉ.

Aucune charge n’est faite, si vos propriétés ne sont vendues. Venez 
nous consulter* vous aurez satisfaction.

Avez-vous besoin d’argent, nous prêtons sur propriétés de ville et sur 
fermes, aux taux les plus bas. Pas d’attentes inutile. N’oubliez pas

46 RUE ST. JACQUES,
(Ex bureaux de la banque Ville-Marie.) 

_________ S2-2Jf

-------- DE TOUTES SORTES---------

Huiles, Vernis, Terebcntlnas, Verres a Vitres
GLACES DE MIROIRS,

PINCEAUX, MASTIC, ETOUPE. COALTAR. VFRT A JALOUSIES,- JJLANCIIISSOIU3 
A PL A FONDS DK PREMIERE Ol'AI 1TK 

TEINTURES DE TOUTES* PORTES, MEDECINES PATENTEES. ETC.

J. T. 1 àETO U RN 1GUX. 259 EUE ST. PAUL, MONTREAL
20ma» 181 j i mai’87-0

JAMES STEWART ^ (TE..
En* \ntour-

t '. .......... —^-'L

A\IH Al x Al TIOA NAIRE*!
T/AVSKMJ'î.t ij GENERALE cnnncllc des 

r-''" 1 • ■ ' i Comprignic de Navlgui :on «lu
R n »if*l'« u . t <1 < >u' a n. i'u m lien nu bure i u do 
I » ( «»m;.i.nio. - A M EDI \r fil |* r-vi « r prochain, 
à une hi'iuc *!c rap:'• -ui.iii f<>nformémcnt a U
^ ’n ........... .. tusc de l'ac d incorporalion «lu la
Compagnli.

',î-'lv ’,r nl,pr"t 'rr ,T,r fermés du < un Pdc février p.<»« i fia, m* deux jotir* inclu.si 
vement.

1 N DI VIDENT »E do TROIS pur cont a é*. 
dèclarr* et f era payable le ot ipn » lo lil do Ke- 
vricr pro* oairi.

Par ordre du bureau de Direction.

Montréal, 29juavici, Uo7.
J. N. BEAUDRY.

bccrétairc.

’"SÛRES ii'ÜIVr,
Les marchands »«*nfc invités à venir exami­

ner rassortiment do

Chaussures o’hiveO
Que non» avons actuellement eu main,

---- POUH-----
HOMMES,

FEMMES,
ET ENFANTS,

Dans tontes les lieue*.

P. HEMOND i FILS,
F abricant* de Chaussures,

No. 220 Rue Saint-Paul
MONTREAL,

lOjuin-c ta

Volailles, Gibiers, Œufs, Elc.
Tout ce qui rut vendu *-*t gar*»*?!. ( ondition* 

spéchilo» pour lfot«,lt«. 'îaidons «io 
pension. K*.-.

THOMAS DEEiiY
ETAL No 1, MARCHE BON SECOURS

T 111. Klkll O N K No »I7.
27 Nov# dm

A VIS SPECIAL

Une 11c(iuelion Reiiiarpable
Cormno nn«m ôi-hungcop^ et nméiioron* ron«- tanii*'pn: nr* ; 1 m .. iuui. ,*\ «,n-. rni'. «fi « ôte uno 

g' >:afi;it« oo n*«; • »• >*» fi do choix, y rom­
pus- • uni était «le mu«in l'i«n dornier, pour la 
\ ciiic de

2.# A .70 roi U f E\T,
au «l« -*uis - o prix oriinatrcQ.(/'es marchandise* 
sont tou» élut riouv*'lle.*. d un tlni irmarqua- 
l»lc. * 1 I «in peu! « Jro ci'rtain de Icurqunlilé «on» 
tout r'iopoi i. Nou» »avon* nun ee»l un K'aud 
h i- ; -t c«\ mai* noua n-' voulon» pus Importer 
I"Umii; in.ocliardi-*'t qm* n on pâment conte­
nir nu uic nos v i ic» um-asin* « t non* devrons 
fane «fi s i-gra.i-ii ■-emeu * pour in«iall-*e nos 
nouvelle» m «?« liandiM.** qui.comme «1 hahitiplc, 
•sont in* i eriin «fia c* cl «l'un iront tic* nou­
veau. comme matériel et modo pour
Millon. Salle* «le r«'CO|H ion e| itilltvcr, DI 

blIolln'qMf, rhanibre neonelicr 
«»n in»ii«loir.

Il y en a pour tout le* gmits. et sous cc rapport 
nolro assortiment est sans égal.

ililUi i FILS,
No*. 184», 18*71 et 18.7H,

lîuo Notre-Dofiie, eojti Re Iji rue 
MeUill.

N. R. N«** ameublcn cm* «le «nlon *1c 
son) -an • rontredit Ica uici.lcu*» uu Duii.»iuun 
pourcc pux,
jlSJABir

A. MARCOTTE & Gu.
ENCANTKURS.

VENTE PAR ENCAN
Mercredi, 9 Février, 1887

A 10.»0 hr*. i*.m. nu 50 Rue Ruftit-Ais
crement.

riusicur* mille pi«!jre* dccottnnndo comprc- 
mint. : rouf iI/leniir».«'<’ton ft cheinlsc.Uuillaume 
carroauté. colon a t allier, etc. etc.

Ix' tout lég«T<ment endommagé par la récent© 
inundation do Cornwall, Ont.

l’ar ordre de la Stormont Cotton Mill Compa­
ny, de Cornwall, Ont.

Stevenson. Blackader & Co.
Agents.

A. MARCOTTE & Cio.
Kucanteurs,

Condition* île la vente: au-dessou* de ÇlfX) 
comptant : d.* ?f(,0 i $1,000. •( moi* de délai ; 
au ft< .»*ou* de ÿl.tioo. I mois du délai, avec 
billet.» i ndo és.

Le* mnrr hand fies pourront être examinées, 
morcrc.li malin, jour de la \ontv.

87—5f
-5

RE VI
------- O LAC

NOUVELLE
(7èmo Annéel

I'Mipie, Lnivnmque, Scuntifn
H Littéraire

PARAIPSANT LF* |FH KT 15 DE CFIAQTTK 
I*ar livraisons do 221 a 2ô0 pages

—AVE»: LA—

Collaboration rJr* pmnirr.e Sfriiu 
français rl et ranger n,

lïniols: (LVr«-rnt\—
t Iï>Fs AnowrMttNT*

rorn t
LECANADA f

A.îir *cr lo» demande* «I a>»onnemer

mois: 31 fri,
’mois; |Xfr*.

i A.îic -cr lo» demande* «I a>>ounemer 
nvmda's posté u M. Ri nai p. udum, 
tour gerant, 23 lloulu\ar«l l’ou.sonigi 
Paris.

CHARBON
MINKS Split NO iril.l,

Nouvellement extrait de* mines, reçu tous 
le» jours par rheinln de fer.*

Pour le» prix, etc., s’adreajor aux bureaux li 
la cotnpngme.

Cumberliml l’aihvay and Cnal Co.
J. n. COWANF,

, .SoorétairSw
CnFSTFRnr.LP ClfAMUKRS, »

1» Une si Xleaio, L
àloaUTaU. J |2 mai 24
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DERNIERE EDITION
L«a mode» fraarai»*!» illustre*»*

\ouh ' n »! v.> , , i i. n «»n*-
l«•lr^r. >. la ; .. !• - uimii ; r 'rlimue i

u uu journai qui a <i mv ai»r * na f*<ac« niur 
i4u«*«* dauH i«i .i !«•« tuinii!e*. \»»us v»m-
lou« j»arii-r <1u jtiuinil /.- « u<mI> * i» 1
*t •* iUuMtrrr*, »! ut le j iviuù r uuuivi o \ ■ » 
raitra le 1*1 février iirochaîu ei ruutiei uia 1 
Je» «terni»'ivm » r»-a' ’ i;»' »le l.i in de ]»ar»»*t**- 
ne t>our la ».».- ;i >iu |>i ii.u u {!■».

Le j*ri* de raiioimem' ut n "»t qne »te 83 
par an. i/abonneiiieiit il un an, cl . ..e 
droit a-Vi ii!iiii,*r»>s ci. u'tl's, nid f rni.it, 
avec J! ruioiiue* de lexie vi de gravur» » 
pur uu mer».

Il paraîtra un nurrérn tonti len tatnediH.
On peut «ce pr«H-ur» r !e pna tainiiH* ci« i...i!e 
du journ J en !.• dem tudaut ;»ar ear »* j*1 ^ 
laie, a 1 ndmini'.r ration du journal, V1, rue 
fc'aiui Audi»-, Mont n ul.

Le« etudiant» eu phn^^nacie
uiembivH de J'aHsoriaf ion de« étn- 

diant»* en pharmacie **ni «itmoe hier - ûr 
leur premier dmer anniiel .. ! ' ..tel 't>' 'ic- 
l*eu. Ce Itauqucl a eu un c.-ruab.e kucv. », 
et a montre lu force * t la \iia.i:-- eetie 
jeune aMaoriaiion qui compte a peine quel* 
quea mote d'ex:»tence. i’rc* «le ceint con­
vive». y compri*! le» profe»»««*urm d«* l'ca-olo 
de pharm.u'u» et pluajeur» de» patron» d« »
jeunes etudiant», ont pris part aû fe-tin | jciird'hiii nvèr 1 i;t 
preside par M. J. £. 11. guipp. L® tnenu I re a ..me* qm
était tel que nliiHienr» «les profp»»eiir» ont 
déclare dana leur» discours «jiie, im-me en 
Kurope, ils n*svaient .tamai» vu ies»-tn- 
dianta en pliai iua»M«‘s a»seoir à une tau! • 
aussi lîc-Se. M. J*»»» pli Arehanilsi: : :, '«• 
i-licf «Us u;an; »ns «le t.«nle, n fait le se rvice 
de inunieie a s at i irel les « !«*. e» «le 
vives. Les etudiants en pharmacie «oîi* 
en tKiune voie «l. projjn*» et tout p«»rte u 
croir.- .,»c l->ir a—.•i..U..n )«r-;,üra une ..i.it.'i,',nil 
importunce de plus eu plus vp un.le.

• ». i »,ue l.> 
aucoilp everl les «tails ies 
. nia pour arriver sur te 
ramie » \ illes i:*

I yoa »t MarsaÜle
L un® etude dr M. Leroy Iteaulu u sur

les r<-«*eti»eiiieiit» nous «4etacl»«»ns te paa- 
s.«^e suivant s n Lvou et Marseille :

... :'i< \i.te «la i'rance, c'est un®
grande amoni-iii, passer pour lètre, «ion 
lie IVs« pus, i,‘» . cu«*ur« UUe ttltlal.oi» es- 
ru sable. « hi pr«

I seiite s« s» ut 1 w 
i leerUselueut r«e 
[ l; n de nos 
! lu» ut ap<« s l'an».

l.\«m avait une pre» .n'nenee ancietme ;
I n* iis les M.irse.liais <|iii ne s(,ui que «iaiis 
‘Us. (M-raUoi»» c<nu me relaies des calcula 
: teiir» fort exacts «t « ut. en t«.ute autre 
t matière, ont un ui...iu ue fantaisie, avaient 
' Jure de d. p:!--. i | n.

Au recensement «le L-J. la lutte fu* 
acharnée entre «*ea deux villes ; d ®t*res i» s 
piemiers resu liai s, ou *,rut que Mai» lie 
arrivait la pr« i.iiere ; mais J.von se n i. .i 

i reviser s» » a'.-uls « t lr» bulletins iudivi- 
duela ; le résultat «U-c tte revtei"U atleu- 
ti\ e fur ou il const rva son rang d»* -••ennd® 
ville de I’raBce, «>p; os.ml s»' l»Tü (ihl ha­
bitants au v Am,i^ie» dont se targuait Mar* 
K»-i ; *e.
L»* r« «*ens®tuent «h* 1e 'fi a «lonné « Lyon 

nue vli-ioire plus ineoiit«-f»tc*c : soit le elu*- 
lera, soit la baisse «les frets, soit le d»*ve- 
kmpeuit nt de la politiquo prot®fti»»niuste, 
s«»it le d* cou n» me ment «!«*h Marseillais d'ut 
teindr® eu «*e moment a la hart»-i:r «le 
I > on, 1*1110 «1 - c» s cause» ou tout» » élisent* 
b!e ont fait qm- 'Inrsi i.lc sc prt sente au 

habitants, juste le

Les Ahnttoira
Li comité d« a linances s'est réuni, liit'f 

apres midi, hou» la Jci»<-'* «le lYchcviu 
Grenier. noureiit« ndre le» represcntatiniiH 
du Grand Tronc, du P.u ifhju»* c.-.na<iieii «•• 
des boucher» au sujet du projet «le la nou­
velle compagnie «les ahattoii-Hiic Moutr*al, 
et considérer <lt nouveau ce projet.

MM. \Vainri£ht,«iuGiaiid Tronc. .Sliangh- 
nessy, du Pûcilhpu:. i.amb, president «te 
raasociation cti*s bouchers, et autres, ont 
lait valoir leurs id«*es contre certaines pur- 
iicH du projet en q u c y i'ii-

M. Béique, avocat, dit qu'il représente 
des proprietaire» de lit plus grande partie 
des actions d»î ruuion <1 •» Abaitoir». Ku 
préparant le projet de la nouvelle compa­
gnie «les abattoii'H, niuintenHiii souun» a 
iVtud»* du Conseil de Vil!»*, ses clients mit 
cherche u Kuliiaire i**» intci is des compa­
gnies de chemiiiM d«^ f» r et des bouchei h

xribuue d«*v jouvnnli'.tes
Qükhkc, ît—Apr«-s l'ajournement des 

certain iioiuhre «1** jonrna- 
üstes se sont r» unis et. sur rinvitation «le 
i’Iionorable M. ^larclinnd, se sont rendus 
aux bureaux d'i nouveau president de 
l’.\ ssr»ml>l«*e h'irtelative. M. Marchand )« * 

inviicH a nommer un comité clinr.u* «le 
iormiiler le» demande» que tea journaliste® 
auraient :i faire.

Kn coiiM*qu®nce, b*» repré«cntants da 
plusi«.*ura journaux «b* la ville »e sont ren­
dus à l'ur salle et ont charge M. ('Iiain'o» rs 
du f /iron irlr, M. Jordan «lu (r/'ibe, .'i. 1 »a r- 
t lie de VlCttif en r. M, Turner du .Vor, M. 
Luggan d»* la *»»/; •/f -, et M. Carrier du T 
vmlit n, de H*anom*iier avec ni«>n«irab!v M. 
M.iichaud et M. Delorme, grellier de i as- 
bemhlée leg i slat ive.

M. Deiorme leur a tait part d'un projet 
qui, sTl est mi» a e\« i-ui ion et tout mai» 
porte à croire qu'il le sera, facilitera de 
1 >oam*oiid la tâche »! ardue «le faire
de» comptes rendu» liilèleH «le» débat » d® 
!a tegiNlature. Le projet -‘•T- Itelonn# 
**»t lu construct ion a une tribune qui, loin

de la ville «le Mnntr«*al. . Il ; gâter l’aspect fie la sail -, auia certaine-conime ceux
?roit que tou» ces intérêts »ont nanaite- 
ment haute. Les noux oirs donnes à la tuui- 
#•11® compagnie oe® abattoir® ne son! .«u- 
.rc» que le» |K»uvoir» accorde», eu Ib^û, à 
Tunion de» Abattoirs.

M. Hou ras.»a se declare fortement oppos»'* 
à lu formation de la nouve lle compagnie, il 
croit que la ville devrait se charger elle- 
même «le» abattoirs. Il exprime su delcr 
Bkiuation arrêtée de qi er Mon 
xi la formarion de la nouvelle compagnie 
e»t autorisée.

Le comité des finances délibéré ensuite 
privément sur la question.

A la prochaine assemblée du conseil, 
lundi, la question des abattoirs sera le pre­
mier ordre du jour.

ment pour efïet de i embellir.

Un n n e; r n zouave poatificrvl
Napoléon Renaud «boit tous le» caniar.r 

les et amis pleurent la pone «-tait m* h 
Montreal, 1«‘ L’iî octobre isr*i. Il était, le 
quatrième lils de l'honorable Lot:;- lîc- 
uaud, sénateur. IMitson cour® d’étude à 
Montreal avec les Kli. PF. Jésuites, imu 
sans succès et sans de nombreux bon 
Heur®.

Elève de philosophie en 18fi0, à sciroans. 
Il M'engageai t aux zouaves pontificaux !<• 21 
octobre «b*, la meme année sou» Je No ma- 
Ucute9248. Il fut envoyéau 3medép6t à 
Tivoli, d’où il fut versé a la 4mi* compagnie 
du 4me bataillon.capitaine de la M-'^s -iieie 
(un ancie i «le Casiellidardo ctde Mentana). 
t>on sergent fourrier était Colliu aujour­
d’hui prêtre.

Ses camarades de compagnie, étaient 
Murray, Archambault, Lemire, (aujour­
d'hui jesuite) Rlondiu, (prétee), de G'-am- 
plain, Boisciair, Auger, Bourret, Blêmi, 
Valois, Duinontiir, Melanv«m. Mon-,ni. 
Provencher, Dumont, lîécot. Fiché, (M.l).» 
Beda**d, Rivurd, et tous se rappelleront 
longtemps sa franchise et »a. droiture 
d'àme, «on dévouement inaltérable et sou­
vent exprimé ouvertement a la cause qu’il 
défendait.

Renaud fit son devoir en soldat convain­
cu. En 1870, lor» de l'invasion sacrilège du 
territoire pontifical, Renaud se trouvait a 
Viterhe et prit part à. la fameuse retraite 
de ce nom dans laquelle Charctte et ses 
brave® s'illustrèrent* Après mills fatigues 
et dangers ils réussissaient a passer ina- 
pervus au milieu de deux corps d'armée 
piomontai®, et ralliaient leurs cauiarade» 
dans les murs de Uome que i) mille hom­
ines entouraient de toutes parts.

Le 20 septembre a 1 heure», la canonnade 
commenva pour ne «•«•»»«>r qu’a midi. Le 
«Saint F«*re commandait de hisser le dra­
pe;: u hi.me. Borne était aux mains de la 
révolution. Notre camarade «*tait au Ma 
cao où il lit noblement son d«»voir. Fait 
prisonnier, il fut euvoye avec scs ca­
marades à Spoletc d'où dirige, sur 
Marseille il pnr*it sur VJnilUi pour) 
Liverpool. UJduh» les ramena de la i 
n New-^'ork aj r-rs une t«*rrible temp«-ie où | 
ils faillirent tous périr. L'exvoto «i<- Notre | 
Dame d«i Bon Secours contient le non» d«.» 
Renaud qui fut un des zélés promoteur» 
de cet acte d»1! foi.

Il avait servi II mois le lion service «le 
Étemt-Fierre. A non arrivée au t'auana il 
fit partie de la maison .1 Bt*» Ecnniul et 
Cie qui avait succédé à celle de Louis lîc- 
naud et frère. Depuis plus d'un anil axait 
abandomn* le commerce et avait accepté 
mie situation daus le Bureau des Fostes 
coninic sous insjiecteur.

A leur arrivée nos zottaves s’«*taient rnl- 
üés et avaient fondé un«* société de lr«r» 
d’arme» qui devait entretenir leur ancien ne 
fol,leurs espérances «-i ramourdc la (’au 
Renaud en fut un des fomlai « urs et «h-s 
plus ardents promoteur». Depuis lors jus­
qu'à se» derniers instants il eu fut run des 
plus fermes soutiens cl I nn «!«•» ineiileurs 
membres. Tour à tour president, vice pi • 
Rident, secrétaire, cnn.seilb-r.il fut toii.jf*urs 
choisi pourêtn* un des membres du bureau 
d<* regie, li s'n<-quitta toujours «le truis 
se» devoir» avec «lérouetncm. g«*nérns!té «*t 
une remaniuable intelligence. Lors «le la 
fondation du//*ff/c//?» rfc rf’n/fm .\H<! il 
fut encore non seulement un «h s collabo­
rateurs desphi» assidu » et «le» plus g-nit «• -, 
mais il aida elîicnc* ment !«*, p«Mit joui rai 
de ®a bourse et «le scs conseils t«mjours 
marqués au coin du bon sens et de l’es­
prit de» n fiait * s.

Les funeraillc» Riironl. lieu samedi fi de 
ce mois. Le de] art du convoi tunchre 
aura lieu de l'Hôpital Notre-Dam«\ Le 
service sera chant»* au Gosu. Le» anciens 
conaven Fontilh'aux Cana«licn-; sont in 
taiiuneiit pri**s «le venir iciidn* le dernier 
devoir a un des meilleurs d'entr’eux.

—— L*

Une ville à rendre
En l'an l'Allemagne d«*vra rendre à 

la Suède, si cet Etat en revcmliipu* la t'os- 
Hcssioii. lino ville et un port «1-* mer Aile 
maud ! Qu'on ne s'imngiac pas «pie ce soir, 
une plaisanterie, c’est «rbose cotn enue par 
traite et reconiute par les autorités. CY» 
jour» dernier», la «lirection «h*» «ioirim-s de 
^oh®vérin passait a'ce la Ville de Wismar 
une convention p« ur racqui--uion «1 un t«*r 
rain, sur lequel doit être bâti à Wismar un 
nouveau liùtimcnt de® douam*», cl on sti­
pulait «pie si la ville de \\ i- tnar retournait 
u la Suède, il V aurait lit u de restituer n la 
direction de» douanes le prix payé pour io 
terrain.

En efifet, en 1H03, la Suède a cédé ou 
grand-duché de Mecklembou. g Schuerin, 
moyennant quelque» millions, la ville do 
\Y isinar et sa banlieue, sou» la n*»* ■ vo ex- 
dresse que la Suède p«»urni'l. en h'i'î, 
revendi«pier )h propriété ri la ville « u 
l avant capital, interet» < t interci» capita 
flRès, Or done, -i en 19U3 la Su«* di®p >s® 
de quelques centaines «1 • milli "is *le 
marc» et si l'empire y consent, elle n,,• 
quern la petite ville d ' Wi»mar il - »t ( 
aussi peu probable que la .'»ii«*«lo ait, à i 
IVtioiiue en question, i'i norme somme ne 
ccssaire. comufe II l’ewt aussi peu «pie | 
l’Allemagne consente à rètroc«*der la ville, i 
Elle n est. an fond, qu'un petit port «le Ifi 
ai Ifi.OtM habitant», trop peu important ! 
pour <|u'ou b eu lieuuo au (faite de vente i 
dslbOJ. |

Nonvelles de Québec
Qrfir.Er, 2—L'honorable ^1. Taiîlon souf- 

fraii, liier d'une a»»ez grave indlspofiition. 
il MCI u eu <1.''.t toiilefoi.» «b* reprendre sch 

j travaux dans quelque» jours.
Le marquis de Lansdowne a péné- 

reuHeimnit souscrit cent jiiasircH pour 
l'ereciion d'un monument h .lac'|ii**» t Car­
tier ii Quéliec. t*on Excellence a pris occa­
sion ô'expr.mer dans une lettre chartnanto 
son admiration pour le.» pionnier» rb* la 
civilisation en Amérique et son affection 
pour la vieille cite de Champlain.

M. Charles Knot, artiste peintre, 
«tui vient de passer six mois à 
Québec, part aujourd'hui pour Xev. - 'j ork, 
ou il s’embarquera samedi sur le paquebot 
«le la ligne transatlantique franyaise la 
“ Bretagne,” pour rejoindre sa femme a 
Paris.

.1. Ifiiot ayant été chargé d'importantes 
décorations d'eglisos à Québec «*' allb urs, 
«*i notamment de celles de r«*glise «i»' Saint 
Sauveur, reviendra «’établir définitive­
ment au printemps avec sa famille.

—Son Honneur le maire Langelier are«;u 
une lettre «le M. le comte Ga:' ' li, le garde 
noble du l'apc, qui a pris part aux fêles 
cardinalices eu juillet dernier.

M. le Comte remereie M. Langelier de 
scs bontés et surtout de la lettre d’intro­
duction qu'il en avait eue pour M. 11. H. 
à-'imeoe. Celui-ci a «*t«* plein dVg.irris et 
«1 amabiliti-s pour le noble visiteur lors «le 
son passage au Niagara, et en retour M. le 
('«»mte Gaz/oli lui a obtenu la faveur d'une 
audience particulière ue Sa Suinleie Leon 
XIII.

—Les personnes dont les noms suivent 
ont été élue» olliciers pour l auneo cou- 

I ran te, 1887 :
Fr«*Kident—Lient.-Col. Rhodes.

^ Vice-Président» Glu*vu lier Haillairgé,
Nazaire Levasseur «.: 1*. H. Dobell.

Secrétaire-Corres. I-’ran. F. X. Guay.
Secrétaire-Cor re». Anglais — F. ii. F. 

Rhodes.
Asst.-Corres. Ang.—F. II. Digne]).
Secrétaire des Archives—F. D. Tims.
lb liotlmcaire- A. Wheeler. •
ïr . Mier—A. II. Furniss.
Membres adjoints au Conseil — Jte.T. 

J. B. Chouinard, Honorable .|tig«i Rou- 
tin'cr, T. Ledroit, Lieut.-Col. Volil, John 
Ligne 11.

iiC juge Caron vient, de rendre jugement 
dans la cause de McGrecvy v.» McDougall, 
qui est devant les tribunaux depuis assez 
longtemps. Le demandeur réclamait 82 O,-
000 de dommages pour les profits réalises 
par b* ri«*fendeur John McDougall, de éfont- 
tval, sur la vente «lu stock du demandeur, 
dans la vente du chemin de fer du Nord, 
ouf avait été transporté avec le droit de 
ivmcre. Il a eu* prouve que les profita
1 ill és sur tout lest ick était de ^1,502,000; 
le demundeur%vftir. dr«»it a un dixième de 
ce montant. Apres avoir «b'duit le montant 
avancé par M. MacDougafl avec int«-réts et 
autres charges incidentes, la balance des 
pr«»Hfs que M. McGreevy nurnit réalisé* s! 
ni. MacDougall avait refus»* de remettre 
les parts, aurait etc de 882,600, et c’est pour 
et moulant que jugement u été rendu.

Los fluanoos des Rtnts-Unls
XEw-Vouk. J—Le secrétaire du trésor n 

adressé au president «le la chambre des re­
présentants une importante communica­
tion «'fi réponse à «les resolutions récent»'» 
cie la chftilibre concernant la réduction «îe 
la paru** d * la dette des Etats-Unis «•nn»is- 
tant en billets «lu trésor ou f/rrenback*.

La pi crai«.*re «h* ces résolut ions invitait îe 
secrétaire du trésor à fair*' savoir si de» 
hiliei* de plus ri.-.s«r» nvaient été émis eu 
échange «le pet its billets «h* 81 ou 82 reti­
res d«* la circulât i«>n. M. Manning rcpoml 
qu'il n’est pas autorisé par la l«>i a émettre 
des ijncnhacks nouveaux, mai» «pic, s'il 
y éiftit légalement uiitcnsc, il m* le ferait 
p is sans recevoir de iiouvadlcs iii»trm-t»«)ns 
du congres. Jl propose nue le» •/rct nbftcLs 
uct uelleuient en eircuiation soient r«-tii«-s. 
mais en les roiuhoursaiit an moyen de l'or 
provenant de l'ex -.1 ni «U s ii .-e! tes du 
gouvern«;uient, qui encombre le ti. »or pu­
blie a raison «IVuviron cent millions de 
dollars par an. sans trouver d'emploi 
utile. L encombrement résultant «le l'ac- 
ciiuiiilation do lor r««janio impérietiKC- 
ne-nt une mesure quelconque, cl cel or ne 
saurait être mieux utilise «pie par le rem­
boursement du papier monnaie.

La reduction de rencaisse «lu trésor, ou 
1 application de «*«*11'* cncate»e a des ri»*pen- 
se- ut;les e >i un des problem»!» le* plus 
ih'îicats du système finam icr de» Etats- 
Unis. et, il n y a probablement pas à en 
faire un meilleur u -agi* en «.*e moment que 
d* s*cn servir pour rembourser le papier a 
com * lorce ends jadis par le gouvernem«.-nt 
et «pii se monte actuellement a &JÔ0,UC0,Ü0Ü 
eu «-hifires romls.

Cependant, il est très possible que le» 
proj. ls «le M. Manning soient contrecarres 
par l'effet «h diverses inc-surcs flenicile 
ment devant le comrr.*» et uni, si cites dc- 
vienont d*-finitlv«‘»,eomine il y s aup®renre, 
absorbei aient une grande pa• i ie du surplus 
annuel, même sans I * suppre»- i«»n projet*-e 
de l'iinpot sur le tabac. De eet ordi * sont 
rouverfure pour la présente «inii*M* «l'uti 
cr«*dlt «le lOOpmir le r#'mte»urspinent
d'un imp«»l «h-;;:*-rre tu«ve par ics Biais et 
Territoire» * »us le titre «le “direef tnv.'' «-t. 
un bill er«*nnt une nourelh* »«-,i(* «li* p«*n- 
sion» aunueileN s'élevant a ÿ-7t,.b<*0.fi00 au 
profit d » famille» «lont le» m. ilibres ont 
pris pnrl a la guerre do s« ic»»iou ou a des 
guerres anterieure».

Un meurtre acté commis à environ un 
mille <1«* Dri'slau, !.. I. Les victimes sont 
un homiiii* »*t une femme. Ixirsqu'on a d«- 
couvert 1 * * » ca«lavrcs. I'homnu* avait la 
g«irg® chi pce «l'un® oreille à l’autr'* «t la 
fi'inme avait plusieur» blessure» , la t« t«-, 
II» étaient mort» «lepui» cin i a six jour». 
Ou ignore leur» nom» aluni que la cauno «iu 
criais.

cinq nns ; niaise» rte foi* rimiio .intc elt** 
i > mnaisea suitpute dans sou vaste »eia 
4Ui. '-M) habiiantM.

TEUikRU’Hli: UiSKRltC

!• t»- euhone de Pr.Tiià Brua»!!*»»
B: : r x * i il», 3—Iteux eterfs d Etat *»*»t

®«H»v»r»»r hier ®n**-uib;.- au ino>vu du t«-
I-• | h-j-ur, 1/T na L**ot«»l4 *vr( rrndu a a 
Bour^ pour ripa-rtiuciiirr te i<*wphoiM» 
Bruxelb » Farte et a demandé a étrr lutetu 
rouiuittti «•alu n avec lr pta*»i«teut Grévy. 
L** pre» d«*tit d® la Ih-publiqo® a dit l ** Qui 
» «*t . » ' i^' i«*t i.»-«M*«' d » : ** Col
)•- : i «1» > il. IgiM. i*my *«-»| informe 
de fa » tuté d i rul ei lui a expr.im* U- piat 
««ïr qu li ai ait a » • uireieuir ainsi avec le 
► «•a-.• r.. n «i uu pujsami. la* t.u la*ofMdd 
»* .t exprime en termes analogues il a 
gjv ut« que te ie»e|*l*«»i«e r i • il une inven- 
ti'H» nw-rveilteU"** qui aulera.t a d*-ieU*p|s-r 

• - , loua date Frai r< de il!'
Il « prt-- M. Gr* vy de (« llciter 1® miu.- re 
tl«-> po»! n de iet.-.bli-» i»»»-m de lu b gu® 
t«-l«*;diouiipie. Fiusiesr» diplomate* cl 
jtuirn*b»t®« étaient pr«- *r,t» i*«r**«iue «-cita 
«XHivei snti«»ii ® eu lieu. Le roi u • te ehatett 
relis ment aimlarnh par le |iubuc qui »e 
trouvuii a la Boucm».

La r®»pous.fcbiàif® de* i-homint «i® fer 
elave*

N' u Y«»kk. fi- l.i cour d’appel vient «te 
rendre .« Ad»*ny «i**iix ùecisiim» do la plu* 
built® ♦mp''i'.aû«® contre In ronipngnte d® 
cbemin* «b* f»*r • «■% e*- «te c t te v nie.

On n’a peui »•»«•, oMSOubliequv plusieurs 
proprielauv» de iu;i«**onH se trouvant sur 
i»* paivour» d« s ligi..-s .lu chemin «le 1er 
cievr ont |Mmr»uivi !.-« compügute **u don»- 
n . g » int« i«*t» 1*01» avoir t-i ig«* mît la \«»io 
pilbli<|U*‘, e i face «h* leur» iiumeubte*. une 
ceUhtiu« le»n perniHnent® «le nature a « n 
amoindrir la valeur en leur .masquant la 
« ne et eu te* as-iljetlis^alit a une louie 
ii .tiitn-H « â-*M'n emcut*.
i' «‘»tuiiiKi «, o- :.« compagrif® «rait été 

Condamne'- dt «loiiimnue*-int«a-
i«*i» Olivers M. ■♦•«ua;** l.o.'ir. piopi i«*tair® 
«lu la v a .-on t ortant le No. 7fi<bie»t fie ru® 
«•«i«^ -il enver Mme Eiuilv W agio r, 
iv.ilenieiu piopriHaire d'une inateon dan* 
Amilv Dui.kIc* «leux cas la com­
pagnie n\ ait intei et*-appel : mai* la cour, 
en confirmani1 piin-nient «‘t simplemi nt te*

I «1«*ux premiers jugement», r«g*- d’une la- 
| «;«m delinitivc la question d«‘ la responsa- 
i biiile «le la compagnie en pareil cm*.

«SECRET No. 10 DE GEO. TUCKER 
Est un spécifique contre les maladie» 

qui proviennent «te* erreurs «lu jeune âge, 
niati(|iitt «te Vitalité resultunt d'abus. 
Débilité N.*rveuse et Physique, et toute* 
!e» misen s inédites qui rceultent d indis* 
cietiou ou d’excès, etc.

—T,o Cerelo Dramatique «le Saint-Henri a 
«himu*. lundi cl mardi, deux belli h Koii<»-s 
di uniati jiie* et niUHicale», à l'Iu t«'l dc-ville 
de Saint Henri, cl a chacune rassistance 
était nombreuse.

Les préparations de Mme Desmarais et 
I.arroix, sont infaillible.» pour la guérison 
«lu riflie et «n* toutes les sortes de mala<lies 
«te peau. Ei lor» de la guérison de ces ma­
ladies vous en voyez les preuve* à l'exté­
rieur. car nous ne faisons pas rentrer <-e* 
maladies, mais nous le» faisons Hortir. Nos 
onguents et cataplasme* sont excellents 
pour tous ie» maux do jambes, telles qnn 
jambe de lait, ulcérés, ete. Porter utleu- 
ti-'ii a nos certificats «tui paraîtront le mer- 
« •.edi et ssmedi de chaque semaine, fitjj 
Eue Mignonne. —88-jno

—A rassemblée annuelle de l'association 
de» Etmliants Fharmaeieiis, tes messieurs 
dont le» nom» suivent ont été élus officiers 
pour l'anui * courante : MM. T. Iledley, 
pr«*sldent ; A. B. J. Moore, secretaire ; Do­

te, trésorier; comité: MM. Uon®toii« 
Maillet. Golden, Leilhead, J. E. Qu-pp et 
Broaseaii.

i K src« Ks UE salon. — Le chansonnier 
“ Le îfueces de Salon ” est en vente chez 
tous les principaux libraire» de Montreal 
et chez Lavigne et Lajoie, 1057 rue Notre- 
Dame. 73—l.M

—A une réunion spéciale du conseil mu­
nicipal du village Saint-Gabriel, tenue sou* 
h*. pr«'»idenec de M. te maire Morris, l'on a 
décidt* «ie continuer d«; s’occuper des affai­
res municipales comme par le pusse jusqu'à 
l'annexion.

SECRET No. 18 DE GEO. TUCKER 
Sert comme Lotion dans tes maladies 

des veux.

LA MAIRIE
GRANDE ASSEMBLEE EN FAVEUR

Dans l'ancien magasin «lu GRAND 
SYNDICAT. No 40.» rue Sainte- 

Catherine,

VENDREDI SOîH A 8 Heures

LECHEVIN

H. Il BAINVILLE
QUE TOUS S’Y RENDENT !

N. B.—Tou les le» personne» qui ont des liste» 
de requisition en mains sont priées do les trans­
mettre, VENDREDI AVANT-MIDI, au bu­
reau de MM. Lussier & Archambault, avocats,
No 11 rue Saint-Vincent.

tXECVTE A l’EC DILIGEXQZ 

toute® espkces dk

COMMANDES TYPOGRAHipS
Impressions de Line,

Impressions de Chemins de Fer, 
isions de Commerce,

ETC., ETC. ETC.

LIVRES ET PAMPHLETS
-ILLUSTfifiS OU NON -

IMimiME® SLR

CARACTtliK ROMAIN’ ou LLZEVIRIFA’S

/.<• vwtfrirl c7r,< jiy r*scs, de cUcheric rf, d 
cantcirrr rst n« »»f, (/(* derniers mo­

ite/»* et au meilleur goût.

LWRIM£R!E GENERALE
l:ST EX MRSLRK

D KXM UTKR LES COMMANDES T,ES PLUS 
CONSIDERABLES SOUS LE PLUS 

BREF DELAI.

IPK1X Tlù:s iMODKRKS

CHARLES BELLE AU,
Ocrant.

No 45, PLACE JACQUES-CAUTIKR

N. R—Le« orrlres peuvent é!re déposé* ®n ‘ 
hiir« ai* de La Mim !t\ r , 'Io I.» 1 ’’.ace Jacque» 
t arber.oudo La I‘!:i . No l.Mu rue Noir®
Dauit. ou lace «1® i UoicU*®-Vida.

COLONNE GARSLEY.
\^ouclretlif*l: 1^ov.l8H7

VENTK DE CARNAVAL 
VENTE DE FARSAVAL 
> ENTE DE CAIlKA> AL

DE HONNETrr.RIK EN WMK 
I*E BON N E r I ERIE EN SOIE 
DE BONNETikRIK EN SOIE

y T DK LINGE DE COUP*
ET DE LINGE DKCfiRPH 
E* DE LINGE DKCMU'tf

Grande v®nte d® B«'nnetter!e en et 
lingt* «le rorp. i r* »o*e, dur<«n' «e <-i:n.i\.«1 «t 
des pnx spéciaux.

«S. (’

v E^TFs KN CHAMOIS 
VESTES EN UHAJHOH 
V K" TES EN Ffl AMOlH

I n 1m*1 ®»)iortini®nt de veut»-* d« u’*!*^» en 
riixiuois «te lOittoK grandeuni. ('Ii«««)iia «imite 
«b-vroit »-n avoir une pour »'.• protvuer cOtttr® 
le fi oiü Ue fhiver.

S® Carsley

BENTFLI.E
DENTELLE
DENTELLE

FRONCES
FRONCES
FRONCES

NETS 
N ETS 
NETS

N ETS 
N ETS 
N K fri

DENTELLE
DKNLKLLK
DENTELLE

FRONCES
FRONCES
FRONCES

NETS
NETS
NETS

Vous montrons toute® le-* dernières nou- 
Tcuut«*H pour coHiunie» du soir, nom eaux 
patroiib.

H® CJauslky

COLLETS
COLLETS
COLLETS

MANCHETTES
MANCHETTES
MANCHETTES

MOUCHOIRS
MOUCHOIRS
MOUCHOIRS

ta' stock te plus oonsidérabie.le» nouveau* 
te* le» plu» récentes, Ioj plu» bas prix daus 
la cité.

8. GARSLKY

RUBANS POUR COCARDES 
RUBANS POUR COUARDES 
RUBANS POUR COCARDES

----- Pour------

Clubddo raquette».
Clubs Toboggan,

Clubs h patiner.
Club* Hockey,

Clubs Tandem.
Clubs Carling.

Non» avons un assort imrnt d® choix de Ru­
bans a Cocardes, convenables pour tous les 
club».

S. C
ARSLKY,

RUBANS A CEINTURONS 
RUBANS A CEINTURONS 
RUBANS A CEINTURONS

D© toutes couleurs et largeurs pour soir«;c». 
En satin, brocade. Ottoman et barré.

S. C.<
ARSLKY

ORNEMENTS DE PERLES BLANCHES 
ORNEMENTS DE PEULKS BLANCHES 
ORNEMENTS DE PERLES BLANCHES

POUR SOIREES 
FOl’ît SOIREES 
POUR SOIREES

GARNITURES DE PERLES BLANCHES 
GARNITURES DE PERLES BLANCHES 
GARNITURES DE PELLES BLANCHES

8. CARSLKY

VENTE EXTRAORDINAIRE
Troisième et Derniere Vente

ARSLEY

No» i:, r.i. si, en, 2fi, e;, et», ni, itu®
Gooeai

----- HT------
No* (»1 i^l fin Kto» tte» CoTiiniuiios

Otto plainte propriété n\ant I O pieds «h» 
front Hiir U ru® <jii<'«-n p «r 1* > pu-it- do ;ir«»f«m- 
«teur «-i Ux v -ur la ru»* «le-. Couiinuno-. oiitler»-- 
ment comert« «te t» jii.»-«*s en pier-«-. «■-t sans 
doute une «le* places ie« mieux situées pour 
manufacture».

tînni, Rue Notro-Datn©

MagHSin »i ei.ig«*v. «*n hoi* of on brique, fon 
dation' en pi«»rr®. 21x10. Lot 2lxllU.

1/oyer $â-2 par anm-e.

Quartier St Antoine

No 40S Ru© St. Antoine

ReHidem-c avec fa©««te en pierre «te taille. 2 
ét.ige*. »oiiba>M*t' «.‘lit et t«»it fran.-ai-. an»**liora- 
I nais mo<L‘rni>s. 21 \iu, terrain OU pied* de pro- 
fomieuru une ruelle.

No 7il ru© Cour sol
Cottage 20xV>. façade en pierre, un étage, sou* 

hosaoun nt et toit frunçai». R aiM»j«rl« in«-nt».n»iie* 
lior.it ien^ moderne», terrain RO pied» d«.‘ proioif 
deur.
Nos 4V.1, 4^*0, 4^*'» Iîji© A!h©rf ;»v©© 

«fiaisons ayant front sur 1© Chouiin 
«h* PmT

Ce magnifique bine en brique »oli«te e»t Kiî»té 
a I2.'« pietlb d«' fi d« la t «u* ( 'annin-.'. Fart io de 
« «•tto propriété, fateant fac«î »tir 1«- Chemin «le 
Fer. «'.-t loujotira bien louée et rapporte un loyer 
annuel de stu«».

72 Un© des Inspecteur*

Maison è fi étagr*» en brique* solid©, fonda- 
ti«»nr en pierre.. Keuriea ete. Loyer Excel­
lent plscenient.

Quartier St. Inouïs

Nos .ÎSÎI, fih.i, Rue St# ilouii-
nlqiio

Pâté de logement* on brique solide, 2 étage», 
«nu basse m ut ui loic français, 4fx7â. Bien bâti 
et bien loué.

Nos Ô«»G et Ôî»4', Rue St. Dominique

Béti*so en boi». et brique, fondation* on 
pierre, «leux etuges. T«nt en gravier. 1 log« - 
iueut>>. 4(.>x:ti»et lot 10x70.

No 104, Rue Cadieu\

Cottage en briqm . un étage. R(>ub**»«*inen* et 
toi; frau«;ai». iflxai. Non ai*parteuieuu et ter­
rai a de 7à pieds de profondeur.

Quart ier St. Jacques

Nos 47 et 49 rue Montcalm

Maison en brique solide, fondations on pierre. 
3 logements. Ke «rie.-., ci*-.. :* j x -27 «o terrain 
40xào.s:tues entre les rue.» .Notre-Dame et Craig.

Nos 210, 212 rue Jacques-Cartier

D«mix Cottagf» en briques. IJ étage avec 
n»ntsf»n en bois sur rurrien* «lu lot. Terrain joi­
gnant la Banque d'Epargne.

No ÎÎ30 rue Mon ten lin

Maison à ? étages en bois et briques 20x5fi.
«Loyer §ltj0 par année.

DIX IIDTirMCS
Xons invitons les acquoreurs ù so rendre à bonne heure, vu le grand nom­

bre de propriétés que nous avons à offrir.

PARENT FRERES,
Agents et Knoantours#

8;t 7f

““ ! CHARBOS ET BOiS
. F. MOORE & CIE.,

ARTICLES DE FANTAISIE 
ARTICLES DF. FANTAISIE 
ARTICLES DE FANTAISIE

Souvenir* «le Carnaval en cuivre et argent 
To.jtes sortes d articles de fantaisie conte- 
nables pour presentation,:chér.

s. cARSLKY

LE MOCCASIN 1*0171! CLUBS 
LE MOCCASIN POUR CLUBS 
LE MOCCASIN POUR CLUBS 
LE MOCCASIN POUR CLUBS

1æ Moconsin poiirrhib.» peut maintenant étro 
obtenu a Montréal chr..

S. C UîSLEY.

A PROPOS DK BROOKS!
A PROPOS DK BROOKS !
A PROPOS DF. BROOKS!

£i vov.» d«'.'irex la meilleure qu.'Hîé possible 
d© fil en bobine, a six brins, pour usa®® A la 
Itiair. ou a iu-« bine. dciaande:' eelnf do JONAS 
BltOOlvS rt voyez si te nom de “ .Ion; Brooks 
Bro»." »e trouve »iif «'haque bobine, car aucun 
n e»t véritâbte san* te nom.

Kn vente dans tout te Dominion par le» ma-- 
chand* «te nouveauté» de première classe, et 
«levient do plu» er« plus populaire chaoue jour.

C ED RE rond, fendu et Pot en irr sri/s,

ROIfl f>rilRK 0,1 I’in' Epiu it*. Foi, fran: j DVIû V.j 0L1AUL etc. )o tout Oitert u buu 
j marché par

D. PARIZEAU,
Coin des ru*»» Craig et St Denis, en fne* du Car 

iv \ iger,«t No J.U rue Lognuebetiere.
1 qv. 1 h f?)

FRANCIS BSDNÉX
50—Place Jacqnes-C'arUer—52

VENTILATION!
APPAREILS SANITAIRES*

APPAREILS A GAZ 
APPAREILS DE CHAUFFAGE A L EAU 

CHAUDE ET A 1,A VAPEUR 
Haute «n basse pression.

M. FR.\N(T3 BRUNE f s’oceupe aussi di 
travaux do tout Heure, en Fer. r oute, «’uivro 
et Bronze. ti Mai-la

JllilML II MOT k FRERES ‘
Di tiüaievrs de BIERE et PORTER 

QHU—liuo Sfr». Alaide—UyG

MONTREAL
Ont constamment en mams lea difit rentes 

•âpéce* d®

BŒREet PORTER
Aiv tU T RS & em BOUTElJLLdà

Les fatuiil©* roçoiront rô^ulièpeuxont 
l®ni'« commandes.

'AÿU< » ni res rcç'i-» fur friepion*.
Mr, V a ». o N , .o i; uen«- t ori::i « (•ni e-nbat 

i to. r notre blerc etnotn 01 ®r • . c- .« r «
! à .«v servir do no» «tique; t®». 105—la

i MARBRERIE 0ANÀ0IEHN£
Aulels et ro:id*-Ba|iti»nMDix

m
j.

le $’ '/»Charbon à p«
l'iietnilUt . .
K.:g $*.<)•■
( liurbon éec',,*:'te ^j.Ot 
î<;.«»tire do «‘h.irooii 

- 9L00
Sfls.- ure de charbon 

mou

Erable ^
Aieri»ief .v-.'...0 S
f . tiincite rouge-vâ.OO g
Bois me te ÿLâO 2
itognurea «le 

bois si.«T, par voyage 
B«a».»cieet fondu 

par voyage.
I.ii r»* nuv ni'heteur» >•; mi-» en hangars. Tout 

c)i i l»on garairi «'t exempt «le pou.»**;erc.
la" «ii In ;«••']-•, ji\.iut bi*-oin «i** petite» quanti- 

t« . ont ft>t« rt-r n non.» donner )• nr comuiande, 
vu qui' noun h-ur \ rndron» du ei:.-«rl»on dur, 'i.Se 
P «r 1(>U Ib‘. ou qtnîri' mmot» t< «ni- ^!. 1.1 «rb«>u 
i«)ou, itiic )«ar Ktt) )b*. ou six ih.hm - pou»- dl.W, 
luc-quc ;«us>-i t»on m qu a la tonm-. Oiur-
bon «:« (■ IZ !« VO> ■«.'« .

A'-^ i ch.«rt»on «l îorge « 1 charbon de bois.
IbiresM Oâ ruo Mighoune. coin delà rue Jac­

ques Cartier.
fi Dec Bm

/JO/S v, SUR VICE
I<es souse ignés qui font une spécialité des bot» 

«le Mv\\'r «ie v-erntere «lua'itf» on! ae. uclie- 
incut en m «i»i mu- « nantit® considerable do

HO IS DU HS HT MOUS
PINP. MADRIERS. PLANCHES.

Miris DM CHARPENTE. ETC. 
Prix très rnisonnabics.

JOS. ROBERT & FILS,
1 nv. S7

SERVICE DES POSTES
FEVRIER 1S87.

D'*lribu*c*
A.H. P.M.

DEPECHES Etroits
A.M i rwM.

‘ t / fî

» i:.

9 4

•• i:x i.iQrnvvuox *•

LES L US DI ET MARDI

7 & 8 Février Prochain
DANS LES SALLES DK

MM. PARENT FRERES
No -ifi Rue Saiiit-Jaeijiies - - - Ancienne knijue Ville-Marie

Xotis avons n « n inMruetion il»**4 liqnidfifeTi:** de vomîrc ^ércuiptoireinent 

la balnnee il«» leurs ]»ro}»rié*i«s. en coiiiorit».:.* a leur oriirv ‘'on liquidatiou.*’ 
Invitation s|»«'*«• ial*» aux aifi’.iérours de vcmioir examiner la Fslo suivante :

QlXAUTIi:i: Sto. ANNE Rue VKffnffon, ma ^11 i fl «i ne lot A bâtir 
ÎÎI x 10B— I u faee «lu No «te Kti© 8711

I«e® miiaux aonl lait et payé»
Aux NIAnulaiMuriers 

Rues ILtrelay, du bord de Peau et Rroek

la* magnifique terrain avant une auperctflede 
/«-'.fKio pu il. îmi face a t ruet>, Hitu«-«l"i» la p.n-iio 
].« plu» «‘‘«-utnUe de Montr«*al et b«*r «é * |..ir !o 
« lioimii «n- i« i- du Fai-i i«|u»‘. Ce - i«- e->t in-<ur- 
IM- ible pitur Manufai-tmv-. N«*u» att.runs 
1 a; :< ii! n n «le.» capinili.itc* a c® p.acciiicul cz- 
copliomici.

QuarMtn* St-.To:vn-liant iste

Nos "(Jficf 7(iô Rue SI-Dominique
^Iai-<»n en bois «'t biii|iie fit x 2S fondulion* 

en pn-vre. av. «: batusses en urru.e fi.i \ l»i et 
terrain tu x 71.

N«»s :>22 et 024 me HytmlÜe

Bâti- e «-n laji», fondation* en pierre, 2!-é 
etagea - j x ci terrain fiÿ x 70.

No» 41)0 et 402 rue HypoHte

BAMsse en boi-- l'â étage 32 x 20, 3 logcin®at3 
et terrain lu x 71.

No 102 rue rndieux

NTnigon en bol» r«uiibriss«*c eu brique, 2 étages 
80 x 2âot terrain «1<- » x 72.

VILLE ST. HENRI.

Nos. 11*2.11*4,1 isfi, 11 SS et 1100 
Rue Si. Joseph,

Magn^iu et I cottage*, ayant un front «te 10fi 
pio.L sur la rue S« .1. .. pb. «■' formuni fi- coin ri. 
K- "e lu rue Bourget, o tue L uu-ni io«i«-s pour 
Ç »3t par uuuce. propriété desirable.

Nos 18,20, 21 et 24 rue Bangevin,

Bât{.»»«>* «*n 1k>1», fondation» en piorre.2 étage* 
48 x 27 et bàtis»c en amère lormutit 8«-« t loge 
meute. Terrain âfi x 114.

Nos 40 et r»! rue St Ambroise.
Maison en l*oi« lambrissée en bri jiic. 1» x 30.3 

étago».logeim-nte et un magasin.
Terrain 4ô x Gâ,

I % EPE N TI GrN Y# 

IIOTEU

Ixî meiltenr bôtol dan* te village «le Repent i- 
gny . 0 \ I u doux «*ie •» en bois. i.u tout en 
bon ordi'è. 'i'eiTHin i-J.» \ lia.

31A (JA SIX.

Magasin en bois â 2 «-tage». 410 x flO.S'ite le plu* 
deal ruble «lu Village. Condtt ions fucile-i.

CHAMJiLV CANTON

Propriété Brisée»te.située «sur la rue Prineipate, 
maison en bni^fiO \ fio .« I • «•--tgo avec- runiuiige. 
Eeurias. hangars, etc. Terrain «7 x 427.

No 10 dit Cadastre.

Chemin de la Côte St Paul. Propriété Kthior. 
N«» «)ill< :«-l !7(U de Notre-i• «nie «h- « ir.n-«-.

Terrain ->1 x 7fi. Mu tenu fit! x 21 en buio 1 '-v éta­
ge, 2 logement ».

st. ivipACE

Forme de ss arpent» et maison en bol» à l'«j 
éi«ice. «-onniie bundle nom «le i-unuo Jérome 
Mail hot.

O nia no ri lesprorinctt 
tt U s Et uts «.T l'Ouest : 

9 3e ut Ontario et Etat* 4®
, pur u. '1

oi''1 loro •• p .1 P.«c. u®n. 
y . i«> t»; Penh •» Peiarbar® **
U «• IO UU.Puc. Cuu Non! «1 OUa-

Iwa. Pi int«rol:®. etc,.
iexi®ptc »:iii)®«lit.----
Pac. ('un. Nord d'Otta- 
vn a Pembroke. Poit 
Arthur, le Manitob®, 
h-* Territoire* «lu N.- 
« *. et I.; « \>]on«bi«i An­
glaisa idiiuiumh® ex-

centé'.— ................
fi JfifOh. «le fer At lont. Cnn. 

9 :;ü Otrana, Alexandria: 
(lien RobartMOn. 
li -Or field *t Ma*
\ «Ite, par Ch. d* for 
AMaaluiuo Can.........

Québee d » ri net*
Maritimes

Boreh Berthiertt Pont 
li.it iM-an. par vapeur 

Québec, Bon hier. Sor*l 
Tr ltivi«r«*et autre* 
bureaux, 4o**®nri* 
par h- char postal du» 
i h. de f' *- Ifiv® Nord 

'»• (jiictx'c, par le che­
min de fer...................
fn) Toirnship® de l'Est, 
Tr.-MIriêre*, Artho- 
t a»ka et Uirièr® 4® 

Loup, pnr « h. de fer..
1 0.' a 1 Cii. de fer i'ocifiqu®
A Ottawa.
«io rmhrrnchemettt 

F* Lin et Bt-.léfOme.. 
do do Bt

7 43
'êü

7 3
i
!

: 3o|.
7 noj.

» 40'
9 40 10 00
0 lâ(

7 30 12 4* 

10 l.v

T 3t) •
9 là1-

P t v 
9 l.V

9 1
fi 1
y 1

Il 30
7 30

7 45

7 M 
6 !.i
• U

6 44

• a

f «

fi 30

fi 1*. 
1U 30

10 31V •

L-»pr*«ne. pur vapeur..
1 h. «io fer «le Lapruirie, 

Haiiuningtord. Hun 
ting.Uni. Dundee, e» 

Saint Hyacinthe, riher- 
brnnke.t ’«jMtieook. elo. 

st. Hubert, rit. Bruno, 
st. Du .nie.

CI), de 1er d'Aclua et 
Sorel*.

Clareuceville. Noyan, 
G. Ligne. Stottrille,
Ihnrolie........................

Saint Jean 
Si .m bridge et Station 

Saint-Ai mand.. 
Saint-Jean, ch. de fer 

Vermont Junction... 
Cli. «le fer Shetl'ord — 
Uiondic, ^t.jaequesl® 

Mineur, sr Atiianna® 
U 'ii. «t«* f«-r Sud-K«rt..... 
N. lirunswtek, N. K«'00- 

e«- et file du P. E....j 
Terreneuve, «-xu. chn- 

que jour Mtr Halifax.
Itepéohw part not 

d'Halifax le* ti ul 20
Décembre.

/)- j»c’u'x L^ûalea 
Dorvnl, Valoi», Point®-

( 'loire......................
▼alleyftold............ ..
CatighnavMigA. Cbw-| 

tcauguuy, Beauhar-I
nui»......... ................... j

Bon. iicrville, Contr®*!

• 45

• W

• 15

•*«

• 46
• »

• 00

• 00

4»
430

310
• 00

• 00

s so
3 2019>

7 30 3 20

320
8 U0

3 20
s va

8 04

7 42.

e off

4 00 
310

1 cienr. Vurenno et 
Verchéres ............ .........1 1 45

1,6 00 Côt«* "ain.-Antoine en
N.-Duuic de UrawoB.. 1 8 00 12 45

fi r. 4 C* Hochclnga...................... 11 4T » 45
P 45 5 30 Ijai'hine.......................... fi 2 15
!» !.. fi 3i» Lungueuil...................... 6 t» 4 10

ID U0 ....... LotnA»»'Pointe. P.-aux-
Troinhle» ek Charte- 
magne.......................... 1 45

te on 12 1'» Lonqui Pointe.............. "7 3v 1 45
S fit» fi J.» Pointe S>» lut-Chartes et 

Saint-Gabriel............ H 4 à 45
7 w .........Sorel. par ch. de fer,.. 6 4 '., 8 «0
u :to Haï ut-Liunlxnt.............. .. . 1 •' 30
9 là 12 30 8 «lnt-iCnatache.............. 7 (K» # 30

....... !
12 fiü "a mt - Laarcnl, Saint - 

M i:-Mn. «•:«•.................
roc'

. . • #•
10 1 « 6 30 C»'1 e Suint-Paul et St- 1

ii«'nrl de Montréal et 
Ste-Cnnégomle......... 6 00 2 15

10 00 .... Pont-Vian. Sanlt-nu- 
It«*collet et Bougie . 3 30

....... 5 Outremont.................... 4â .....
9 i :. 7 O0 Suint J «an-Baptiste «le A

I Montreal ................... 7 00

7 OU

4 45
9 1'. 7 00 Mile Êml (et COtonuHt- 

j Lo'ii». le matii» .»onlo-
1 lllHTlti .......................... 4 45

2 1.*» CÔ .« Y Dilation et Côte 
. a . Michel, mardi, 

j j«-u Ji et samedi........
| Le* correspondance* 
eni'*g;8tnos devront 
Vtrc «iposée* 15 minu- 
te* plu** tût.

E'.rt s-Lnis

I 45

9 15 10 00 Cil*' e* Eut de N-York
et lu» . nt » du Sud . 7 3-' 7 00

9 15 ....... Trnv, Albany. KotiseV
Poin»............................ 1.. .. t 30

........ ILuise'» Point ................  . J 30
9 15 UoiiHe s P«*iiif ot Alba-

nv, char-t*o»tftl.................... 3 31
9 15 10 0> PoMton. Ma»»............... t • 7 Ud
9 15 la'» Liât» «te la Nonv.-

I Angleterre, excepté
1 te Maine.............................. 7 00

7 30 Portland, Maine, ei te»
litat» de la N. Ang.

1 il>o»ton excepté).................. 8 00
9 15 9 3C Le» I J.itsdc Ifiluest et

| du Pacifique............... 7 45 7 30

le» «-«irrespon lancé* enrôgiatrées pour PoKton 
»•' le - r.:at> «!«• lu Nouvcll®-Angleterre. New- 
York et !«'» Etats du Sud, doivent être déposée* 
avant 3. 0 heures p.m.

(Ai Sac» pour Char-Postal ouverts jusqu’à 3.15
n.m. et 8.10 p.m.

un tacs pcUft h a r-Postal ouv. Jusqu’ufi.lSp.m. 
(ci uo do 0«45®aB#

OR A XDK-liRKTAQXm

'Mardi 1—Par lo Sualo. ligne North Germnii
I Lloyd. fi.fiU p. tu.

.\fon rodi, 2 par le Republie, ligne Whit®
ritar. fi.fiO p.m.

.letuli par 1© Sarnia, ligné Allan, 7.30 p.m. 
Vendredi, ( par i'Auiauia. ligua Cuaanl, 3.30 

p. m.
Lundi. 7—pnrl’Arl/on®, î’gn® Guiôt 

1 Mardi. 8— par T Ai lor. ligne Nortb Germarn
Jdo d, 7..'i0 a,ni.

vferc-redi. 'J - par le Germaine, 14g®®'White
j Star. 7.fin u.m.
j Jeudi, 10—pur le Peruvian, ligne Allan, 7.4
1 p.tn.

Vendredi. 11— par Je Servi*, ligne Cunard,
! 7.30 a.m.

.Mardi, .*>— par l'Em*. ligne North GèWtfah
! Llo\d. J.fiO p.m.

Mercredi. Mi — par TAdriatio, ligne Whir®. 
S ar. 3.30 p.m.
.teiidi.17—fan l'Oregon.ligne Dominion.7J0p,iiw 

V« ndrcdi.H—par le N Verra, ligne North GermaT
Lloyd. 3.88 p.m.

Manll. 22-t*«r lo Trave, ligne North (teHW
Lloyd, a 7,in a.rn.

.M« r mti. 23 -par le Britannic, ligne Wh4f'
Star. 7.30 a. ni.

Jeudi 24—par le Sardinian, ligne AUan,è 7.3 
p, n.

Vendredi, 25— par TEtruria, ligne Cunard
7.30 p.m.

DEPECHES LAISSANT NEJV-TORK

io; T Itiv. Noth K-Dam b !0-1. 
Coin de lame st ign:-'c, ’.,0'. ;>il

BOIS “_SCIAGE
T. rRCfÔMTAIKC,

foin rue 9 Vinef et Can'll. He Cun e,yowls 
Tient f fttait 1 ■

de i© ' <i(* hn<» nu «-! p«-o!uir«.*. «-.•«•Ires.
1.au ho. ir Jures. " «-laniioar':, " t* .r<l«* «-i\,
■ ■ i prix d« t® coi

< n moulin 1 nu'û • 1«> f i perfee-
Itenué lait partie de rétablhMTODOiit. 

l’fimai Ul-la

fi—Pour l'Anlérlqiio Ceh’rale, cxoèptè )
iar«-ni da et Costa lllcn.et 1m pôrt#V«

1. P. F
te Cunt.-m da et Costa Pim, et le® pi'.rtJéÜ-u 
Pa«-itUji;«' Sud. \ in Asplnwaf?.

2—l’n .r .‘arn.«ique. i('o» ii Itiraf et les K,U,
«l«- la Co .. excepté AspinwaHct Pafiatmc

2 l 'o::i i it>-i « co. .ucM«,«ié.
fi. 1 >. i7. 24—Pour les L« rmmtea.
3,17 P(<”.;- 1rs El -Us Mexicains, le Ymc&*®1L

Cmipech®, Tabasco et Chiplaj, via Ver» 
t îm •.

fi. K—Pour te* Bahair.n* et SanliafK», Cuba.
t. H. :?t Pour W . 1 r 1/. et Progreso, Me'Afcpi®.
6. . — Pour i< C.:p Haïtien. sailM-Dofningu®

« 1 nie Tumuc.
r,. r Pou • î • Venezuela et Curaçoiw
lu, 21 ! «*iir Haiti.
10 - i '«* ir lor Autiltes via S^. Thomas'el le®

laïc» e\ 1 our Para. Mnranlnim et Coom 
« ; P rnatnbur •. Bi«- 'fl, v«*io diroctei

• 2»—i 'Mirhalh « Hou s. i «y Vont.
Ifi- P« n J «fri.i 1 | ie. iCoetu Rica» Grcytôtvft 

et B olleld» ( N h\ 1. et le» K. U. de la Col., 
excepte Aspinwull et Pumitnn,
/as a’< pèches luisient San Rranritco

S* C n^LEY

S. CARS L fi Y,
No» ITCr», l«fl7, 1701», 1771, 177â, 1775 et 17'

UUE NOTRE DAME, MONTREAL,

pour rAu**ralf«»..................
!'• ni-la chine «’t le Japon.. 
Pour le» lie» Sandwich.......

.12 Fém-Tef 
12 et 24 Févrfet 
. 2 et l'J Férriep

Granit. Mar yenument» et
bre rj Pi» rr«>» Pieu os i u
reo «te toato* fnulnirc»

aortes

Devant* «te fi

‘ - "
Cnrrelagf* rn

r-r' f marbre «.'t Mo-l'hemiuée o.» 1
tou* genres rwvt| •aiquc.

Table» pnnr 
Plombiers

! Table» pnur 
, Mcfib«i®r.i

Etc.. Etc. l'te.. Et«\

CINTRAT & Mc-NEIL,
oore, lin© cl© lu NIoiit«ff»i©# coin 

de lu Une O»born©,
MONTRE

A. TL Cixtp.aT,
t* « «1 1 . «-te'ir

A-.....r* de c. ▲. Maxio-
Mil Cl U®.

10 MUt'l»

J. M
tx-n- »o< .«• îe-

aiU r*- y«*M*aan.

CTtMl

f. HÜRTEAÜ & mini
No. 92—UUK SA NOUIN E F—No. 9?

Lhs*or' imen* *•© rfimrrwed'unegrxndtqua?* i
der sorte» «le Imi» »iiiva->'. «voir

1TN BLa.m . ira, 2c «u 3* quAtiied® .1.1. ^
iptun e.-a «-.«a. -em.

PIN t.«» «•!., i.e. 2® e. le qinlit*-, d® 1,41J.J 
r : fi po u-*- - «i i- > ur.

FPI.M-. I 1 : La m ,h. i.m* mv-. han»!. 4 q«ir 
■ - L t . & ,S®i3 pou 1 Mur. 

PRUi 14L marcti.iiiùc «ie 1. 2 • J pu icc* «1 
*eur.

LA i 11 ~, I mteau, iTuoho, Cedro, Pin «lo l Ses,
2é e. .»<• «(uauié.

Aussi un «Xîrv compte: de toute» tes qualités 
et d «v,n«'eui» «ie n«;.« prci> «:<' »ux «tesir-« i n 
aille «*««: -. l'outor «omin « in*.»«lecharjicnied® 
t inciu', I-.pincti»» e l'n» exrvu • avec proinji 
Ut udé c a «les prix U«-uaul tout* loucurrouc-w 
il Nov Si

1 ,«'* corrc»pondanee* pour re* pay* doivent 
1 «■•t;-«'<lrpo»*-e» «i Montréal au moin» neuf jour* 

a. liiit le» dates du départ do San Franclaco.

HEURES DU BUREAU DE POSTE

Ouvert chaque Tour, le dimanche excepté. 4f 
;:c .m. ait p.m. L* s guichets, de 7.30 a.rn.

1 7 j» m L<% dintnn'-hc. « uvert de 8 a U a. m. La' 
ir. d • s .1 10 . .m.

i. 'buri- in «le* \i (.rlat* et «te la BUilqn® 
parère, de t- a. in. u I m. m.. dimanches et f®tf 
r- ••n'c». et h -ara*'di. «te <: a 8 p.n».

J. «ui -l'iiu «lo» L«<-tcr'hes. «ie 9 .um. à 4 p.mr 
dimanche» et f te» « \« «>pt«'».

l.r D. p<u' f'n .ta;.v. de fi a.m. h 5.34p.i6., # 
manche* cl fétc» excepté*.

BOITES AUX LETTRES

! La lavé© dos- boite* se fair à O.flO n.m.. 12J4* 
<Y' > et p.m. Le «liimmeho a 5.00 p.ni., et <4 
fêtes a 'J.tW n.n». «'t •.0" p.tn.

A » Pointe rieint-Ctiurte* et à ITochfllnga.
n n.m. et i.30 et s u) p.m. Lùnmnchcs ®c fete® 
8 p.m.
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Tdcatrk Royal—A Ring of Iron, 

.ELUTION* FL1IEUALES*

Canto de Vnndrr nil
On dit que AI. le Dr Lnloude doit iMV»er 

•a candi du lure dans lecouitéde V'auurcuii, 
von me couher valeur nutioiml.

Conté d'Hochelaga
Hier a eu lieu une grande ui*Hombl«»e pu­

blique a >aiut. Heun et diseussjtm entre 
les deux euudidala AIM. A. Desjardins et 
le Dr Lanctôt.

M. ie D<H-teur Lanctôt ft ouvert larnm- 
pagne liberale contre l aucien depute d lio* 
chelaga. M. DcsjurdniH.

Ne tenant aucun compte de l'attitude 
que M. Desjardins a prise dans nique-' 
tioudes troubles du Nord-Ouest et des mai- 
heureuses conséquences qui en sont ivmiI* 
teea, il lui fait la guerre parce que M. De* 
jardins refuse de devenir un liumbie et -'•■r- 
vilo instrument de Al.d. BiaUc et Laurier.

L'assemblee convoquée par le docteur 
Lanctôt était nombreuse. Elle a etc paisi­
ble et la dicussion s'est laite entre les can­
didats et leurs amis, sans interruption et 
avec le plus grand calme.

Apres le discours du candidat libéral, 
qui est nommé dans ce qui précède, M. 
liesjardins lui répondit. Il définit la posi­
tion qu'il entend prendre dans la lutte, il 
lit ressortir Je changement de tactique 
adopte par les liberaux qui se déclarèrent 
satisfaits jusqu'à i’eiection.de son attitude 
et des réserves qu i! avait constamment 
faites dans les assemblées où il avait ete 
appelé a parler et qui maintenant, pour ie 
supporter exigent que Al. Desjardins se 
livre pieds et poigs lies entre leurs mains.

Il declare qu'il a refusé de le taire : que 
quand il a condamne et combattu Je gou- 
vernemeni Alacdouald sur son administra­
tion des ailaires du Nord Ouest, il i n lait 
librement, sans attendre le mot d’ordre ou 
le commandement des chefs liberaux. Le 
qu’il a fait dans ie passé il entend conti­
nuer a ie faire dans l'avenir.

Il n’a aucun intérêt personnel qui le lie 
à la politique ; tous ses intérêts person­
nels. au contraire, l’invitent .« en sortir.

Quand on vient lui demander d«*s decla­
rations en faveur de AI. Biake.ila droit 
de demander a Al. Rluke et a ses amis 
quelles garanties ils ont aollrir ; que les 
promesses d’aujourd’hui ne seront pas 
violées comme celles qui avaient ete faites 
au nom des chefs liberaux en lts74. ( est 
une question de confiance entre eux et lui 
et c’est aux électeurs u décider si la re­
serve de M. Desjardins ne vaut pas plus 
pour la garantie des intérêts nationaux 
qu'une confiance absolue.

AI. Desjardins tit ensuite une revue gé­
nérale de la politique* défendit les votes 
qu'il avait donnes et s’attacha a demontr» r 
qu'en toutes circonstances, il s’etait appli­
qué à être d'accord avec lui-même et avec 
ses principes, et que sa position dans la 
lutte serait conforme a la declaration qu il 
a signee en commun avec ses collègues du 
parlement qui sur la question nation Je 
avaient tenus la même ligue de conduite 
que lui.

AI. Des jardins fut écouté avec ie plus 
vif intérêt et termina son discours au mi­
lieu des applaudissements.

AI. L. C). David vint répéter mais avec 
des accents moins t ragiques ses discours 
eur l’execution de Louis Riol ; il lut du 
reste très modéré et courtois.

AL J. O. Villeneuve parla à son tour et 
le Dr Lanctôt eut la répliqué.

L’assemblee commencée a 8 heures se 
termina a minuit apres un vote de remer­
ciement pour Je maire, AI. Dagenuis, qui 
avait preside la séance.

ELECTIONS M C S ICI Kl LES.

Quartier Hoehclagn
Une assemblée publique convoquée par 

AI. Rousseau aura lieu lundi voir, a la 
ferme Forsyth, coin des rues Sainte-Cathe 
rine et Frontenac, a T.bO hrs. p.m.

Tous les électeurs du quartier Hochelaga 
•ont pries de s’y rendre.

La candidature de AI. Rousseau, chaque 
jour plus populaire que la v'-ilie, est au­
jourd'hui celle qui commande lu fraction 
la plus importante et la plus nombreuse 
du quartier iiochelaga.

Qnartier Saint-Jacques
Une assemblée des électeurs lavorablesà 

la candidature de AI. J. N. A. Hurie iu a 
eu lieu hier soir, au comité No .Vz rue 
Mainte Catherine. 11 y avait au moins 
électeurs presents.

AI. J. P. Coût ice a été choisi comme pré- 
siclent de rassemblée, et AI. A. J*. Pigeon 
comme secretaire.

AI. Hurteau. le candidat, a expos#- sou 
programme, qui «a de i* paru dans le I'm it 
tCL nion et il a été vivement applaudi. Il 
a expliqué au long les cinq princiuaux 
points de son programme : la dette ue ia. 
cite, l’impôt de 120 p 0|U sur chaque élec­
teur ; le mode de v#»tation : les renies du 
soir ; la formation d'une bibliothèque pu­
blique ; la question du poli tax et la ques­
tion de 1 eau.

Plusieurs antres orateurs ont appuyé !a 
candidature de M. Hurteau. Nous men­
tionnerons AIM. Rrouillefte, ouvrier. 
Prieur, avocat, lu Dr Pelletier, Lépiue., La- 
fleur. et J. P. O’Hara qui a parle en au 
arg’a'S.

L assemblée a été unanime en faveur de 
Al. Hurteau. le candidat des ouvriers.

Les resolutions suivantes uiitp «-le «do­
tées à l'unanimité :

Proposé par A, P. Pigeon, appuyé par E. 
N. Marchand :

Attendu que AL X. A. Hurteau, candidat 
pour représenter ie quartier Saiut-Jaeque-> 
a l'Hotel-de-Ville a fair, part, ce soir, do son 
programme à l'assemblée de son comité île 
la rue Sainte-Catherine,

Attendu que ce programme, dans tou^ 
ses détails, est entièrement conforme aux 
idées et aux aspirations des personnes pu- 
•entes a cette assemble.*.

Il soit résolu que cette assemblée np-

frouve en tout point le programme de AI.
lurteau et s'engage a voler pour lui le 1er 

mars.
Que toutes et chacune des personnes 

présentés se fassent un devoir de promou­
voir la candidature de AI. Hurteau en 
usant de son influence et eu travaillant par 
tous les moyens legaux a en assurer le suc- 
eés. ______

LES NOUVEAUX MINISTRES

Les honorables MAT. Mercier. Duha­
mel ai McShane au marché 

Bensecours
Les honorables MAI. H. Aîercier. (*eo- 

Duhamel et .lames AlcSbune soin arrives 
de Quebec hier soir.

La presence en cette vlllle du premier 
ministre et de ses principaux lieutenants, 
acté l’occasion dune demonMtra. ion en­
thousiaste de la part de leurs partisans.

Le train qui devait arriver vers i» hemes 
u’est entré en gare que vers dix heures. 
Une grande foule était réunie pour les 
recevoir.

Les membres du club de raquettes ‘‘Le 
Canadien ” étaient presents eu costume et 
portaient des torches.escort aient la voiture 
qui conduisait h s nouveaux ministres. 
AI. Dorion, président du club, leur pré­
senta une adresse de h-licitations accom­
pagnes de charmants hottq^-'s. L.t pro­
cession, précédée de la band#* de la( i'.••. * e 
rendit au marché Honsecours, ou ■■##• tenait 
lino assembb-e en faveur de M. Clorau.

L'honorable M. Mercisr reprocha a M. 
Tail Ion d’avoir voulu conserver le gouver­
nement, malgré qu'il fut en minorité, fl 
raconta en detail son avonement au pou­
voir. Apres le banquet habituel de Spetuvr I 
NVood, dit 1 orateur, le lieutenant, gouver­
neur m’appcla dans son bureau prive et 
me dit .Fat une importante rouvclh* n 
vous apprendre. .Lai le plaisir de vous in­
former que vous êtes premier ministre.” 
Comme ce jour était un vendredi, il ne 
voulut pas former son cabinet ce jour-i.i.

L'honorable .laines McHiom- fut ensuite 
appelé et acclamé aux cris de: “.Cheers 
for the people's .Timmy.'*

L’honorable AI. Duhamel, qui souffre 
d’une extinction de voix depuis quelque» 
mois, ne put adresser la parole.

IM EN DIE UONSID! UAULE

A Sainte Anne da BsIIevne —Voleurs
à 1 oeuvre—Accident

T’n incendie considérable a éclaté ce ms* 
tin i >..inte Anne d • Ibdlevtie,dans le ma 
gaslu de AL liner. Les voleurs Mjnt entres 
dans #•#• magas.u i » nuit dernii-rc et apres 
1 avoir pli h*, ils out m - le bu.

La hr.g.idc du f« t# de Saint «‘-Aime est 
arrive proiupteuieut sur les lieux, mais 
comme elle ne pouvait réunir u maîtriser 
les flammes, on envoya une dejs-ehi au 
chef Hat tou. de Aiunlieal, deinandaiit du 
scct.urs.

La brigade « tait prête a parf ir lorsqu’une 
nouvelle «ie|H*che arriva auuonyaiil que 
les tlamutes. étaient maftriM*«»s.

magasin de (trier, les etables de M. 
Chauresf, notaire, et lu residence de AI. #1. 
D. Ouimet ont ete n duttseii cendres.

Lu rt'Nidencc de Al. t haurest a ete consi­
dérablement endommagée.

Al. J. Bt Onin et, •• l ndv* du toil 4e
«a maison et a cio gravement blesse. 11 
est sous les soins du docteur de Lormier.

Les pertes sont d’environ Çl-,0üU et le» 
assurances environ >

L incendie a « te contrôlé ver» 2 heure» 
celte après-midi.

Nomination de cnrnteur
M. E. \V. Slovens a «-té nommé curateur 

aux biens de MAI. FinUcrton et iurner, 
faillis.

Changcuiout de data
Les mnrciiauds «h* Isvisct autres futures* 

*«*s «iitis !«•'. soumissioitK pour ics tioonis du 
canal Lachine, sont iHform«*s que l*‘s sou* 
mission» seront revues U* lû courant et nou 
le 2Ü.

Los ministres
Les honorable» M.M. Mercier, March'in^l. ! 

Ale.'sliaue «*l Duhai»u*i • mi • n cerre ville,
lis ont r«»çu inuiihre d*- i • • -«mues «•«• uia- 

t i i : aux bureaux du gouvcrnemcni, rue dl.
Ci u brie 1.

Conseil dos Métiers et du Travail
Une assembl«*e cxtra«>rdinairc «le ceCon- ! 

sell aura li. u dimau apr. s-midi a deux 
heures, au lieu ordinaire de-, s# anccs.

Far ordre du Président*

La Températnre
Observée par AIM. Hearn et Harrison, 

opticiens, K JO rue Notre-Dame.
Indication»du theruiometreaujourd'hui,

•f f«*vricr :
Alaximum, 15°; minimum, IP

Mort do M- P- A- Faut eux
AI. Pierre Ainu* Fameux, avocat, est dé* 

Cod** la nuit demu re a i .:.ic «l«ï .‘V.' A!‘v.
M. Fuuteux Keiait occupe surt uii d'af- 

faiiis linancitTes «-t avais «*i«‘! cai»sicr tic 
la Hanque Ville-Marie pendant plusieurs 
années,

Résifttnnoc n lu police
William iVu», James Kelly. Thomas 

Kelly, deutenrain rue Forford. ont i t«-con, 
iiamiies a e i> d’amende par le Jlcci*r«ler 
pour avoir résisté a la polie»» cette nuil. 
On MM:;»eo:iii** qu'ils oui \ ou ilans une epi­
cene voisine de leur n-sidence.

Pick-Pocket
Entre on/e heures et midi hier, Aî. Al­

t'"; m î ' ai , demeurant au Ko 10 rue Hjr- 
police, fut rencontre sur la rue Fort idea­
tion par un individu mi» élégamment. Ce 
dernici* lui adressa la parole, puis saisit sa 
montre en or et sa chaîne,les enleva preste­
ment et prit la fuite.

La plainte a « te faire aujourd'hui et lo 
detective Naegeh* a été chargé de l’aflaire.

*' Le Monde Illustré ”
T15ENTK QUATHIEME TIRAGE

I. e trente quatrième tirage d«*s primes 
mensuelles du J/onr/ ///us/zv (numéro île 
janvier), aura lieu samedi, le ô février, a S 
heures du > )ir. dans la salle de IT.'iiion 
Saint .T«>seph, coin des rue» îSamtel athe- 
nne et Soi nie Elizabetii.

Le public est instamment invité à y as- 
sistei'. Entrée libre.

Le CaraavAl
C’est lundi la premier e journ«*e du Car­

naval : c'est au'->i liimli «pie l’association 
ruvrière N'i^tre-Haine lions.e sou premier 
con«*ert-pro!ue:i;idi* » t bal annuel.

J. es biliet-s (monsieur «*t dame. Tûc) se 
vendent rapidement. Tous ceux qui dé­
sirent assister a cet u» soiree feront bien do 
sen procurer chez AI. J. iî. Bureau, 020 
rue Sainte Catheriiie, et au hutc-au de La 
Presse.

L’asiîo prota»taut des nliéués
Ce matin plusieurs citoyens anglais pro­

testants ont ou une entrevue avec les ho­
norables Aï VI. Mercier, AlcShmie et Dulin- 
mel, au sujet, de la proposition faite 
«i’acheter la i'eruu* Leduc, atin d \ établir 
un asile pour les aliène» prolestants.

L’ilon. AI. Alercii r a répondu qu’il était 
favorable a cet te ailaire en principe, mai» 
qu'il devait consulter ses coüègue» avant 
de donner une réponse déiinitive.

CompaEnie» do tramway do Québec
A la r« nnioii gén«*ra!e aunueile <ii;s ac- 

t ionn.'én*» de cct te compagnie, tenue mai - 
d:. l’electioii de» directeur» suivants a eu 
lieu :

AIM. C. Saint Michel, (î. R. Renfrew, J.
I i . I homson. \V. 1 lossah, 11. O’Connor, (».

I Moine et F. D
A un*' reunion subséquente des direc- 

t. or-*. AI. Saint Aiic’icl a #*r«* »*iu president, 
et AI. Renfrew, vice-president.

Les trains de Sainte Rose
Les plaintes au sujet du service «léfec- 

tneux «tes trains •• J.int et revenant de Ste 
Lu-e se renouvellent malgré toutes le» r«*- 
ciamction» tai‘**> .i ce suj«*t, la compagnie 
<t;. »';o iiMjin* semble faire la sourde oreille.

N<>iui»re deeP< ns «te Alontréal seraient, 
dispos» n a p.r 1 « a Sainte Rose, mai»
mieuii u’o-^e h tmuson, ni prendre
«i’eogagi nient r ’ one la eompagnie ne 
»•• d« ei#lera pas e faire (les rci'oriuesdan» le 
scrv ice do cette ligne.

Triste aventure
Une triste nouvelle vient d'etre connue.
Il y a quelques jours le ir Jndu Pacifl- 

qu«* venait de s'arrêter a lègina. quand 
l«*tnpIov»* du char dortoir, non nu** Wilhain». 
descendit pour deg.-ier un des tuyaux «lo 
trop plein. Lo froid « tait «les pins intense, 
1«* tnermotm*!re ; ;ait descendu a *'»_ d#*g»«*» 
au-dessous de zero et la tempête fai»ait 

! rage.
A t>einc Will i am s avait il santé à t» rre 

qu’il fut tollement sa.-i par ie Ir.iti. «iu d 
| tomba évanoui Mitre roues «os char», 
j Un voyageur bavait aperçu heureusement,
' on vint a son »♦■' mr- «•:. on lui prodigua 
i tous le» soins possible».

L<* niallu ur* u\ avait 'es mains, la figure 
j et le» oieillcs geh-e «*t il ne i -o- ii «‘omtais 

sauce qu’au bmi; d" '<*:;t lie u -s.
ii a été renvoyé à M<mtr«*al et il c«* arri- 

] ve hier soir. ():i l'a t •tnvport«* a son domi­
cile rue du Cnamp «le Mars, e;. il «--.r aciucl- 

: lement son» h*-' koIiik «lu Dr. (iirdwood, 
médecin de la compagnie.

Papineau vil!»
I^e cercle dramatique littéraire cana­

dien. de Païuurauville. a donn#- une 
anre le JO juu wer. a rH«»tel-dsVille. Le 

drame intitiii» “Proscrit” a «*u h* plu» 
gia d suet-*-». La inuKhiue a et** bien belle. 
Le Dr >iimh, d (H uiw .ttuln-loi* du rereb-, 
h\ fiait rendu jM*.tr la rircousiane». et 
laxlH lit le |dai'ir d e\#cuL* p.u»i‘*e.r- join* 
iii(>r>*«*aux sur l’orgue, a<‘(*oiupHgn« .’u 
pindo par AI. J. C. i ram in... «1# Alotit- 
r«*al. ce qu* a U au coup contribue au »uc- 
cc» de la soin e.

Un AMI UC CE MC LE.

Volaur da chevaux
Prendre un «’heval arrête a la porte d’une

muiMini, Hanter daii-> la voiture, aller faire 
un tour ei parfois vendre l«* tout «»u ti&rtie 
de r«H|ulpagi .semble «t re la munie ne • er- 
tain» in«iivi«lus amis du plaisir et ayant 
toujour» le goHier »ec.

Plusieurs se font pincer et vont expier 
leur méfait en prinoii ou au pcnitencier.

J >'autre» éi happint longtemps a la jus­
tice, mata il «*-t rare qii ilM ne iiui»Meut pas 
par être cueilli» par un d.*tcctive adroit.

Tel c* t le cas d’Ame«l«*e Paquet t» «rr«'*té 
hier soir par le» «(electives Lan* inte et 
L .«lu. -ous ai'cusation île vol «lo ce geiir«, 

!.n Octobre dernier AI. Thomas J*. L. 
Foi»v. marchand <i«* rnaeidnes a c«»u«li-.*s, 
roriatata un beau soir i|uY<ii lui avau vole 
mm cheval « t sa v«.it urc, a la porte d’un 
i ■ duns J |4ftcl il «tait Mtvé p »ur ai-
f.*11 Ifs.

Quelques jour» plu» t*itd on retrouve le 
tout, inouïs ie har.xi. - du « heval. «iui avait 
«''«-vendu a un niM.iebm I d#* bric i-bne, 
\ ineberg, par un individu dont ie signa­
lement «•orrcMpoud paifaueincui a celui
I ' : i ■.

Le. ï \ noviîrnbre d-n ier «•gaiement, on a 
vole !a voiture et le cheval oe Al. Joseph 
Rib-hot, dims le» inéme»clrconstanceM.

Huit jours apri*» ou les retrouva er tou» 
joui" moins le iiarrmi», qui avait «‘té Yen- 
« ’ par Pa'tuetie u AI. J*. Lac mince, rue 
Ai1 ut cal m.

Le» t« :oo'ns reeonrftisv-eqf ir«*s bii-n l ac-
C' " . mais «*«*lui ci persiste a soutenir 
qu il est innocent. »

Procès dan» quelque» jour».

Aerostat ion mouvementéA
Il y a quelque» jour», Thomas O'Connor, 

paresseux de nature et ivrogne par habi­
tude, lut arrête pour avoir proféré des me- 
ii.tc# s contre un de se» voisins et fut ivn.is 
eu liberté • n, par lui, fournissant caution 
d. garder ia paix.

Il avait jure de rcst«*r sage comme une 
im ige, pendant dix grands mois, mai» 
O'Connor est de l’avis de «•eux qui preten- 
dut qu on ne prête un Herment que pour 
le violer « t, a peine avait il respire une 
lois de plus l’air de la Idierte, que ses inau- 
\ai» instincts repiireut le dessu».

il recoinmenv'i à îaire «lu tapage «l'enfer 
partout on il allait, inenaeunt de tuer tout 
lo inonde et de tout casser.

Ses cautions, voyant qu'il était 1 »in 
detre gu«*ri, allèrent trouver l«* magi: - rat 
de polu-e et «li-ciaivrent oit'ils ne v«m- 
l.iient pbiH être ;. spons.-ibl* s de. la con­
duite de ce singulier paroissien ci un n »u- 
v au mandat d arrest at iou fut lanei* eoniro 
lui.

AIM. RissonnoUc fl!» et Cl ampagne, dé- 
T uU» «lu grand connétable. c‘iarg«*s de 
faire cet te arrest a» ion, m*. présentèrent ee 
mutin au domicile de O’C’onnor. qui de­
meure chez sa sœur, épicier**, rue Ottawa.

Le m..K isiu étant leiiite et ne recevant 
aucui e réponse a leui appel, les deux gar- 
«liensde la paix liriserent nue vitre de la 
ilevanture du magaHiu et s'introduisirent 
ainsi dan» la mui-am.

Dans une chambre située en arrière, il» 
trouvèrent leur homme couche. Celui-ci 
« i enten ant du bruit, sauta sur son 
lit et. clieiT'ha «iiiehjtie «ho.-e sous son 
oreiller. Champagne i.-saisit a lo goigeet 
s'empara de l'arme que son a<iver»aire 
voulait pren«lre pour se défendre, un 
grand couteau de .oucher.

O'Connor qui e^i bâti en hercule »«• «lé- 
battit comme i.n diable «lans un béni 
t u*r et um* lutte seriease s'engagea et ce 
ne fut qu’apres plus «l’iine -iemie henni «le 
bataille «iu'oii r«*us<it entin a le garotter et 
le mettre en voiture.

Dan» la lut ie. les meubles «le la chambre 
«• ies marchandises du magasin ont reçu 
«i grave» avarie-'. Lits, i a bit -, chaises, 
, - vaisselle eî<* ont «Ut* n: » en mor-
ceatix. mais force est rest«*e à la loi.

O t r .".vait «-uahmierp sous son oreil- 
brun . «•volver ch urge «*' il est probable 
que si Champagne n'avait pas eu la |>i«* 
s 'iice d'esprit «h* le s-ii-dr au collet dè» le 
(t-*but. qu'on aurait eu a ih-plor^r un acci­
dent grave, car le prisonnier est reconnu 
comme un bandii capable «le tout.

il a « te ♦»eron«* au poste de police en at­
tendant son procès.

mu.innm: (jkmjjii.k.
Le c-iruavnl de Humilton

ïIamii.ton.4—L«* carnaval a été un grand 
succès hier. Le t “itips «-tait beau et la pro- 
« --sioii des industries a «*ti l’une di s psus 
belles «pn l'on ait jamais vue en ce j> iys. 
Les milliers de spectateurs étaient duns 
l'admiration.

La procession mesurait un müle de lon­
gueur et était pn cHib-e de l a mmiique du 
i.tme régiment. La i c i m «lu carn-na!, 
une jolie jeune tille assise dans un sleigh. 
l.tn par «le» ponies, a au»si ete beaucoup 
adinir«*e.

lii«-r *-oir il y a eu une grnmle procession 
d*; rnquetteui-sfportHnt «les rlambeaux, et 
pr«*ce«les d un fizrps fi«ï muaique. apr.-s «juoi 
il y eut un brillant feu d’artilicc qui met 
fît» tu carnaval.

En «h-pit de la tempera turc «léfavornble 
que nous av«»ns eue, le carnaval a eu uu 
plus grand succès qu'on ce s’y atî<‘n«lait. 
Il a attire des millier» d'etrangers en cette 
ville.

Dans la course en régnttos Maurice Rear 
«Ion a été tue et Edward 1 Ionian n'aechap- 
y*«- a la mort qu'en -e lançant dans uu Imne 
de neige. I.a clmloupe h* Sy«lucy fut frup- 
pi*e par une autre h- “ Wildcai.

Le “ Sydney a **te mis eu pn-ce» et. un «les 
homme» du “ Wildcat” a etc* graveruent 
blesse.

Albaui
Rerun. î ATadann* A1 ban i a conclu un 

engagemen jour clianter pétulant cinq 
so;:«-cs n rup«-t;i Royal. Elle commencera 
le 6 février prochain.

Grève
SffonrsvTt r.r, Pe.. 4—Trois cent cin­

quante hommes employes aux fourneaux «lo 
A1AI. Sj-eariuan D<#ugia*<s «-t Alaliel. se sont 
mis en gn-ve et demandent une augmen­
tation de 2ôc par jour.

Fcrmoturo «lo Fabriques
r.vr.i.-Rivr.H, Ma»».. 4 L**s fabrique*' «le 

fer «te c«*tt‘* ville qui sont en op« rat i<n 
depuis jir«-» de ciiniuant»’an-., «.uit «•(«* ter 
in#e» hier par»*'1 «ju “Ih*» n«* peiivcni lutter 
contre Je» fabriques d* i'oue-d.

Lo» Chnvaliors «lu Trarnil
(' • • • ... : (1 est i met r qua \\\ A.

L’Affair* McGIyan
New-Youk, 4 —l ne page «lujournslde 

Henry Goorge, le £*/ «a»f««««(.Hera conMaci*** 
h .a publication, du rapi»ort du Dr Mc- 
Giyun. en r«-pon-e a ia )«-tirs punii*t* par 
Afgr Coingau. J e raj.port coim rei d «te» 
ropi«-s «t - corre-p < .u mee** •Tlisiig.-e»
• i#;re A!*:i (’on gsn. I«- csiiLnsI Snmsun et 
!• s Dr Ah-Glyuu au »uj« i «ie». pablii at.«m<%
« e ce «i riit«-i- ru fav* ur «:« .a ligue irtaii- 
.' ..se et «h la «'au-C' .le IKnr> George. 
Pre**«;ue toute cette corjv-p«>intance a d«- i 
#*t«- bvn-e mi public. Pvrlaat «iu rhugnn 
«p.ôn lui attribue j>oi.r s«u» erreurs, lor- 
(.u*«U i.v<2 le card i nsi >iiii*H)üi lui » «i«- 
Ciare que se» disceur» en faveur <i« la ligue 
iiiaiitiaise et u«ut coiittaireM aux en • i.i-e- 
ments de i’egii»e i at colique. I«- Dr Me- 
Giyun dit : “ U'sst tout a tait taux, h au 
que Mgr ('orriguu sur la foi du cardinal 
AlcClosuy, ait declare que j'avais reconnu 
me» erreurs et dit que j en eprou> ai» du 
chagrin.

Au contraire, dans mon entrevue avec 
le <*ar<liiiul AIcCI«--uy, j'ai so» leim ma «i c* 
trine. Je I aiexjditjnêe et défendue contre les 
int-prisi-s et 1«*h uiauvaiaeK iuterpr* tatioui»,
H me dit : “Vous voulez divi»er l ih* Man- 
liai tan en petite» part ie» et tiousrn donner 
char un une. Je lui n-; ad:» non et h'i 
rhu.’iai sa première leçon sur la nouvelle
• l'onoinie )M)litique. lui d*-ui(»ttrant «jue 
pour assurer ie» droit» «>gaux «b- tous au 
terrain d’une commuiiauté il n'«-t;iit pa» 
neces*>;iir«» «le troubh-r ) o«*( tipant actuel, 
mais il suflisait de clianger no» n c nei » 
d'impoHt-r d«‘H fax»-» sur les bâti»-es ou 
atneiioration» ou sur tou» U » autres pro­
duit» «le l'industrie hunonne.

Je mi dis «pie j« io».nais assez ma tlu*o- 
logie pour ne pas » «■«•lier c«uitre «-. .«* par 
igti<>;aiu-e et que j’nimais trop ma ivli.ion 
P* nr peclu-r ( initie «-Ile volontairement. 
J'ai promis voiontAinmciti «le ne plus 
tain* *i« » «liscoui» en l ivt-ur «b.* Ja ligue 
i. .uinhii-.e, no#» pas que je reconnaiss»* à 
«;ni «jin* ce soit Ji droit «le me di hiulrs 
. «•la. mais pài«•** «pi** j«. coiircisuis tr« n 
1 i; U* p«)UV«*ii *’«• me supeneurs •*« «-b*- 
sniHtique» d affaiblir « t nr# »«pie d« traire 
mon utlüte dan» l«* mi!iisi**ie delT-gli»»* 
du Clirist, u laquelle j avuis coimacie ma 
i U.

H malniient sc» id«*«*s sur In «piestlon 
<(• » tcru— et nie «(u'elh » soient contraires 
Yux erseigiieinen! » de IT.glisc.

LE PBOGR1 S.
(''est nvec plaisir que non» signalnn» nu 

public le progrès «pii s.- fuit dan» le «*om- 
iio-rce «h* nmivcauti-s n Alontréal. AI. Louis 
Aiarsau. «|ui tenait un liiag.'.Kin si popu- 
l iirc sur la rue .waint L;iur. n*. ;i vu ses r.f 
faire» iiiiginentcr «biii» une telle piopor- 
tion qn il n été o(illg«* <1 av« tr un logement 
plu» sp K*i«‘ux pouv éi r© capable «i.* reee- 
v .ir j*uis conveiiablement ses nonibieuHes 
pi at iipies.

Aus-i, AT. Louis Marsan vient d'ou­
vrir. «u coin d.-s rues Saint Laurent 
c Mignonne un nouveau magasin 
«h* nouveautés, «pii contient «Jes mai- 
«•'iamb «-s il un choix reinarquMliU?. U est 
le stock le mieux assorti qu’on unisse 
trouvera Montreal. Uomme «’es iiiureiian- 
iüses sont imporiec» directement d'Euro- 

i j *. Ma j>erim*t à AL Marsan de vendre a 
meilleur marche que partout ailJeur».

De plus. Al. Alar»aii se lait une specinll- I 
té d'habits faits sur commande. C© de- ; 
Uartenient est sou» la «iin-eii«m d’un tail- 
h*ur d’une grand© habilet«'*. Il s’est aussi 
a»sure le» services de M. \V. Tliinault, qui 

I a #-t»* p< udaiit plusieiiys ann.*«-s a la têt© 
d •» «iépartetnenis «nez AIM. Roisseau 
Fror«*s et chez Al Al. Dupuis Frères.

M. Z. Lanctôt qui a vingt ans d'expé­
rience dans le oommcr«,<* de nouveauté», 
fs il aussi parti© «le lu iii.-iison de Al. Mar­
san. Cet établissement, apres avoir n-alisé 
tant «•«* progrès. «*st en état de lutter avau- 
îngi'iisement avec le» premiers magasins 
de la ville. On y tmuv« ra une foule, d'ar­
ticles «le qualité» supérieures qu’on ne 
trouve pa» ailleurs, (''«'st pourtpioi, nous 
rec«>inniandons la maison de AI. Marsan à 
nos lecteur», par«-eque nous uiiuous qu’il» 
soient bien servis.

AVIS DE DKAIJLNAoEAIENT
MAT. L« gcr et ( if*. d«*sircnt anmmcer à 

leur» prat iqiies «ju'il» » nt «1« nienai/* » «lans 
la bàtis-e «te J iiôtel Dalmoral, l'JlO. rue 
Notre-Dame. iâ-3f

SECRET No li DL G F O. TUCKER 
Gu* rit le Rhume, T aix. Enrouement Co- 
pn-iuchf*. ('onnu sous le nom de Sirop lio 

tauique de 'l’ueker.

— A l’assemblée anmielle «les actionnai­
res de la compagnie ih» traiisp«»rr Kingston 
«*t Mont real, h* hur«*au suiv ant a été «du : 
présl«leiit, AL A.Gunn, Al.P.: vice jirési- 
«V-nt. riionorahle .laines G. Ross; direc- 
li 11 gérant, M • Wm Stewart ; directeur» ; 
AXAI. John Torrance, jr. et James Stewart.

OU DINONS NOUS?
L’endroit par excellence pour avoir un 

bon dîner à (les prix :: la portée «le tout h* 
n «nde. «;st, le restauraift de Perrons^?], 
Côte Saint Lambin. Cuisine française, 
service parfait, repas à la carte : pension­
naires à la semaine. 4ô-j 2 mars

De
Pkkv.-r—Dèi-’.lé »ahit<H)i*f*t a Tcr-G*. n«*. 

lejf r n ri*r «*t>snuii. u.v i->i«-*ui G^tl«n>u Airl^ut
•tp|M- l^revu*!. uolMire. a . Oae «ie Ta «n--.

fuir-t'u a u nu > .te i .u-idi prochain. !•
r . . p

Im r. ve«-uu «rouvta i,ui iai--o Alou.'nal a aiu« 
b«-«»rt.-» m.

L ai mti. - *.,ut p. »»■ « u y a->»i»u*r ».in*
• ‘allé in% tint '«m. 3

NiliiallOlI* \;M-i|M(«*s

O s DEMAND': nue
>(.* ».h er h.

■i inu;.- m No 1 0 rus

O.S DLM.WDE m» j*Mii;«- h. h.ihh «te «tenx ihi 
l'Os u fi» «t *• ' 11. , i«- • [>■.■* ..-i'oiii:u«*r-e

■ Kpicetios. é •aires cr i#.ir h ure- a «’. L i.ur< «u 
«J*- L« Fkomm:.. nT—

ON A MKS«»I\'d'an*- e i#» lil'a ««-five pour
ai<lia u «i#:» ©«.i «j- . .:«- - 'taa» une tiud*

non. ou d un«- Il lie to e »mme -e.-vaato .. n«-- 
rai.-. A<iri:»3«.-z-vouM Uc aUite au No Ou rue--ont 
II) po de. _____________ ttf—» (

ON DEMAND!, un tourneur et découpeuraii 
Mo • t* *|tine i i.

ON A BKAüIK 4 • barbie i su No TT7 s

ON A ItKSniN imuivdiat* m ;i' <1 <ine bonne 
h> • peu-, pieir e» cfi»u -un -', cil»-1 .(«him » 

i .•. lu • i Ht ruo J.eroÿer. pr.-i* <h- la 
Fl.e o i qui-#. C'Hriier. a7—3t

ON DIA. AN DL urs > onrif* srrvan'c uu No y 
Itec Vitre. __________ 87-sf

N DEMANDE un l>on hurUer uu No ! >71 
i us H le C it herius,

ON DLMANJiK un commis «t'exp* rl«*n«-e 
i. ,#• Jsu\ l.iiite'u«‘». pour une 

No. UV4 ri..- Notre i un»..

T1I KLYTKK IlO VAL !
l'our nue æiiiaiiie c-oiiunt»». ant Lundi, Ht J..u\icr9

« Maqi r ai-tu:a uin' n lk *«1*.

A RING OF IRON !
| If Jtiftrd sup . . « I • m. . > . . - r- , Mli. , <«nr - 1.1. '«e. t u i. h* «Ir.»»'!#, rn «-uatrs

«ci i ' p............ .. . u .i Ia .r. r- . .e, •• » u ’« Mr. ItALI'H Dl.i..duhf .
1«| • («.tr ui.« > \ «-.iriife t : O., p.. iU a>. x com . uuicj c-l «.lawr*.

/*/•(.«• popitlain- : Jtr, r - rf J'Hr,

O

kiss*

DISSOLUTION.

à \N DKM NNDK i;:..* . »iit«* i;« n*-'.iio ('i« i»
' !*«•«'• ii'iH i».it •«• an No rue .'s Den, . « »lh«-

Jcaii-Jiupii- e.

Un ancien offici*** d* poHc*
Un vieux constal>lc, \\ m Thomn-, :ur« «!«» 

82 sn», e*t décédé bier a «'.i r«*s:*i«*in*i- an 
Ko 32A rue Saint Urbain. Le «h-lunt « st n«* 
dans le comte de M«uia!ian. Irlande, « n
ldü2 et vint ftu Canada en 1-44. H a ute
BMtabid du gouvsrneoicnt 25 ans.

Coute»tntion rlclection
AT. N. St. Déni», pétitionnaire «lan» la 

cause de contesta* i« ti <r«*iecti«»ii du cointé 
«l'il«»cl’.elaga, a coni; iru ce iiiaHn «*n cour 
P'.ur i«*p«»ndre aux interrogations sur laits 
«u articles.

\ ««ici le résumé do von témoignage :
Le t«*moin «IL que lors de l'elceiion en 

cette cause il était hab.lt* à vot«-r «-t «-t.-tir 
1<* p#-tit i« nm. ii«*. “•lai \«-!«-. «lit-il. pour 
AJ. (’hafnpAgJK* et j'.:i «•. •» île |M»ur lui.'

A Ja «piesîion : “ N’»*»i-i' pa» « rai «jii'anx 
dii« < • ques voua • i / frappé d 
c, i* h raie et <|iie vous ne jou •' !<•;: p i» de 
l’u».'ig«-de v«is facult«*>' tii'-ntali - F

Le témoin répond : ().ii,j«! jouissais de 
me» faculté» mentale» «„*t je n’« lais pas 

j trapped incapacité h-pale.
11 «'st demandé nu i<‘iitoin »i la p«-fiti**n 

d élect ion h « f«* vigi « * «h: boum* foi par lui 
«1:#ms J intention «le la pour»ui\re «*lie<-tiv«- 
liM-nt. et si son nom n'a pus « tr r>ht«-nu et 
einployi! «le mauvais!.* foi par «l'autre» i»«-r- 
votm'«-h «pii sont le» v«*riia!>!••- pétitionnai- 
r< s «-t «pii ne sont p*'* qualilié» a « lie tels
petit ionnaires.

II r< pond : File a été vîgn»'*© de lionne 
f«n.

Il ajoute qti^ «a signature n a «•!«'• obte­
nu»» ni par fiuiidc ni par une iiiliiicncc in­
due.

Ic témoin, sommé de comparaître ven­
dredi, avait fait defaut. Il avait *té re- 
Isvs du dc-fsut ce matin

1 ■ erton, i d lai 
• ; Armour, a f.»it émane: 
nan- station contre pln^a* 
du ■ ra'a il «;ui sont accuse 
ruiner AI. D Armour.

«le M. P. A. 
des mandai» 

in » chevali- rs 
> «l’avoir voulu

Les bruits «le Rurrre
LoNMJns. l -l ne dépêche de Rerlin dit 

«pi.- li prince Ri-inan-k h «h*'•lal•^• «itie l’Al- 
ien.:ign«* n a.iiulieuiciit l’intention «l atta- 
«pu*r m Fiance.

Yn n m . 4 An bal ln«lustrîel liier soir, 
l’oiiipercur qui «-tait [ r* «-ni a «iecluré que 
le» u!;— .res militaires actuelles av'aientéte 
r**n«lu«s i #•«* •»-ai•«*» par h*» «•»ii*iu,s «le 
r * rre parcimoni ux «h s deriii«*res aiin«*e». 
î.’ .i;** le but • ;ii «i«* placer !'A ut ricin au 
rang «i--» au ; ipuissamN'». I. empiTcur et 
i' i e i dec qu’il n’| avait
aueun «intig r «h- guerre iinm«- liât.

La ' • . «/ /MP «wrt«//«r «/u .Vont dit
«pe- ie» j ai.hpies a la liourse «le Pai is sont 
pmtot «lue» a «hv» eau»es Io(*hI«*s et aux 
gi.« ih*s speculaiiouHqu'auxMUtreHinfluen* 
ext«*i i«Mires.

Raws, 4. D T»-wp* publie un article 
qui P irait « tie in*pir<a par AI. Ilerliette, 
aiiilMv^ndeiir franç-iis a Rerlin, annoiiçaut 
qu«- l'alarni© « ans -s pur »es nouvelles «h* 
guene n«* sont «pie «t«*» iiian«i*uvre» <1«* 
gnr.e alletnanrle, et «pi'il lien K-HultCla 
rie?» si la France «leim-ure tranquille.

Pvi:!**, ( L«* «*«>int«* Von Mnnsî«*r. ainbns
«.n(!»ui aii uiand. a rendit v iKite h.«*r a M.
I 'n-u». m i n i»r re den affaire» Krrang*ares 
qui lui a «io»in«* «b- nouvi au r.iK»urnn«;e «les 
ifiw-nrions pai-nepie» «Je la f r.inre envers 
1 Aiieinagiie. Ou dit que l’Alh-magn© uu
s est pa» plaint des armements faits par la 
i: rance.

HOURS ES DE MONTREAL 
Cours fourni» par MM. LJ. l’orgel fc. Ci'', 

com U en aleursd bourse, grain et prov i 
t-ioiià. No 171J i no Nolre-l>aroe. Mont! ''..!.
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VlJ-Ut L —Hi: h urs 1ms ih*in i «uv . itsii- le 
non\ #•;»n ]Kiit* Oe in «F • is *- r l.t Rius «1» ■* 

*. il. ni.t'ui-, i-tii jps I'm.- - I.. g.iin t.< « #• #*1 VU
'>«. Ib.i'i» ci W. C. .S'a#li-«-er a m I.«»ii:-« ot 
r n r<»-. « i in. »•«(#• Mar». ;5f

VV!'\i»i{K--i n.* pl'srmaele simeedan» une 
< n-e- O» «i. i. «• .iilrani um: tiel!#* p.*r»i>« - 

' i a j-inip îiw.iin#* qui *l«*-t ei «u s’. lall.r. 
(’.null, ions fueno». >u«lre.-»«*r a A. W buriMU de 
La Pues»Ii> 87—I-’i

i VENidtE a lion maivlié, une tublo tic bil- 
^*4 1 «ni et pi H'I. «m en «.-ehangera pour un «-he- 
' . te tout t-n parfait «»r«ir-.* «i au iOmi «Si.
Adn * « /.-vous l.liuwuixl House.Loti/U'* Bonite. 
___________________________________ 60*juo

VV KNDltK—Un Cial do bou*-h«-r sur la rue 
Noir- D m «*. lar''nce pay.-e .1 ici au 1er 

ni .i. L o«r tp. -o p ir mo 9. «-hiiii la.,e «*i »? I lira- 
* M*r aa No ... rue -t r

Henri de 13 n rénL 81—üf
4 V.S. -l par les piv.-enp-s «ionné. que «le- 

a V ii.amîi cj-.i i • a Ia L ^Ll.iture «u-l/u-• 
•. à .-.t pre»cu o-.. pour obti
u 1 a t • i c <t n< orpor .. o1. .i* » hui> ■ t» «lu Di»- 
trii ’ Moi tréi.l si--.- le nom de " t n « Or pore- 
i'"ri«l« - ha-.- i.-is du di8(n«*T D.* Montre..!, 
j> o-«iiver-«trolls t-i privil gc» cm <-ru.iui ia 
dite incorporai tou.

CHS. C. DELOI; fMlER.
\ vo -.1 des Kequ. i tills. 

ATonfréal ît février 1H8T. -■ i n
9 NlN X I AHl.lv I F l'OOJ# i vemlre » ■><»!»- 
B/u* - eouditloas: au N.» ^ «î ruo» d » sel* 

gneiir».___________  _________ xv. Ui

1ICLN( 'LS .Liio1» ! et d«* billard h \ endre A 
M boimo condition. » .t ireuse:- au Uesfau- 
t-m! emto:';., t.U'j ruo Nolre-Dame. c . •/ C. «ît 

N •V.du-o.____________________________s:t-tSf

ON iiEMANDK.V LOUER pour lo le.- Mai 
un loaeiiit.-iit do ia '• appartMiioniH pour 

une fniimh* de 3 i*orsoiines. A dre-se/. Lini.lo, 
B ile i. a b ireau de l'osl >. 87- M

PASSION DK 1 AN' KL I n . o e lo ir,.* 
«t un leum? ho.nuu? doiiiaii'lcnt « «ire 

I *n ion m- «l-tn» une iti.tiille . ri v. t*. > aitr< ■ --.r 
p ir 1< :iio. e t n » uiioanani le prix, h J. H., bu­
reau «le La Pkks»k. 8iï-jno
f >OHE PI. R DUE Luit i. v«*r.» ou/e heurt*» 
Mi .'.m.. a >i. M.uri de Moiitre.il. une rotio 

«i- c.i-io!e en chèvre gri-o.ct l*oid. .-on rouge, 
j. t p. t-onne l.t T-.iitooi i.inl au )»r<*.»b\ terc de 
St. iit-nn re« c-vr;t une récompense de

____________ 88dtf
ISÏ li l'oar tt Cirait

I pour le
No 8.>0. J DISTRICI l'K MONTREAL 

Chnrle» E. Oagnon, E. Alexandre .La hhui, 
t ot: - (i«‘U\ man batri» «le nouvel e.t -, de «a lue 
<i'* Montreal, «’t y taisant itfbnres cnsemblu 
; ou ru tc-ls sou.» Ja raison sociale de Mathieu &LLixnou,

Jj mande urn,
Adolphe Bi«s« naetti'. ei «Lc ani «le mémo lieu, 

rm.iuttn.in! abstai do la Prov i. ce . «Vu.1, c.
tJ /i n.'U i. r.

Sur moi ion «te.» ih mandeu»-.*, par Jeui i avo- 
co.H .MM. pHjvneau «*1 tii-dinn.

Il e-f o.-donn • iléfendcur île «-«iiopariii*re 
dans losdc-ux moi*-'.

CHS. JO N A (M N \
i • ‘put é P. C -. 

Alontn al. 4 Févi 1er 1887. " \

A VENDRE
Pi-opriUés de grande valeur appartenant ^ 

1 • 6- • nie iri< ce i ei nmn . et située ns la 
Mlle «le 'I'erretMinne. i is luillr.-. tie M-.mie ii. 
pu-cboiiiiu (i.- 1er. • ou i-t un «ni un llo'l'LI |»K 
IKHi U1 A8SK. BKA U MOULIN A i a RI x i 
S.‘‘IM.NI:lDJ. MOI LLN ASLTL Ei AL i Ri.ri 
PKUJTHL’J ES.

J, l’niLip ’.VITHERS Se CO.
Agents d'i ni meubles.

183 rue St Ja< qiM-s, 
_ll_Jan___________________________ 78 -1m

A V I s
La Corporation «le la • ille ?t .Drôme. Couf< r- 

nienienl a uu d«-.»<•» regl'-incuts t>ori>tn?îe No 
Ir.', d1 ire etf'ecîuer un «*«*!j'ruii, /-ja.iKio. »-eui- 
h..ur-ai)le en « iitK» an», en p..yau) hemi-annuL-!- 

intérèt «I x po • r année, et en 
su-: (^uaiic pour eeni d’aino: i insenteii! p.tr 
anue. ; «•, .* «•«•! eU'.-t :!»>s Kotiin<--> o t -rn.ul re- 
çi.v4 jusqu'au viiiK? d«- féviTv eoaranl.

1 MAJM'ilAN l ), Se.. Très.
81 Jérôme 1er i « vrier. 1887, : t

MI8 KCMCtCMSS UM MMES
Pour l’appréciation qu'elles font de la 

Qualité Supérieure «le nos 
Articles.

THE MONTREAL BISCUIT CO.

,.v -

VENTES UU MATIN
Tîannrs de Montreal—25 a 2»'t' ' .
){.iit«iue «tu 4'Uinnerei—8.» u l.*3.

1 e i.. : e Montreal—.'10 a y'-’!--.., l<> a t'-A, L9 à 03
:i : .

i.’i' t'.! 1 « (ntario—75 ft C»l.
( lia! • t mains--75 a Ji -.
* i/d - vl«»i't *-eal —5*> i ‘.'-.U1
P.i* L;tn.o!ion—à D. ‘.<j a CO ,

VENTL* l>K L ACHE» Mint 
Bnnoue de Montreal—5 a JM.
J(>.t'j«ie «i*-» aIhp liaiiip: - 1? ;t no.
R t. b. «m « in: .trio—. a «i3 .
P u- ('.«n.ulie»: —Min a 100 i r.l

ASSOCIATIONS CONSERVAI IliCES
DI-IKK T DE A ON I P. ICA L

T/* Comlt*‘ Général «le 1 Association Conser- 
val rire durant la pr - «'nie e-onpugnei'leetorsle, 
et au «’MATEAU de Iî AMI,/. A Y, No. Iâl8 rue 
Notre-J tame. Montre ul. en lui e de 1 Jlotcl-dc- 
Ville.

No du Té h phone. UC3,
J. U. EM A RD.
I. LA'AU.K
r'-!.iire» Uoni<.»ints.

FEU [FEU !
Nous informons nos firstiques et le public en 

gênerai, que le feu qui s »t < lap. récemment 
«lan» no» buiis»e», n'inti-rvi. ndra pullcîiicnt 
don» lo fonctioiiaemr it «io la lunHorh . No9 
ami» peuvent être •-«••tain* que leur» ordres 
seront exécuté» aussi pr implement quo par lo 
yas.»é.

!ll)NTIU:.\l, STEM ÜI SDRÏ CO'V.
(LIMITEE.!

21—RUE ST. ANTOINE—23
TBI.Ri UONB Nu 680

U. Ftl.îATRAUl.T, | 
A. Li;» am K. ) ST -If

Ia hv t*f«? ri-drrnnf exii*‘snf en're I. X. UHKTIffR et TPos. MOLL 
a de di»Houli «'e « oiuM-nteintint inuiuel. leu affaire» sent 

coiitiuQu#<4 au nwuie sndroit.

4 OS /{VE ST LAUREXT
/f PART X- CREVIER.

âr «ai se ib.aiRe « «iniise par le passé de ten tes sortes «le travaux tels 
«lU-? ( «uv i’ e» en >crl!auc. Tôle üali ouisée. Ardoise, Etc. tout 
ou» r.«*e en ti. o aalvanbc-e i »it sur DKd^iN.

Aufc d pos. ia d appareil de clmudage ci d'Scluimge.
Il Sept-278-la

200 ~

MAGNIFIQUES

3LEICH3,
—CT-

VOITURES D’HIVER
Dan» les dernier» goûts, fabr 

qué* avec soin et d'un tiai 
parfait, a de» prix ia- 

(Toyabicment bas.

K. J. L ATI MER, «j_> r.UK McGill, Montréal.
11 Dec.-p-q-lujno

Ak. * Wîri*-'** ‘ • •<«» >.

«T./,, -y

^^^jirONDElSE AUTOMATl^l

d?-'1* t* j,'.';.j.,.,. . •

ACHETEZ LAU " - -f V . ■'* t r|
V , . . . 1 rSHSEUSE MT0MATI3UE-

^ ..r*' ->-V 'T -, y ,</•'

j  ’ —% PliESBIiVK/ VOS ŒUFS DETItr MANGES PARLE» PO CT
I - .mdmir les, les rats, fcc.

Prix, 7«Vts elmqtic avec boit^.tollo que la vi^ncite ci-dessus,ou 4Uets

le Nid seul.

Mouüns a Tordra 1s Liage, Balais a Tapis, Coateaax, Caiileres et Fourchettes
Arseateer k.

TEXTE EX GROS ET EX DETAIL.

L J. A. SURVEYER
I58S, Rue Plotre-Dame, 1588
CISSGUITIûll CE S3CiETE
La soiiete qui existait entre le» sou «signés sous 

la raison sm-iait: d«!

O. G. HOLLAND & FILS,
étant expirée. M. O. (». Hol’snd so retirant.

u. g. Holland & fils
3 Février ISST.

.M. ALTiET’T F. HOLLAND, continuera le» 
nffiiiv» de l’iini-ienne maison. «*t invite le public 
à l'encourager comme par le passé. 87—'/f

Ûüartier St Jar

AT H0ÎY1E
CARTES DE PROCRAMKI

DISSOLUTION DE SOCIETE
L\$0m:TE LKSAU: 4V u:s\ge

dissoiti:
!*un drs «i^sori^s, >1, AtU'Sard Les,!- 
ur<‘. informr scs pr«itH|!irs rf le 
IHildir ffii'il fait mainirnaiit partir 
tir* la maison f , Filiatranlt, 
tiSissomrnt si avaiKa^iMiscmnit 
fonini fommo tenant Uassortitnent 
le plus complet et le plus la rie' et 
a «les prix qui conviennent â toutes 
les bourses

Tailleurs et motllstes <le premiè­
res rapacités, attache's â rétablis­
sement.

Le seal masrasin sur la rue Saint 
Laurent <;ui fait mi commerce s pé­
ril I de tapis, pré la rts, etc,, et vu 
les grandes demandes de ces de­
partements, ces messieurs feront 
construire sous peu une allonge k 
leur magasin de otl pieds expres­
sément pour ce commerce.

Toujours k renseigne de la houle 
Mme et des gros ciseaux.

<. FILMTRAIT & HE.

Lf comité central «lo M. J. O. PUPUIF, vli'go 
tou» 1c» soir» à la ««lie Saint-Jacques

KO 532 RUE STL CATHERINE 

AUTRES COMITES
12-17 N«»tre-l>.inio.
I.'ÎO Jacqiies-Ccirlicr.
I22G OnDirio.

2(» tan_____________________ 30—jno

COURSES ET MASCARADE
AU ROND A PA1INRR.

PALAIS tic LA PUISSANCE,
7—Hue SD* l.ttii(rine—îb>7

11 y aura une conrwo de «-inq mi!l«\» ouverte à tous 
I.iiimH l«* 7 Février

La M «««’«r.uh* aura lieu i«'11 Février,
Admi siou 1 »«-i . Dame» HK-t».
TmUe p«*r»onne non «-irduiné© ne »cra a«îmi»o 

fi iiatincr.
l'roim-nadi? magniflqnc pour le» Ppectntcurs. 
Cost umc» u louer au roui.

F. C. PICHK.
Gerant.

3 Dec. lai

imTITATSOX:;,
COI Lfc-l lt UK PGC1IK FT UOSE. AVEC BEAUX 

OLANLS K N SOI K KT CK AVONS,

GEORGE BISHOP,
107--------Une St «Iae<iueH--------- IGG

10 Dec. MONTRKAL. j le janXS

MÜSiQÜE NOUVELLE
o---- CHANT DU CLUB----- o

“ LE TRAPPEUR, ”
Parole» de RKMI TKKMRLAY. munlquo 0 

pan ie par CAIjIXA LA VALLKK, avec 
l’écusson du Club.

PRIX FRANCO.... . . . . . . . . . . 25 CTS

FLAViEN J. GRANGER,
KiDD Hue Notre-Oamc,

Montreal.
_________________________________ 170—jno _

GRAND ASSORTIMENT

D’ARTICLES CONVENABLES
-------l’OLR--------

PRESENTS DU JOUR DE .’AH

LE CALANDRIER FRANÇAIS
Avec de» extrait» de» meilleur» Auteurs 

franyai».

8080 FROM i EHAC iljopjos, Pmiurs i Rcua,
r i.-nt»xvi* i-mvi» a TiA'riVKU i.fc* i UA M. MJ

CONSOMPTION
J’ai un remede infHillitil*» ?*our la «-on n-up* 

tion, lequel n gu«*ri ue» ii.tliii r» de cm . .r s. 
t l* ». Certes, ma « «uitiame e.»t l.'UeiiM ut 
g ramie «lan.-. »on eftira«-n«k que j«-uvorr«i 
GRATIS deux lU I Ki LLKS nu nialmi*' avec 
un irait»-sur ente nuiUdie. Dnnin-z iadiv-->e 
de VF.xj«re»-. ei du Ibncnu «ic l*o»ie.

Un. T. A. SLÜCfM. Buieurenle. 37 YongeSU 
Twreale, «MssU—Uoé

LF. 1 H S < : P A N l) GOND A PATINKU DE 
TOI T K LA PROVINCE.

<.’«»îii des rue» ND* r«t heritie, FrontonAe 
et Notic-HniiM»*

I.NTRt'ESUH LA RIT. »Ti: CATHERIN F,
Ouvert tous les Jour» et lo dinianehe npnbs- 

nmli.
J a'i’ - i louer. Lille'.; de SaÎHon, M>v;»icur», 

$2.00, Dams» 8l-;r>û. Kni'ama $1.00.
...... ........................... lOcl».

H. PARENT.
l’rourietairo.

ÜT D«*e. i'n

lïiorue Verte !
Qualité supérieur** en quantité convenable aux 

adieieur». Poul gaiairi. A 
vendr*- par

MOIUN&CIE,
lO-UUi; DU POUT.-IO

2 aoul tan

RIËIUIIÜIRIË
C’otiiinercialc H. do fioul

|{fgl;,.^1 rtifora?c, NiuntToiafTi', Etc,
Executes aver »oin. Promptitude et. 

bas prix, yliei

J.?sr. LA M AltCILE
ft Kl «IK U H.

Xo 1T r»*e Mte I li«-r« s«', en i re l*-s «-ne SI 
A.iiliiieleC Ml XiiM-«*iat. :|<Mi(r«b»|.

I ‘:«,i»', I an.

I-APETIFR». F^PUtrANTe TïBLtVRKS 
J'LANCK KT IMI'UIMKCHS,

1755-1757 RUE NOTRE-DAME
MONTItKAl»

J. KMU.F. Van nui.
Ancim trlrrc de CKcole Poh?■'l'kuiquc. liji 

ni' ar Vint. Arfunicur.
•i-m k mai nt»j

Drevéts d Invention. .Marques ds Commo'-re,
9iu Can Ada si htrauMur. 1 i uia *

XCNIM ET F.RODEMX
——CHBB—

JOHN HENDERSON & CIE.
Marque» on Monlikin,

l>o tonte» cru ml en rs
----- ciras-----

JOHN HENDERSON & CIE.
Manteaux en PenlMkin. Manteaux <!n Castor 

Manteaux en -Viaon,
«bes jonx nrxnricsox a t i©

IM tchon» en Sealskin. Chapeasx, Casuus 
et Collets.

t brx JOIIX nr.Xnr.RMOX A- Cio.
Paequescn Mouton «le Perse, aver Mandions u 

casque.» pour appareiller.
f hes JOHM NEXHEMMOX A Cio.

PardcsHU» un Mouton «le Perse.
Che/. JOHN fiILNDKKSON 8c CIR

Pardessus en drap, doublas en fournirea et 
garnis,

ciu* JOHN HKN DKftSON te CI K.

De os en fourrure e* rapisrlc toutes c»p4*ces
de foumm.-s.

-------«I1KS--------

JOHN HENDERSON & CSE.
Tous marqué» au PLUS BAH PUIX possibl

18 Dec
16H) Rue (Notre-Dame


